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RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Trois « chasseurs 
de pédophiles » devront effectuer 
des travaux communautaires pour 
payer leur dette envers la société.

William Drapeau, Bruce Foley et 
une jeune femme de 21 ans ont 
reconnu des accusations de harcè-
lement criminel sur deux individus 
abordés sur internet, mercredi, au 
palais de justice de Sherbrooke.

La procureure aux poursuites cri-
minelles Me Joanny Saint-Pierre a 
expliqué que ces gestes sont sur-
venus alors que ces individus se 
présentaient comme des « pedo-
phile hunter ». Il avait créé une 
page Facebook pour afficher leurs 
convictions.

Après avoir créé un profil de 
jeune fille mineure, ils ont abor-
dé des hommes sur les réseaux 
s o c i a u x  a f i n  d e  t ra q u e r  l e s 
pédophiles. 

Ils fixaient des rendez-vous 
avec ces hommes avant de les 
confronter.

« Ils ont eu un comportement 
qui a fait craindre aux victimes 
pour leur sécurité. Ils filmaient les 
individus, les véhicules, les cartes 
d’identité et menaçaient de publier 
et de faire perdre leur emploi à ces 
personnes. Le véhicule de l’un 
d’entre d’eux a été endommagé 
avec des pochoirs », a expliqué Me 

Saint-Pierre. 
Des vidéos de ces gestes ont été 

saisis.
« On peut voir l’agressivité sur 

le vidéo. Ce qui est aussi risqué, 
c’est de se mettre à produire de la 

pornographie juvénile à l’écrit », 
indique Me Saint-Pierre.

D r a p e a u  e t  Fo l e y  o n t  é t é 
condamnés à des sentences sus-
pendues par la juge Hélène Fabi 
de la Cour du Québec.

Les deux jeunes hommes, qui 
n’avaient aucun antécédent judi-
ciaire, se retrouvent maintenant 
avec un casier judiciaire pour avoir 
défendu leurs convictions d’une 
façon qui n’était pas la meilleure. 
Une exception a été faite pour la 
jeune femme dans cette affaire 
qui a reçu une absolution condi-
tionnelle étant donné qu’elle fait 
des études.

La jeune femme devra effectuer 
100 heures de travaux communau-
taires, Foley 150 heures, et William 

Drapeau 240 heures.
Drapeau, militant contre la vente 

de fourrure animale, a aussi fait 
un appel inquiétant à ce sujet à la 
boutique que possèdent la mai-
resse de Magog Vicki-May Hamm 
et sa fille. 

« Mon client reconnaît ne pas 
avoir pris les bons moyens. La plai-
gnante peut être rassurée qu’elle 
n’ait rien à craindre de mon client 
qui n’est pas violent. Les plaignants 
des autres dossiers n’ont rien à 
craindre non plus », a expliqué 
l’avocat de la défense Me Patrick 
Fréchette. 

Drapeau a aussi reconnu la pos-
session de près de trois kilos de 
cannabis saisi lors de la perquisi-
tion réalisée chez lui.

Trois traqueurs de  
pédophiles condamnés

William Drapeau et Bruce Foley ont été condamnés à des sentences suspen-

dues où ils devront faire des travaux communautaires. — photo la tribune, rené-
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Après le français, l’anglais !

PimBÊCHe, nom féminin
définition –Femme, fille prétentieuse et hautaine, qui prend de grands airs. Une insupportable pimbêche.

Étymologie –De l’ancien français pincer, et bécher, ‘donner des coups de bec’. Le mot a servi au dramaturge
Jean Racine pour baptiser le personnage de la comtesse de Pimbêche, vieille précieuse acariâtre
dans la comédie les Plaideurs.

Synonymes –mijaurée, pécore ; [Familier] duchesse, donzelle, rombière ; [Québec] [Familier] dindoune.
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ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Mercredi matin 
à l’école primaire Jean-XXIII, une 
école du secteur d’Ascot qui a des 
airs de mosaïque culturelle. La pé-
diatre Geneviève Beaulieu s’ins-
talle dans le local de l’orthopéda-
gogue pour voir des enfants qui 
présentent différents troubles.

Depuis 2014, environ une fois par 
mois, la pédiatre et sa collègue 
Anne Graillon s’arrêtent dans le 
milieu scolaire, question de don-
ner un coup de pouce aux enfants 
dont les besoins débordent parfois 
du cadre scolaire. Dre Beaulieu est 
en terrain connu, elle qui fait déjà 
de la pédiatrie sociale au local de 
quartier à Ascot. Sa présence a 
l’avantage de simplifier la vie des 
parents, notamment en leur évitant 
de se déplacer en milieu hospitalier. 
Dans cette école de la rue Thibault, 
plus de 27 % des élèves proviennent 
du Congo, de la Colombie, de l’Irak 
et du Bhoutan. 

La Commission scolaire de la 
Région-de-Sherbrooke (CSRS) a 
nommé Dre Beaulieu ambassa-
drice de l’organisation, mercre-
di, lors de sa soirée annuelle de 

reconnaissance, pour souligner 
tous les « petits miracles » qu’elle 
réalise auprès des jeunes. Le 
romancier et slameur David Gou-
dreault et Dominic Asselin, fonda-
teur de l’Académie du Trésor, ont 
aussi été nommés ambassadeurs.

« Comme pédiatre, on a beau-
coup de demandes de consultation 
pour évaluer des enfants avec des 
troubles scolaires. C’est un peu diffi-
cile, parce que si on voit les enfants 
à l’hôpital ou au bureau, ce sont les 
parents qui viennent. On essaie de 
comprendre comment ça se passe à 
l’école et ce n’est pas toujours facile. 
Les parents n’ont pas toujours l’in-
formation. Si je regarde la clientèle 

immigrante, il y a aussi la barrière 
de la langue, elle ne sait pas trop 
comment le système fonctionne. 
On essaie de comprendre dans 
notre bureau comment ça fonc-
tionne à l’école, mais parfois il nous 
manque des informations. »

À l’inverse, fait-elle valoir, des 
intervenants scolaires ont par-
fois besoin de l’avis d’un médecin, 
notamment lorsque les enfants 
éprouvent des problèmes de 
sommeil ou qu’ils présentent des 
problèmes physiques. « Ça me 
semblait plus logique de dire : ce 
sont des troubles scolaires, il fau-
drait bien que l’on soit capable de 
les voir à l’école pour aller chercher 

l’information. » 

D’AUTRES PROJETS?

Dre Beaulieu y voit toutes sortes 
de problématiques : des troubles 
du déficit de l’attention, d’appren-
tissages, de sommeil, des migraines, 
des problèmes visuels. « Il y a des 
patients que l’on ne voit qu’une 
seule fois, mais pour la plupart, on 
doit faire des suivis, par exemple si 
on donne de la médication. »

Ce sont autant de problématiques 
qui peuvent interférer de façon 
importante sur leur parcours sco-
laire. « Un enfant qui a un déficit 
d’attention et qui n’est pas médi-
camenté, à la longue, il finit par 

prendre du retard. Et si on n’inter-
vient pas, l’écart se creuse. » 

Beaucoup d’enfants rencontrés 
n’ont pas de médecin de famille. 
« Pour être vu en pédiatrie, la plu-
part du temps, il faut être vu par un 
médecin de famille. » Les différents 
professionnels vont se rencontrer 
en début d’année et présenter des 
dossiers d’enfants aux médecins. 

De tels projets sont rares, mais 
Dre Beaulieu aimerait que d’autres 
initiatives du genre voient le jour. Il 
fallait que l’école Jean-XXIII accepte 
d’embarquer, souligne-t-elle. 

Jusqu’à tout récemment, elle était 
probablement la seule dans la 
région. Depuis l’automne dernier, 
à l’école Desjardins, un médecin 
a commencé à aller voir les petits 
patients directement dans leur 
milieu. 

« Il va faire quelques cliniques là... 
Éventuellement, on aimerait ça être 
capable de le faire ailleurs parce 
que c’est une réalité des pédiatres 
et des médecins de famille, qui 
reçoivent beaucoup de demandes 
de consultation pour ce genre de 
problématiques. » L’école LaRoc-
que planche aussi pour créer un tel 
projet. 

Parallèlement, souligne-t-elle, les 
listes d’attente s’allongent en pédia-
trie pour des demandes en lien avec 
des troubles scolaires.

Les conseils du Dre Beaulieu 
touchent plusieurs aspects de la 
santé des enfants : l’alimentation — 
parfois, on recommandera de s’ins-
crire au Club des petits déjeuners 
pour démarrer la journée du bon 
pied — et « beaucoup, beaucoup » 
la question du temps passé devant 
les écrans. 

La pédiatre se dit très touchée 
d’obtenir cette reconnaissance 
de la CSRS. «  Les gens ici sont 
incroyables. » 

La présence du Dre Beaulieu et 
sa collègue facilitent grandement 
la vie de tout le monde, estime la 
psychoéducatrice Roxanne Harel. 
« Ça facilite tout! C’est bon d’être 
plusieurs pour réfléchir », dit-elle. 

les petits miracles  
d’une pédiatre à l’école

JONATHAN CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La Ville de Sher-
brooke pourrait synchroniser plu-
sieurs de ses feux de circulation 
dans les prochaines années. Elle 
travaille à un plan directeur de ses 
feux de circulation qui donnera 
une vue d’ensemble du territoire 
en 2019.

« Nous constatons sur le territoire 
de la Ville de Sherbrooke qu’il y a 
énormément de feux de circu-
lation. Plus que sur celui de la 
majorité des villes. Il y a des feux 
qui ont été positionnés dans le 

passé, probablement pour régler 
des situations ponctuelles, et qui 
n’ont pas lieu d’être. Nous voulons 
répertorier tous les feux de circu-
lation sur notre territoire et pou-
voir en éliminer si nous sommes 
capables  », explique d’emblée 
Caroline Gravel, directrice du Ser-
vice des infrastructures urbaines 
et du développement durable à la 
Ville de Sherbrooke.

« Certains feux sont très âgés. 
Les pièces des contrôleurs à l’in-
térieur n’existent plus. Avant d’in-
vestir des deniers publics pour 
les remettre à niveau avec les 
nouveaux types de contrôleurs, 
on veut voir s’il y a moyen de les 
éliminer.

« L’autre chose que ça nous per-
mettra de faire, c’est de synchro-
niser les feux. Nous n’avons pas 
beaucoup de synchronisation sur 
le territoire. On veut en faire sur 
les plus grandes artères, qui sont 
King, Portland, Prospect entre 
autres. C’est un peu ce qu’on vit 
sur Grande-Allée quand on va à 
Québec. Si on roule à 50 km/h, on 
attrape tous les feux verts. On veut 
faire le même processus pour nos 
grandes artères pour accélérer la 
fluidité et limiter les gaz à effet de 
serre, parce que c’est au démar-
rage qu’on a le plus de gaz à effet 
de serre », ajoute-t-elle.

Pour le moment, une synchroni-
sation est active sur un très court 

tronçon de la rue King et un tron-
çon du boulevard de Portland. 

Quant à la signalisation pour le 
virage à droite aux feux rouges, 
elle a déjà été ajustée aux inter-
sections prioritaires. « À la suite 
de l’accident ayant coûté la vie à 
une cycliste au centre-ville, nous 
avons revu l’ensemble de nos feux 
de circulation prioritaires. Nous 
nous sommes assurés que les 
virages à droite et que les protec-
tions piétonnes étaient correctes 
et à jour. Nous les avons amélio-
rées. Nous avons fait ce travail 
pour les intersections prioritaires, 
pas pour l’ensemble des intersec-
tions. C’est sûr qu’une fois que le 
plan directeur sera fait, à chaque 

intersection, on devra se poser 
la question si on doit revoir les 
virages à droite. »

Le plan directeur devra aussi 
s’adapter aux résultats d’un pro-
jet pilote mené en collaboration 
avec la Société de transport de 
Sherbrooke (STS) sur la rue King 
pour permettre aux autobus de 
s’insérer plus facilement dans la 
circulation. 

Le plan directeur pour les feux 
de circulation est attendu depuis 
longtemps. « On a réussi à s’orga-
niser une équipe de circulation 
plus complète qui nous permet 
de passer des projets comme ça. 
On s’attend à terminer en 2019 », 
espère Caroline Gravel.

Un plan pour synchroniser les feux de circulation

la csRs a décerné le titre d’ambassadeurs au fondateur de l’Académie du trésor Dominique Asselin, à la pédiatre Gene-

viève Beaulieu et au romancier et slameur David Goudreault. — Photo sPectre média, andré vuillemin

La Dre Geneviève 
Beaulieu  
nommée 
ambassadrice  
de la CSRS 
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JONATHAN CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les citoyens 
inquiets pour l’avenir du boisé 
Fabi pourront s’exprimer dans 
une consultation organisée par 
la Ville qui pourrait se tenir en 
juin. Il sera alors question de la 
rue projetée au milieu du boisé.

Plusieurs citoyens participant à la 
séance d’information sur les tra-
vaux prévus pour désengorger la 
rue Bertrand-Fabi, lundi, se sont 
montrés préoccupés pour le boi-
sé. Ils ont aussi insisté pour avoir 
leur mot à dire avant qu’une déci-
sion soit prise. 

« Nous n’avons pas l’habitude 
de travailler en catimini. Des 

esquisses ont été montrées en 
2014, mais entre le moment où 
elles ont été faites et les travaux, il 
y a encore des discussions à avoir. 
Nous nous proposons d’abord 
d’analyser le dossier avec nos ser-
vices », a commenté la présidente 
de l’arrondissement  1, Nicole 
Bergeron. 

Rappelons qu’en raison du 
d é v e l o p p e m e n t  r é s i d e n t i e l 
dans le secteur de Rock Forest, 
il est prévu d’abattre une lisière 
d’arbres dans le boisé Fabi pour 
permettre le passage des égouts 
et de l’aqueduc. 

La portion de terrain en ques-
tion n’appartient d’ailleurs pas 
à la Ville. En 2014, il était prévu 
d’asphalter le tronçon, de manière 
à désengorger la rue Bertrand-
Fabi et à offrir une deuxième 

sortir sécuritaire au quartier à 
construire à cet endroit. 

Caroline Gravel ,  directr ice 
du Service des infrastructures 
urbaines et du développement 
durable à la Ville de Sherbrooke, 
p r o p o s e  d e  r e n c o n t r e r  l e s 
citoyens une fois que plusieurs 
scénarios auront été préparés. 

« À la fin mai ou au début juin, 
on devrait avoir ces scénarios. À 
la mi-juin, nous devrions avoir 
u n e  p re m i è re  re n c o n t re  d e 
travail. »

Mme Gravel disait la semaine 
dernière travailler à vérifier si le 
lien routier pouvait être éliminé, 
mais que la présence des égouts 
et de l’aqueduc ne permettrait 
pas la plantation d’arbres puisque 
les racines pourraient endomma-
ger les conduites. 

Une consultation en juin pour le boisé Fabi

ALAIN GOUPIL

alain.goupil@latribune.qc.ca

SHERBROOKE —  La mort tragique 
du petit Justin Lefebvre, décédé 
par noyade l’été dernier, permet 
aujourd’hui à quatre personnes 
de vivre grâce à son cœur, ses 
reins et son foie. Ironiquement, 
peu de temps avant ce « bête acci-
dent de piscine », le jeune homme 
avait manifesté à ses parents son 
désir de donner ses organes à son 
décès.

C ’e s t  c e  q u ’o n t  r a c o n t é  l e s 
parents du jeune Sherbrookois, 
mercredi, lors d’une conférence 
de presse organisée dans le cadre 
de la Semaine nationale du don 
d’organes et de tissus afin de sen-
sibiliser la population à l’impor-
tance d’un tel geste.

B r u n o  L e f e b v r e  e t  M a r i e -
Pier Savaria ont témoigné que, 
malgré la douleur que représente 
la perte d’un enfant, le don d’or-
ganes leur a permis de « mieux 
vivre » le deuil auquel ils ont eu 
à faire face de façon inattendue. 

«  Ça met un baume énorme 
sur notre peine, a tenu à expri-
mer Bruno Lefebvre. On est fiers 
de notre garçon, on est fiers de 
savoir que les quatre enfants 
en bas de huit ans qu’il a aidés 
vont très bien. On a eu des lettres 
de deux familles de receveurs. 
Même si on ne peut pas savoir de 
qui il s’agit, juste de savoir qu’ils 
ont pu revivre grâce à Justin, pour 
nous, c’est parfait », a-t-il souli-
gné au côté de sa conjointe, qui 
a pour sa part qualifié son garçon 
de « héros ».

DONNER LA VIE

L’ancien directeur du Service 
de police de Sherbrooke, Michel 
Carpentier, a lui aussi témoigné 

de l’importance du don d’organes. 
L’ancien policier vit depuis 15 ans 
avec le foie d’un jeune homme, 
décédé à l’âge de 23 ans dans un 
accident de voiture. Ce don, a-t-il 
dit, lui a permis de connaître ses 
petits-enfants et de réaliser ses 
rêves. « N’eût été ce don, non seu-
lement je ne serais plus là, mais 
ma famille serait en deuil », a-t-il 
témoigné, en ajoutant que le don 
d’organe peut aussi avoir pour 
effet d’engendrer la vie. 

«   J ’a i  a p p r i s  d e r n i è re m e n t 
qu’une jeune femme, qui a reçu 
un rein, allait pouvoir avoir des 
enfants. Donc, le jeune homme 
qui lui a donné son rein n’a pas 
seulement permis à cette jeune 
femme de vivre, mais il lui a aussi 

donné la chance de donner la 
vie… »

L’infirmière Annie Chouinard 
a pour sa part démystifié l’idée 
v o u l a n t  q u e  s e u l e s  l e s  p e r-
sonnes en parfaite santé puissent 
consentir au don d’organes. Ce 
sont les évaluations médicales, 
a-t-elle dit, qui déterminent l’état 
des organes et la compatibilité 
de ceux-ci avec les receveurs en 
attente. 

« Un donneur qui souffre d’hy-
pertension, par exemple, peut 
très bien être compatible avec 
un receveur qui  présente la 
même condition. » Au même titre 
qu’une personne atteinte du can-
cer peut aussi être en mesure de 
donner, a-t-elle précisé. 

Don D’orgAnes

Quatre enfants vivent grâce à Justin

en cette semaine nationale du don d’organes et de tissus, des sherbrookois 
sont venus témoigner, mercredi, de l’importance de ce geste sur leur vie et 
celle des autres. il s’agit de Valérie st-Amant et Martine ouellet, mère et sœur 
d’Hugo, qui a fait le don de ses cornées, Michel carpentier, greffé du foie depuis 
15 ans, ainsi que Marie-Pier savaria et Benoit lefebvre, parents de Justin, qui 
a fait le don de ses reins, son cœur et son foie. — photo spectre média, andré 

vuillemin

les citoyens inquiets pour l’avenir du boisé Fabi pourront s’exprimer dans une 
consultation organisée par la Ville qui pourrait se tenir en juin. —photo spectre 

média, maxime picard

SHERBROOKE — Selon Transplant 
Québec, le nombre de Québécois 
qui attendent une transplantation 
d’organes s’élève présentement 
à 786. Pour chacune de ces per-
sonnes malades, les chances de 
trouver un donneur compatible 
sont relativement faibles. D’où 
l’importance, dit Transplant Qué-
bec, de tenir des campagnes de 
sensibilisation telle que la Semaine 
nationale du don d’organes et de 
tissus, qui bat son plein jusqu’au 
28 avril.

Selon l’organisme, toute per-
sonne qui consent à faire don de 

ses organes a le pouvoir de sauver 
huit vies et de redonner la santé à 
20 personnes. Au cours de la seule 
année 2017, 510 Québécois ont 
bénéficié d’une transplantation, 
grâce aux dons de 182 donneurs 
décédés.

En Estrie, 13 donneurs décédés ont 
permis 45 prélèvements d’organes et 
67 personnes ont autorisé le don de 
tissus.

Or, même si ces statistiques font 
du Québec la province la plus per-
formante au Canada, la possibilité 
d’accroître les retombées du don 
d’organe demeure toujours présente.

Selon les données dont dispose 

Transplant Québec, 9 Québécois sur 
10 se disent favorables au don d’or-
ganes, mais seulement 1 Québécois 
sur 2 a fait part à ses proches de son 
intention de faire un don d’organes. 
Et c’est précisément là où tout se 
joue, disent les promoteurs du don 
d’organes....

Non seulement faut-il signer sa 
carte d’assurance-maladie, indique 
Transplant Québec, mais encore 
faut-il informer ses proches de son 
choix. Car même si une personne 
a donné son consentement au don 
d’organes, sa famille peut s’y oppo-
ser à son décès, rappelle l’organisme. 
ALAIn GOuPIL

Des chiffres à améliorer,  
selon Transplant Québec
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SIMON ROBERGE
simon.roberge@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — « Il y avait des 
rafales à 200 km/h et des vagues 
de 15 à 20 mètres. Ça brassait en 
tabarouette! C’était comme si 
j’étais sur un bateau sur le lac des 
Nations et que les vagues étaient 
hautes comme l’hôtel Times! »

La traversée du Pacifique de 
l’éprouvante course Clipp er 

Around the World Yacht Race de 
Simon DuBois n’a pas été de tout 
repos. Malgré un résultat décevant 
au classement, le Sherbrookois 
estime avoir vécu une expérience 
unique en affrontant une tempête 
d’envergure.

« C’était intense, mais jamais je 
ne me suis senti en danger, sou-
ligne-t-il en entrevue téléphonique 
avec La Tribune. Il n’y a pas eu de 
blessés ni de dommages irrépa-
rables. On s’en est bien sorti. Si on 
enlève l’aspect course, on a vécu 

des choses que très peu de gens 
sur la planète ont la chance de 
vivre. »

L’équipage du Visit  Seattle , 
composée de 16 personnes plus 
quelques officiers, a terminé cette 
étape au 8e rang sur 11 bateaux. Le 
navire était bien installé en pre-
mière position en début du trajet, 
qui relie la côte chinoise à Seattle 
aux États-Unis, mais une erreur 
est toutefois venue torpiller les 
chances de l’équipage de terminer 
parmi les premiers.

« On a tenté de se détacher des 
autres pour prendre une fenêtre 
de vent qui ne s’est jamais concré-
tisée, admet Simon DuBois. On 
est tombé dans un trou de vent à 
la place et en deux heures on est 
passé de premiers à derniers. »

Cette erreur a créé un climat de 
tension parmi l’équipage qui n’a 
pas été évident à gérer.

« On savait que nos chances de 
remonter la pente étaient presque 
nulles à moins d’un miracle et ça 
a amené des tensions à bord. Si 
tu fais une erreur dans un travail 
«normal», tu peux retourner chez 
toi et passer à autre chose. Là, on 
est 24 h sur 24 et 7 jours sur 7 avec 
des gens qui gèrent tous l’échec 
un peu différemment. Le compor-
tement de certains influe sur les 
autres et ça crée un climat difficile. 
Mais ç’a été un bel apprentissage 
de basculer de l’échec à l’espoir. »

L’équipage s’est tout de même 
retroussé les manches pour grim-
per de trois positions avant le fil 
d’arrivée.

La prochaine étape relira Seattle 
à New York avec une escale au 
Panama.

« Ça va être agréable de retrou-
ver des températures chaudes 
parce qu’on a gelé pas mal sur 
le Pacifique, explique Simon 
DuBois. Un matin, je me suis levé 
et j’avais les cheveux gelés! C’était 
un peu l’enfer par moment.  » 
L’équipe de Simon DuBois occupe 
le troisième rang au classement 
général avec encore deux étapes 
à franchir.

Des vagues « hautes  
comme le Times »
Le Sherbrookois Simon DuBois  
a affronté une tempête  
d’envergure dans le Pacifique 

MÉLANIE NOËL
melanie.noel@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Six élèves du 
Séminaire de Sherbrooke se sont 
envolés vers Seattle, mercredi, 
pour aller à la rencontre de Simon 
DuBois. Les élèves de 2e secon-
daire, qui ont suivi le parcours 
en mer du navigateur depuis le 
début de l’année scolaire, ont le 
mandat de réaliser une vidéo sur 
leur expérience.

« On va aller poser des questions 
à Simon sur son aventure, visiter 
son voilier et réaliser des vidéos 
de réalité virtuelle pour que les 
élèves qui sont restés à Sherbrooke 
puissent vivre eux aussi l’expé-
rience », a expliqué, juste avant 
le départ, l’enseignante Renée 
Lévis, qui accompagne le groupe 
à Seattle du 25 au 30 avril avec son 
collègue Maxime Tardif-Rancourt.

L’aventure a commencé en mai 
dernier lorsque Simon DuBois, 
un ancien élève du Séminaire de 
Sherbrooke, a rencontré les élèves, 
alors en premier secondaire, pour 
leur parler de son intention de 
faire le tour du monde à la voile. 
Dans le cadre du Clipper round 
the world yacht race, le Sherbroo-
kois d’origine a pris la mer à Liver-
pool en août et il devrait revenir 
à son point de départ en juillet, 
après avoir parcouru 40 000 milles 
nautiques. 

« On trouvait que le projet de 
Simon rejoignait  totalement 

les valeurs du Séminaire soit le 
dépassement de soi, la persévé-
rance et la bienveillance », note 
l’enseignante. 

C’est d’ailleurs la persévérance 
de Simon DuBois qui a le plus 
épaté les élèves au cours des der-
niers mois. « L’équipage a conti-
nué de travailler fort, malgré les 
tempêtes », mentionne Antoine 

Martel-Grenier, rappelant qu’un 
participant est décédé en mer lors 
des premières étapes de la course.

« Le pied de Simon est aussi resté 
pris dans une corde et il a été sus-
pendu dans les airs. Moi, person-
nellement, j’aurais arrêté la course, 
car j’aurais eu peur, mais lui a 
continué. C’est inspirant », ajoute 
Juliette Gendron.

Tout au long de l’année, les 
élèves de 2e secondaire ont suivi 
Simon DuBois à travers leurs dif-
férentes matières scolaires. En art, 
les élèves ont fait des œuvres ins-
pirées des monstres marins. En 
français, ils ont composé des textes 
sous la thématique de la naviga-
tion. En anglais, ils ont préparé 
des suggestions de sorties pour 

les séjours terrestres du marin. En 
univers social, ils l’ont suivi à tra-
vers les grandes explorations.

« La direction voulait aussi réa-
liser un projet extra scolaire. 
Puisque le bateau de Simon s’ap-
pelle Visit Seattle, on a décidé de 
prendre ça au pied de la lettre et 
d’aller visiter cette ville », raconte 
Mme Lévis.

Un concours a été lancé pour 
sélectionner les jeunes voyageurs. 
Vingt équipes de deux élèves ont 
relevé, sur une base volontaire et 
sur leur temps libre, le défi de pré-
senter la ville de Sherbrooke en 
cinq points. Les membres des trois 
meilleures équipes ont pris l’avion 
vers l’ouest, mercredi, à 16 h 30.

Le jury de sélection était com-
posé de Simon DuBois, Jean-Luc 
Dussault, la rectrice du Séminaire, 
une représentante de la Ville de 
Sherbrooke et du directeur géné-
ral de la Fondation du Séminaire.

La rencontre avec Simon DuBois 
devrait motiver les élèves à fournir 
le meilleur d’eux-mêmes jusqu’en 
juin.

« On sait qu’en fin d’année, les 
élèves manquent parfois de moti-
vation. C’est un bon moment 
pour aller voir Simon qui persé-
vère malgré les embûches », relate 
Mme Lévis.

Les élèves du Séminaire de Sher-
brooke assisteront le 29 avril au 
départ vers le canal de Panama des 
11 navires participant à la course.

«  Il parait que c’est vraiment 
magnifique. On est chanceux de 
vivre ça », conclut Mme Lévis.                                                                                           

Six élèves à la rencontre du navigateur à Seattle

Xavier Vachon, thomas Boisclair, Alexandre Bui, Antoine Martel-Grenier, Annabelle chicoine-Ouellet et Juliette Gen-

dron sont les six élèves du séminaire de sherbrooke qui sont partis, mercredi, à la rencontre de simon DuBois à seattle. 

— photo Spectre média, jeSSica Garneau

l’équipe de simon DuBois occupe le 

troisième rang au classement général 

de la course Clipper Around the World 

Yacht Race avec encore deux étapes 

à franchir. — photo fournie
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SIMON ROBERGE

simon.roberge@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La Comptonoise 
Solange Masson se lance officiel-
lement dans l’arène politique. La 
politologue de formation sera 
candidate à l’investiture dans la 
circonscription de Saint-François 
pour le Parti québécois. 

Elle se mesurera donc à Claude 
Forgues qui a également fait part 
de son intention d’être le repré-
sentant du PQ dans cette cir-
conscription qui regroupe l’est 

de Sherbrooke et la région de 
Coaticook.

« Je veux redonner le pouvoir 
démocratique aux citoyens et le 
PQ est le parti qui me représente 
le plus, souligne celle qui a été 
conseillère municipale à Compton 
pendant sept ans. Je veux briser le 
cynisme politique et redonner la 
parole aux citoyens. Tout est dans 
l’approche, je veux partager mes 
valeurs et non adapter mon dis-
cours au goût du jour. C’est de cette 
façon que la politique devrait être 
faite à mon avis. »

Mme Masson possède un bac-
calauréat en politique publique et 

elle poursuit en ce moment une 
maîtrise dans le même domaine. 
Elle et son conjoint, Simon Lebel, 
dirigent une famille recomposée 
de cinq enfants.

« Comme les citoyens de Saint-
François, j’ai des enfants et j’uti-
lise les mêmes services qui ont 
été sabotés depuis 15 ans par le 
Parti libéral, souligne-t-elle. J’ai les 
mêmes besoins que les citoyens. »

Solange Masson laisse également 
une grande place à la souveraineté 
dans son discours.

« Je suis tannée d’entendre que 
l’indépendance du Québec a été 
le projet d’une seule génération. 

Je suis fière de faire partie de la 
relève. »

La circonscription de Saint-
François comporte deux réalités 
distinctes : le milieu rural et la vie 
urbaine de Sherbrooke. Il s’agit là 
du plus grand défi à relever selon 
Mme Masson.

« Les enjeux de la campagne élec-
torale seront à peu près les mêmes 
partout soient l’éducation, la santé 
et la famille, explique-t-elle. Il y a 
des hôpitaux sur le territoire, mais 
tous les citoyens du Québec sont 
des usagers du système. »

Mme Masson se lance sous la 
bannière du PQ à un moment 
plutôt difficile pour le parti alors 
que les sondages ne sont pas 
favorables.

« Les élections sont dans six mois 
et six mois en politique, c’est une 
éternité, avance-t-elle. J’ai encore 
espoir que les choses vont changer. 
Je suis candidate tout d’abord dans 
Saint-François et je crois qu’il y a 
de l’espace pour moi et le PQ. »

L’investiture se tiendra au début 
du mois de juin, la date exacte 

reste toutefois à confirmer. Les 
quelque 600 membres du PQ dans 
la circonscription pourront alors 
voter pour déterminer le candidat 
qui les représentera le 1er octobre.

solange Masson veut  
défendre les couleurs du PQ

la comptonoise solange Masson ten-

tera de représenter le Parti québé-

cois dans la circonscription de saint-

Fr a n ç o i s  l o r s  d e s  é l e c t i o n s 

provinciales. — Photo SPectre Média, an-

dré vuilleMin

5295492  5291870  

L’équilibre entre santé, bien-être et esthétique.

L’unique clinique
MÉDICO-esthétique
à Magog.

«En toute
confiance»

2400, rue Principale Ouest, Magog

po-plus.com819 847-4449

Prenez rendez-vous dès aujourd’hui
avec Dre Dorothée Garant, md

Médecine esthétique (spécialiste en médecine familiale)
SERVICES OFFERTS :

- Traitement de varices - Proteine botulique - Injectables - Rajeunissement cutané au laser
- Traitement du double menton - Traitement des taches pigmentaires par BBL
- Examen préemploi - Formulaires pour SAAQ/assurance/attestation médicale
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d’id
ées

pou
r la
fête

des
M
ères
?

No
us p
rend
ron
s

bien
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d’ell
e !
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RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Trois jours d’au-
dition seront nécessaires pour 
déterminer la peine à imposer à 
Frédéric beaudoin.

L’accusé de Magog a été incarcéré 
en janvier après avoir été reconnu 
coupable de leurre informatique 
auprès de 25  adolescentes au 
début du mois de décembre 2017.

Beaudoin a plaidé coupable à 
une accusation de voyeurisme soit 
d’avoir filmé une jeune femme à son 
insu à la fin mars.

La juge Hélène Fabi de la Cour 
du Québec a retenu, mercredi, les 
1, 2 et 3 octobre prochains pour les 
observations sur la peine.

« Sur la preuve à administrer, il y a 
au moins cinq personnes peut-être 
six personnes qui veulent se faire 
entendre », explique la procureure 
aux poursuites criminelles, Me Joan-
ny Saint-Pierre.

L’avocat de la défense Me Guy 
Plourde contestera les peines 

minimales qui doivent être impo-
sées dans les divers dossiers à 
caractère sexuel. Selon le Code 
criminel, le leurre informatique 
est passible d’une peine minimale 
d’une année de prison pour cha-
cune des victimes.

 peine dispRopoRtionnÉe
«Le requérant accusé soutient que 

dans son cas particulier, l’applica-
tion des peines minimales et consé-
cutives constitue une peine cruelle 
et inusitée (...) par son effet exagé-
rément disproportionné», souligne 
Me Plourde dans sa requête dépo-
sée au dossier de la Cour.

L’avocat du procureur général 
du Québec Me Jean-Yves Bernard 
était présent au palais de justice de 
Sherbrooke.

Beaudoin a utilisé la message-
rie privée Messenger de Facebook 
pour solliciter les victimes. L’ac-
cusé demandait aux adolescentes 
de venir garder, alors qu’il n’a pas 
d’enfant. Il tentait aussi de les atti-
rer sous prétexte de venir faire du 
ménage chez lui ou de leur vendre 
des cellulaires.

peine minimAle pour leurre informAtique de 25 mineures

beaudoin contestera en octobre

frédéric Beaudoin alors qu’il était en liberté et son avocat me Guy plourde. — archives  la tribune, rené-charles quirion

5286369  
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Stéphanie Girard
stephanie.girard@latribune.qc.ca

HAM-SUD – La municipalité de 
Ham-Sud est devenue la huitième 
à rejoindre le programme Habita-
tion DURABLE. Par ce projet no-
vateur, les habitants de Ham-Sud 
pourront recevoir une aide finan-
cière en matière de construction 
et de rénovation durable.

« Ce programme s’inscrit dans 
l’engagement du conseil munici-
pal à développer la municipalité de 
façon durable et intelligente. Avec 
Ham-Sud Habitation DURABLE, 
nous serons en mesure de nous 
démarquer et d’offrir un incitatif 
réel aux gens désirant s’installer 
sur le territoire tout en permettant 
à nos citoyennes et citoyens la pos-
sibilité d’effectuer des rénovations 
durables. Cette initiative de déve-
loppement durable conduira les 
propriétaires vers des économies 

d’énergie à long terme et l’amé-
lioration de leur qualité de vie. 
Un investissement qui rapportera 
assurément à tous », souligne le 
maire de Ham-Sud, Serge Bernier.

L’initiative vise à rendre plus 
simple et accessible le choix d’une 
construction ou de rénovations 
plus écologiques et écoénergé-
tiques. Le programme développé 
en 2011 par la Ville de Victoriaville 
compte à ce jour plus de 315 nou-
velles constructions durables sur 
le territoire de cette même ville. 
On compte aussi plus de 830 pro-
jets de rénovation durable.

« Nous sommes heureux que 
la municipalité de Ham-Sud 
adopte ce tournant vert, d’autant 
plus que ce projet d’habitation 
durable s’inscrit indéniablement 
dans la vision et les objectifs de 
l’Agenda21 des Sources », estime 
de son côté le préfet suppléant de 
la MRC des Sources et maire de 
la municipalité de Saint-Adrien, 
Pierre Therrien.

Ham-Sud rejoint  
le programme 
Habitation DURABLE

Jean-FrançoiS GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Le Directeur général 
des élections du Québec (DGEQ) a 
révélé au citoyen Steeve Cloutier, 
par voie écrite, qu’une enquête 
était envisagée au sujet de pro-
pos tenus par le conseiller muni-
cipal Bertrand Bilodeau lors d’une 
récente assemblée publique du 
conseil de ville de Magog.

Directement ciblé par le conseiller 
Bilodeau lors de l’assemblée du 3 
avril dernier, M. Cloutier a fait par-
venir une plainte à deux organisa-
tions distinctes quelques jours après 
cette séance publique. Le DGEQ en 
a reçu une tout comme la Commis-
sion municipale du Québec.

Attachée au bureau des plaintes 
du DGEQ, l’avocate Isabelle Bédard-
Dubé a elle-même révélé au citoyen, 
mardi matin, qu’elle recommande-
ra à ses supérieurs la tenue d’une 
enquête. L’objectif sera de vérifier 

si Bertrand Bilodeau a utilisé la liste 
électorale de manière inappropriée 
ces derniers mois.

Durant le tour de table des élus à 
la fin de l’assemblée du 3 avril, Ber-
trand Bilodeau avait offert des com-
mentaires en lien avec l’épineux 
dossier du Lovering Biergarten, qui a 
divisé les élus et la population mago-
goise ces derniers mois.

« Il y a un citoyen qui m’a téléphoné 
et qui n’était pas content, a-t-il relaté. 
Il était pour le biergarten, lui. Il me l’a 
mentionné et j’ai dit attend un peu 
parce que madame la greffière nous 
a envoyé la liste de tous ceux qui ont 
voté. J’ai n’ai pas vu son nom. Il n’est 
pas capable de se déplacer pour le 
vote, mais il m’appelle pour me tom-
ber dans la face. »

Advenant que le conseiller muni-
cipal ait effectivement commis une 
faute avec la liste électorale, il serait 
passible d’une amende allant de 500 
à 2000 $.

Dans le cadre d’une entrevue 
accordée à La Tribune mardi, 
M. Bilodeau a tenté de rectifier le tir 

et a affirmé qu’il s’était mal exprimé 
le 3 avril dernier. 

« Je ne parle pas souvent en public, 
vous savez. Ce que j’ai fait en réalité 
c’est de vérifier avec la liste à jour 
des gens ayant voté si un citoyen en 
particulier avait pris part au vote en 
novembre. Je n’ai pas ressorti la liste 
juste pour ça récemment. J’ai fait ma 
vérification pas longtemps après les 
élections. Et je me suis souvenu de 
ça lorsque cette personne m’a appelé 
pour le biergarten », a-t-il fait valoir.

MAgog

une enquête envisagée sur les 
propos du conseiller Bilodeau

le conseiller municipal Bertrand Bilo-

deau — photo archives la tribune

Claude plante
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La participation 
du public a fait grimper le bilan de 
l’opération NORD-SUD contre la 
surpêche particulièrement dans 
le lac Memphrémagog.

Le ministère des Forêts, de la 
Faune et des Parcs du Québec 
annonce une hausse des amendes 
à près de 450 000 $, alors qu’elles 
s’établissaient initialement à près 
de 270 000 $.

L’enquête relative à l’opération 
NORD-SUD menée en mars der-
nier en Estrie, plus précisément 
à Magog, s’est poursuivie et sa 
conclusion approche, ajoute-t-
on. Cette opération portait sur la 
vente et l’achat de perchaudes, 
ainsi que sur la possession illégale 
de ces poissons provenant du lac 
Memphrémagog.

Le bilan initial a été revu à la 
hausse et prouve que la collabora-
tion du public mène à des résultats 
concrets, souligne-t-on. Les 16 per-
quisitions ont mené à la saisie de 

62 kilos de poisson. Le nombre de 
chefs d’accusation contre 68 indivi-
dus est passé de 120 à 189.

Les agents ont saisi des embarca-
tions, des véhicules tout-terrain et 
du matériel de pêche servant à ce 
braconnage. 

Le matin du 14 mars, une cen-
taine d’agents assistés de l’es-
couade canine de la Protection 
de la faune du Québec et de la 
Sûreté du Québec avaient été 
mis à contribution. Plusieurs per-
quisitions avaient été réalisées à 
Sherbrooke, Magog et Stanstead. 
Plusieurs kilos de perchaude en 
filet ont été saisis, quelques kilos 
de cerf de Virginie de même que 
des embarcations, des véhicules 
tout-terrain ainsi que des articles 
de pêche et des équipements ser-
vant à la vente de ces poissons, 
comme des balances.

Rappelons que c’est à la suite 
d’une longue enquête que les 
agents ont pu réunir suffisamment 
de preuves pour intervenir auprès 
de plusieurs individus qui s’adon-
naient à la pêche hivernale et à la 
vente illégale de perchaude.

Les citoyens sont invités à 

poursuivre leur collaboration en 
signalant tout acte de braconnage 
ou geste allant à l’encontre de 
notre patrimoine faunique ou de 

ses habitats à S.O.S. Braconnage 
par téléphone au 1 800 463-2191, 
par internet au mffp.gouv.qc.ca/
faune/sos-braconnage ou encore 

en personne à l’un des bureaux de 
la protection de la faune. 

L’ i n f o r m a t i o n  d e m e u r e 
confidentielle.

Les infos du public font 
grimper le bilan de la surpêche

le bilan de l’opération NoRD-suD, qui a eu lieu en mars en Estrie, a été revu à la hausse. — photo archives la tribune, rené 

Marquis
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Claude Plante

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — En changeant ses 
uniformes, sans le savoir la Sûre-
té du Québec (SQ) contribuera à 
« l’économie circulaire ». Et c’est 
à Sherbrooke que la machine se 
mettra en marche.

L’organisme Récupex deviendra au 
cours des prochains mois le point 
de chute des inventaires de tous les 
uniformes de la SQ dans le cadre 
de son programme de renouvel-
lement des équipements. On s’at-
tend à recevoir plusieurs tonnes de 
vêtements.

« Il s’agit de vêtements neufs et 
de très bonne qualité qui seront 
remis en circulation via la Bou-
tique T.A.F.I. et les comptoirs vesti-
mentaires associés à Récupex, une 
fois qu’ils auront été dépouillés 
des sigles corporatifs par les rési-
dents des Résidences Monchénou/
Groupe Probex », explique le direc-
teur général de l’organisme, Benoit 
Fontaine.

« Élargir nos réseaux d’approvi-
sionnement et de distribution est 
évidemment une façon d’accroître 
notre efficacité. Nous avons mis 
sur pied un partenariat tripartite 
pour ce projet. » 

ColleCte du 5 mai

Récupex renforce des maillages 
régionaux et maintient la région à 
l’avant-garde de la récupération et 
de la réutilisation de vêtements et 
tissus, a-t-on annoncé mercredi en 
conférence de presse. L’organisme 
a présenté d’autres exemples illus-
trant son implication dans des 

collaborations porteuses sur le 
plan social, environnemental et 
économique.

Son blitz printanier « L’Estrie met 
ses culottes » aura lieu le samedi 
5 mai, de 8 h 30 à 15 h 30 dans le 
stationnement de l’école Mont-
calm sur le boulevard de Portland. 
La présidence d’honneur de cette 
22e édition a été confiée à Pierre 
Bolduc. 

Le parcours de M. Bolduc est 
à l’image de celui de Récupex 
en matière de leadership vert. 
Comme chef culinaire, il a été 
l’instigateur du compostage à gros 
volumes dans les cuisines du Del-
ta de Sherbrooke, une pratique 
ayant par la suite été répandue 
dans tous les établissements de la 
chaîne hôtelière, puis il est devenu 
chef d’entreprise en lançant l’Écolo 
Boutique.

«   C o m m e  p l u s i e u r s ,  j e 

connaissais Récupex à gros traits. 
Quand on s’attarde à toutes les 
actions, qu’on suit le parcours de 
l’organisation de fil en aiguille, 
les résultats sont encore plus élo-
quents », note-t-il.

« D’où l’importance pour nous, 
citoyens, d’alimenter cette dyna-
mique régionale en disposant 
intelligemment de nos surplus de 
vêtements. »

Partenariat soCial

Les gens de Récupex ont voulu 
aussi faire part d’un autre partena-
riat porteur. À première vue, le lien 
entre l’organisme et la compagnie 
sherbrookoise Arkel, un fabricant 
de sacoches pour vélos vendues 
mondialement, n’est pas évident. 
Il passe par le programme d’inser-
tion en emploi. 

Lorsqu’elle a abandonné son 
programme de couture faute de 

participants, la Commission sco-
laire de la Région-de-Sherbrooke a 
cédé ses équipements à Récupex. 
La collaboration établie avec Arkel 
pour le recrutement de couturières 
est en lien direct avec la mission 
première de Récupex, soit l’inser-
tion professionnelle.

« Notre produit de niche repose sur 
des standards de qualité élevés et les 
couturières qui passent par l’atelier 
de formation de Récupex sont adé-
quatement formées et efficaces. C’est 
un précieux bassin de recrutement 
de main-d’œuvre pour nous », a 
témoigné Linda Allsop, gestionnaire 
administrative chez Arkel. 

Corinne L’Espérance est à l’œuvre 
depuis quelques mois. La jeune 
femme est convaincue de faire une 
différence dans le processus visant 
à donner « une deuxième vie » aux 
vêtements récupérés. 

« C’est stimulant comme travail, car 
on peut créer de nouvelles choses », 
lance-t-elle.

Le président de Récupex, Michel 
Beaudry, renchérit : « Notre rôle 
ne sera jamais de remplacer les 
établissements du réseau scolaire 
afin de pourvoir aux besoins de 
main-d’œuvre à grande échelle », 
assure-t-il.

« Mais une collaboration comme 
celle avec Arkel s’avère néanmoins 
une association gagnant-gagnant 
profitant sur plusieurs plans à toute 
la collectivité. »

renouvellement des uniformes de lA sQ

Récupex devient le point de chute

la 22e édition de «  l’estrie met ses culottes  » aura lieu le 5 mai. ont participé à l’annonce de récupex, corinne l’espé-
rance, participante, Pierre Bolduc, président d’honneur, et Benoit fontaine, directeur général de l’organisme. — photo 

Spectre média, rené marquiS
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la peau.
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 « Dormir est la plus écologique 
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J’ignore s’il existe encore des 
citoyens, ici et là, pour croire que 
l’on atteindra les timides objectifs 
de l’Accord de Paris visant à limiter 
le réchauffement planétaire en des-
sous de 2°C.

J’imagine qu’ils doivent se faire 
très rares! Les émissions de gaz à 
effet de serre (GES), responsables 
du réchauffement climatique, com-
mencent un peu à fléchir au Cana-
da, mais de façon tellement déri-
soire qu’il est même gênant d’en 
parler. Y croire de quelque façon 
que ce soit, relèverait vraisembla-
blement d’un acte de foi.

Les chiffres que le Canada a ré-
cemment fournis aux Nations unies 
indiquent que le pays a produit 704 
millions de tonnes de GES en 2016. 
C’est dans les faits un changement 
si minime que, comme le men-
tionne le groupe Environmental 
Defence, « ça ne vaut même pas la 
peine d’en parler ».

Que puis-je faire comme citoyen 
pour contribuer à renverser la situa-
tion et faire en sorte que l’on adopte 
les mesures nécessaires pour at-
teindre ces objectifs? La réponse 

est simple : pratiquement rien! Il 
faudrait être d’une incroyable naï-
veté pour croire que des citoyens 
dans une « démocratie participa-
tive » aient un quelconque pouvoir 
citoyen, surtout contre les forces de 

l’argent représentées, dans le pré-
sent cas, par les multinationales du 
pétrole sale.

Bruno Marquis
Gatineau

Accord de Paris : le Canada loin du compte 

Voici que le beau temps semble 
vouloir s’installer, il était temps.

L’autre matin, j’ai profité du soleil 
pour faire le tour du lac des Na-
tions, une belle randonnée, et gra-
tuite, ce qui n’est pas rien.

À cette période de l’année, l’eau 
de la rivière est propre, les ca-
nards y pataugent avec bonheur 
et pour notre plaisir. Je vais profi-
ter de l’occasion pour m’adresser 
aux responsables de ce que nous 
appelions autrefois la Corporation 
de gestion CHARMES et qui main-
tenant a été avalé par Destination 
Sherbrooke.  

Je crois que plusieurs citoyens 
de Sherbrooke, sixième ville en 
importance au Québec, souhaitent 

qu’au début juin les algues ne s’ins-
tallent pas partout autour du lac 
des Nations.

(...) Je crois que tout payeur de 
taxes doit s’attendre que les pro-
fessionnels, biologistes, ingénieurs 
et autres intervenants puissent 
rendre cet équipement récréatif le 
plus propre possible et que la bai-
gnade ne soit plus jamais remise 
en question. Rappelons-nous qu’à 
Londres, des gens réussissent à 
profiter de la Tamise pour la bai-
gnade et la pêche. Il est normal que 
nous croyions qu’il est possible de 
nettoyer la rivière Magog.

Jean Chenay
Sherbrooke 

Plaidoyer pour un cours d’eau 

S elon la ministre de la Jus-
tice,  les  500 mill ions $ 
investis pour moderniser 

le système de justice rendront 
celui-ci plus accessible et efficace. 
Au point de pouvoir mettre de 
côté la proposition de juristes qui 
suggèrent de limiter le nombre 
de jours d’audition qu’assure 
gratuitement l’État? La réflexion 
demeure pertinente.

«L’heure du buffet ouvert au 
palais de justice est révolue. Il est 
temps que l’on agisse afin de le 
reconnaître», écrivait lundi dans 
La Presse le doyen de la faculté 
de droit de l’Université McGill, 
Robert Leckey. 

Reprenant une proposition 
déjà formulée par Louise Otis, 
ancienne juge à la Cour d’appel, 
juge administrative internationale 
et professeure adjointe à la Facul-
té de droit de McGill, M. Leckey 
suggère que l’État assume pen-
dant sept jours tous les coûts de 
fonctionnement des procès, et 
que par la suite, il demande aux 
parties qui en ont les moyens de 
payer la facture. 

Pourquoi soulever un tel débat à 
ce moment-ci? 

C’est une cause de divorce qui 
ramène la question dans l’actua-
lité. Le public aura probablement 
retenu le montant de la pension 
alimentaire que Monsieur devra 
verser à Madame — 75 000 $ par 
mois — et les honoraires d’avocats 
payés par les deux parties — 12 
millions $.

Mais viennent aussi avec ces 
gros chiffres les 23  jours d’au-
diences et les 47 ordonnances 
et jugements qui ont été néces-
saires à la cause. Donc, du temps 
et des frais de juges, de greffiers, 
d’huissiers et d’autres membres 
du personnel des palais de jus-
tice auxquels s’ajoutent l’usage 
des salles d’audience et l’enregis-
trement des débats.

Une note assumée par l’en-
semble des contribuables dont 
bon nombre non pas accès à la 
justice parce qu’ils ne sont pas 
admissibles à l’aide juridique et 
qu’ils ne sont pas assez riches 
pour se payer un avocat.

De quoi s’interroger sur l’équité 

de notre système. Le problème 
n’est pas nouveau et ne se limite 
pas au droit familial. En entre-
vue la semaine dernière à Radio-
Canada, Louise Otis a réitéré la 
position qu’elle défend depuis 
dix ans. 

Juge à la cour d’appel, Mme Otis 
déplorait en 2007 que l’affaire Cas-
tor Holdings avait accaparé des 
ressources judiciaires pendant 
de nombreuses années.

«Il n’y a ici aucune question 
reliée aux libertés fondamen-
tales, aux droits démocratiques, 
aux garanties juridiques ni même 
à l’intérêt général de la collecti-
vité. Cette affaire sérieuse met en 
cause des questions de droit civil 
et de droit commercial. Certes, ces 
questions méritent un examen 
juridique approfondi au regard 
d’une preuve complète adminis-
trée par les parties devant un tri-
bunal indépendant. Mais elles ne 
méritent pas que des ressources 
judiciaires hors de toute pro-
portion avec la nature réelle du 
problème leur soient consacrées 
pendant plus d’une décennie.» 

La juge soulignait également que 
«le justiciable moyen ne peut, lui, 
déduire ses honoraires d’avocat de 
ses revenus comme le font les per-
sonnes morales et les sociétés».

Le sujet n’a pas perdu sa perti-
nence en 2018. 

Même si Québec a au cours 
des derniers mois investi dans 
le système de justice et même 
si la ministre compte sur l’intro-
duction de pratiques innovantes 
pour économiser temps et argent, 
un meilleur accès à la justice n’est 
pas garanti à tous.

Si les couples multimillionnaires 
et les riches citoyens corporatifs 
peuvent continuer de se battre 
pendant des années aux frais de 
l’État, il sera d’autant plus difficile 
qu’il le devienne. «L’accès univer-
sel au procès illimité ne garantit 
forcément pas un accès univer-
sel à la justice», soutient le doyen 
Leckey.

Voilà matière à réflexion pour 
les formations politiques qui se 
portent à la défense de la classe 
moyenne et qui promettent une 
saine gestion des fonds publics.

Faire payer 
les riches



laTribune  jeudi 26 avril 2018 ActuAlités   11

La Presse canadienne

TORONTO — Plusieurs jours 
pourraient s’écouler avant que 
l’on connaisse l’identité des dix 
personnes qui ont perdu la vie à 
Toronto lundi, quand un homme au 
volant d’une camionnette a foncé 
sur les piétons.

Le coroner en chef de l’Ontario, 
le docteur Dirk Huyer, a expli-
qué lors d’une conférence de 
presse mardi que le nombre de 
victimes et la nature de l’incident 
empêchent une identification 
rapide. Le bureau du coroner fait 
aussi preuve d’une grande pru-
dence pour éviter toute confusion.

Le carnage de lundi s’est « pro-
duit dans un secteur piétonnier 
très achalandé et sur une distance 
importante », a expliqué le doc-
teur Huyer.

Il a ajouté que les victimes sont 
habituellement identifiées grâce 
aux papiers qu’elles ont sur elles, 
ce qui permet ensuite de rejoindre 
leurs proches. L’identité pourra 
alors être confirmée en compa-
rant les fiches dentaires, en étu-
diant les empreintes digitales 
ou encore en analysant le profil 
génétique.

Une identif ication visuelle 
n’est pas suffisante, a dit le doc-
teur Huyer, puisque les victimes 
peuvent être méconnaissables 
après la mort, surtout si elles ont 

été blessées grièvement.
Des informations commencent 

néanmoins à être confirmées par 
des proches sur l’identité et l’ori-
gine des défunts.

Ainsi, la communauté sri-lan-
kaise de Toronto déplore la mort 
de Renuka Amarasingha, mère 
monoparentale d’un garçon de 
sept ans. Le moine Ahangama 
Rathanasiri indique que la com-
munauté, déjà ébranlée dans ses 
certitudes sur la sécurité à Toron-
to, se mobilise pour soutenir le 
garçon, qui n’a maintenant plus 
de famille au Canada. 

Munir Alnajjar, un septuagé-
naire de la Jordanie, était en visite 
chez des membres de sa famille 
à Toronto lorsqu’il a été tué par 
la camionnette bélier,  lundi. 
Selon Harry Malawi, un ami de la 
famille, M. Alnajjar et sa femme 

étaient au pays depuis environ 
deux semaines.

Le Collège Seneca a de son côté 
confirmé qu’une des victimes 
fréquentait l’établissement, sans 
donner plus de détails.

Par ailleurs, deux ressortis-
sants sud-coréens sont parmi les 
10 personnes tuées dans l’attaque, 
selon l’agence de presse Yon-
hap. Un autre Sud-Coréen aurait 
été grièvement blessé. L’agence 
s’appuie sur les informations du 
ministère sud-coréen des Affaires 
étrangères, qui n’a pas identifié les 
victimes.

Le conseil ler  municipal  de 
Toronto Cesar Palacio avait dévoi-
lé mardi l’identité d’une autre vic-
time, lors d’une séance du conseil 
à l’hôtel de ville. Il s’agit d’Anne 
Marie D’Amico, une employée 
d’Invesco Canada et une bénévole 
de longue date de Tennis Canada. 
L’entreprise américaine d’investis-
sement a des bureaux près du lieu 
de la tragédie.

Le petit-fils de Dorothy Sewell 
a par ailleurs annoncé que sa 
grand-mère de 80 ans avait été 
tuée dans l’attaque de lundi.

Elwood Delaney, qui vit  en 
Colombie-Britannique, a décrit 
s a  g r a n d - m è r e  c o m m e  u n e 
maniaque de sports, qui « aimait 
presque autant les Blue Jays et les 
Leafs que sa propre famille ».

«  On ne pouvait rêver d’une 
meilleure grand-maman », a-t-il 
écrit sur Facebook.

Mercredi, une femme de Toron-
to a affirmé que sa voisine de 
longue date faisait aussi partie des 
personnes tuées dans l’attaque à 
la camionnette.

Mar y Hunt a déclaré qu’un 
proche de Betty Forsyth, une 
nonagénaire, l’avait appelée pour 
lui annoncer la mort de sa voisine.

Plusieurs campagnes de socio-
financement ont été lancées sur 
la plateforme GoFundMe pour 
aider les personnes touchées par 
l’attaque à Toronto. La principale 
campagne, intitulée « Toronto Van 
Incident Victims Funds », avait 
récolté près de 150 000 $ mercredi 
après-midi.

Toronto commence à 
nommer ses victimes

un groupe de femmes s’est recueilli, mercredi, au mémorial érigé spontanément à la mémoire des victimes de l’attentat 
de lundi à toronto. — photo la presse canadienne, chris young

tORONtO — le chef adjoint du 
service de police de toronto af-
firme que le policier encensé par-
tout sur la planète pour son ar-
restation pacifique du suspect de 
l’attaque à la camionnette de lun-
di ne veut pas de l’étiquette de 
« héros ». selon peter yuen, 
l’agent Ken lam dit ne pas res-
sentir le mérite de ces éloges qui 
déferlent depuis qu’il a arrêté 
alek Minassian, 25 ans, sans qu’un 
seul coup de feu ne soit tiré. des 
vidéos de la scène montrent le 
policier lam s’adresser calme-
ment au suspect avant de s’ap-
procher de lui pour le menotter 
au sol, quelques minutes après 

que la camionnette de location 
dont il était apparemment le 
conducteur eut foncé sur un trot-
toir achalandé de la rue yonge. 
peter yuen a confirmé que 
l’agent Ken lam avait été mis en 
congé à la suite de l’incident afin 
de lui donner le temps de récupé-
rer. il a révélé que le patrouilleur 
travaillait auparavant pour Bell 
canada avant de changer de car-
rière pour devenir policier il y a 
environ sept ans. peter yuen a 
aussi profité de la conférence de 
presse tenue mercredi pour de-
mander aux médias de respecter 
la vie privée de l’agent lam et de 
sa famille. La PResse caNadieNNe

Ken lam ne veut pas être un héros

La Presse canadienne

tORONtO — Un message pré-
tendument publié par le suspect 
de l’attaque à la camionnette sur-
venue à Toronto vient mettre en 
lumière une communauté d’inter-
nautes majoritairement masculine 
qui entretient une rhétorique de 
violence envers les femmes, selon 
un expert.

Les autorités policières ont dit 
enquêter sur un message « énig-
matique » publié sur la page Face-
book d’Alek Minassian quelques 
minutes avant que des piétons 
soient happés sur la rue Yonge.

Facebook confirme avoir sup-
primé le profil associé à cette 
publication qui fait référence au 
mouvement des «  célibataires 
involontaires » ou « incels ».

Ryan Duquette, de la firme de 
consultants en informatique 
légale Hexigent, affirme qu’il n’est 
pas clair qui avait accès au profil 

Facebook lorsque le message a été 
publié si l’on se fie uniquement aux 
informations rendues publiques.

Ni Facebook ni la police n’a vou-
lu fournir plus de détails concer-
nant l’origine de la publication en 
question.

D’après Ryan Duquette, lui-
même un ancien policier, les 
enquêteurs cherchent probable-
ment à valider l’origine de la publi-
cation en analysant quel appareil 
a servi à la diffuser, les données de 
localisation et l’historique de navi-
gation du suspect.

D’après la professeure associée à 
l’Université de la Ville de Dublin, 
Debbie Ging, qui étudie les enjeux 
des genres et des médias sociaux, 
les « incels » sont principalement 
des hommes frustrés de leur inca-
pacité à rencontrer une partenaire. 
Ceux-ci réagissent en blâmant les 
femmes pour leur rejet sexuel.

Selon Debbie Ging, la menace 
d’une « révolte des incels » men-
tionnée dans le message fait écho 

au langage violent employé sur 
les forums de discussion par les 
adeptes. Un vocabulaire qu’elle 
attribue surtout à un besoin 
« d’évacuer ».

La publication « énigmatique » 
fait aussi référence à un certain 
Elliot Rodger, un tueur de masse 
qui a fait six victimes à l’Univer-
sité de Californie en 2014, en tant 
que « Gentilhomme suprême » un 
surnom souvent employé par les 
« incels ».

Debbie Ging soutient que le mes-
sage a déclenché une discussion 
au sujet des sentiments violents 
de ces sous-cultures masculines, 
ce qui renforce le besoin de les 
prendre au sérieux.

« Je crois qu’il faut prendre ce 
mouvement au sérieux comme 
une sorte d’entité politique, dit-
elle. Cet antiféminisme virulent et 
vitriolique fait partie d’une réac-
tion importante. C’est ainsi qu’il 
faut le considérer et c’est ainsi 
qu’on doit s’y attaquer. »

l’attaque met en lumière 
la violence des « incels »
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WASHINGTON — le président français em-
manuel Macron a pressé les États-unis de 
mettre de côté la peur et l’isolationnisme, 
mercredi, pour plutôt embrasser la relation 
historique qui unit les deux pays et établir 
une nouvelle ère de leadership et de sécurité.

M. Macron a déclaré devant le Congrès 
américain que « les américains et les Fran-
çais ont eu un rendez-vous avec la liberté ».

S’adressant presque directement au pré-
sident donald Trump, il a rapidement abordé 
les enjeux majeurs concernant la Syrie, l’ac-
cord sur le nucléaire en iran, le libre-échange 

et l’accord de Paris sur le climat. des thèmes 
sur lesquels les deux chefs d’État ne s’en-
tendent pas. il a alors exhorté les États-unis 
à ne pas abandonner leur rôle historique et 
militaire sur la scène internationale.

le président français a souligné que le 
monde traverse une période de colère et 
de peur en raison de menaces qui pèsent 
partout sur la planète. il a interpellé les élus 
américains en leur mentionnant que la peur 
et la colère ne peuvent rien bâtir.

emmanuel Macron a pris en exemple 
plusieurs grands leaders américains, dont 

l’ancien président Franklin d. roosevelt, pour 
mettre le Congrès en garde contre l’idée 
de s’isoler dans la peur du reste du monde.

il a proposé d’adopter une « nouvelle sorte 
de militarisme » plus efficace, plus imputable 
et orientée sur les résultats. une stratégie 
qui nécessite plus que jamais l’implication 
des États-unis, selon lui.

« Nous avons deux choix devant nous. On 
peut choisir l’isolationnisme, le retrait et le 
nationalisme. Cela peut paraître comme un 
remède temporaire tentant pour calmer 
nos peurs, mais fermer la porte au reste 

du monde ne va pas arrêter l’évolution du 
monde », a déclaré M. Macron.

le président français a réitéré son appui 
aux sanctions américaines contre la Corée 
du Nord. au sujet de l’iran, emmanuel Ma-
cron a insisté sur le fait que l’objectif est 
clair et que cet État ne doit jamais possé-
der d’arme nucléaire. il a toutefois mis en 
garde contre la tentation de renier le traité 
déjà signé.

le président Macron a par ailleurs dit s’at-
tendre à ce que les États-unis réintègrent 
l’accord de Paris sur le climat. AP

Macron presse les États-Unis d’abandonner l’isolationnisme

Sophia Bollag 

et Jonathan J. Cooper

Associated Press

SACRAMENTO, Calif. — Les auto-
rités californiennes croient avoir 
mis la main au collet d’un tueur et 
violeur en série ayant sévi dans les 
années 1970 et 1980.

Le suspect est Joseph James DeAn-
gelo, un ex-policier âgé de 72 ans 
arrêté dans la région de Sacra-
mento dans la nuit de mercredi. 
D’après les autorités, l’homme 
aurait commis au moins 12 homi-
cides, 45 viols et une panoplie de 
vols à travers la Californie sur une 
période d’une dizaine d’années.

Le procureur du district de Ven-
tura, Greg Totten, a déclaré aux jour-
nalistes mercredi que l’homme avait 
été formellement accusé de deux 
meurtres au premier degré pour la 
mort d’un couple en 1980. Il a déclaré 
que la poursuite réclamerait la peine 
de mort contre l’ancien policier.

Joseph James DeAngelo est égale-
ment soupçonné d’avoir tué Brian 
et Katie Maggiore en 1978, a préci-
sé M. Totten. D’autres accusations 
pourraient être portées plus tard.

Cet ex-policier a été renvoyé du 
Service de police d’Auburn en 
1979. Il est maintenant considéré 
comme le possible « tueur du Gol-
den State » ou encore le « East Area 
Rapist » (violeur du secteur est).

Des analyses d’ADN effectuées à 
partir d’échantillons prélevés lors 
de deux meurtres commis en 1978 
à Sacramento ont mené à l’arresta-
tion du suspect qui pourrait être lié 
à plus de 175 crimes.

Muni d’une arme à feu et masqué, 
il terrorisait la population en entrant 
par effraction dans des résidences où 

se trouvaient des femmes seules ou 
des couples endormis. Parfois, il ligo-
tait l’homme et empilait de la vaisselle 
sur son dos. Il violait ensuite la femme 
tout en menaçant de tuer le couple si 
la pile de vaisselle s’écroulait.

L’agresseur quittait les lieux en 
emportant des souvenirs comme 
des pièces de monnaie ou des 
bijoux appartenant aux victimes 
âgées de 13 à 41 ans.

DeS preuveS D’aDn

La procureure du comté de 
Sacramento, Anne Marie Schubert, 
a confirmé aux médias lors d’une 
conférence de presse mercredi 
qu’une preuve d’ADN avait aidé à 
résoudre ce dossier au cours des 
six derniers jours.

Elle a déclaré que « la réponse allait 
toujours venir de l’ADN » et que la 
concordance avait pu être établie 
dans les dossiers des meurtres de 
Brian et Katie Maggiore.

L’arrestation du suspect survient 
après de longs efforts déployés 
par les enquêteurs. Des dizaines 
de personnes ont investi des cen-
taines d’heures afin de « rendre 
justice aux victimes et à leur 
famille », a ajouté la procureure.

Des enquêteurs du FBI et d’autres 
corps de police ont procédé à une 
perquisition dans une résidence du 
secteur de Citrus Heights au nord-
est de Sacramento, une propriété 
qui serait liée au suspect.

Joseph James DeAngelo a été ren-
voyé de la police pour avoir volé du 
répulsif à chien et un marteau dans 
une pharmacie, d’après des articles 
publiés dans les journaux de l’époque.

Une victime, Jane Carson-Sandler, 
agressée sexuellement en Califor-
nie en 1976 par un homme suspec-
té d’être le soi-disant « East Area 
Rapist », affirme avoir reçu un courriel 

mercredi de la part d’un détective à 
la retraite. Ce dernier a travaillé sur 
l’enquête et lui a écrit pour lui confir-
mer qu’un suspect avait été identifié 
et qu’il avait été arrêté.

« Je suis submergée par la joie. 
C’est une montagne russe d’émo-
tions », a commenté Mme Carson-
Sandler en entrevue téléphonique 
avec l’Associated Press. « Ça fait du 
bien de pouvoir mettre un point 
final à cette histoire et de savoir 
qu’il est en prison », a-t-elle ajouté.

En 2016, les autorités califor-
niennes et le FBI ont relancé l’en-
quête en offrant une récompense 
de 50 000 $ US pour l’arrestation 
et la condamnation d’un suspect.

Un voisin du suspect arrêté, Kevin 
Tapia, âgé de 36 ans, a raconté un 
incident où son père et Joseph James 
DeAngelo se sont querellés. Il dit 
l’avoir souvent entendu blasphémer 
et se fâcher dans sa cour arrière.

« Personne ne croit habiter aux 
côtés d’un tueur en série, mais 
c’était un type étrange. Quand on 
y pense, je pourrais l’imaginer faire 
de telles choses, mais je ne l’aurais 
jamais soupçonné », a-t-il raconté.

cAlIfOrNIe

De policier à tueur en série ?

D’après les autorités, Joseph James DeAngelo, un ex-policier âgé de 72 ans, 

aurait commis au moins 12 homicides, 45 viols et une panoplie de vols à travers 

la californie sur une période d’une quinzaine d’années.

— PhOTO aP/bureau du ShÉriFF du COMTÉ de SaCraMeNTO

« Personne ne croit 
habiter aux côtés d’un 
tueur en série, mais 
c’était un type étrange. 
Quand on y pense, je 
pourrais l’imaginer 
faire de telles choses, 
mais je ne l’aurais 
jamais soupçonné. »

 — Kevin Tapia, un voisin 

de Joseph James DeAngelo
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Offres en vigueur du 3 au 30 avril 2018. Les offres de location sont basées sur une allocation de 20000 km/ an (allocation totale de 65 000 kmpour un termede 39mois) avec kilométrage additionnel à 0,10 $ / km. Le premier paiement est
requis à la signature du contrat. Les frais d’inscription auprès du RDPRM et les frais d’agent pour l’inscription ( jusqu’à 77 $ au total) ne sont pas compris et sont payables à la signature du contrat. Taxes, immatriculation, droits spécifiques sur les
pneus neufs (15 $) et assurances en sus, et exigés à la signature du contrat. ≠ L’offre à la location desmodèles 2018 illustrés suivants : Rogue SL Platine /Qashqai SL Platine pour un termede 39mois, équivaut à 39mensualités de 457 $ / 473 $ (avec
0 $ en comptant initial) lorsqu’ils sont loués par l’entremise de NCF. ≠≠ Les paiements ne peuvent être faits hebdomadairement. Ils sont uniquement mentionnés à titre informatif. **Le Nissan Rogue 2018 détient la meilleure valeur de revente
dans la catégorie des véhicules utilitaires compacts. ALG fait autorité dans le secteur d’activité en matière de valeurs résiduelles et de dépréciation. www.alg.com. ± En fonction d’une comparaison des ventes et locations au détail (excluant
les ventes pour les parcs de véhicules) entre le 1er janvier et le 31 décembre 2017 de véhicules de la catégorie VUS 2017 (excluant les marques de luxe) au Québec fait par une firme indépendante de consultants. Les offres sont sous réserve de
l’approbation de crédit par Nissan Canada Finance ; elles peuvent être modifiées, prolongées ou annulées sans préavis. Modèles illustrés à titre indicatif. Les concessionnaires peuvent fixer leurs propres prix. Visitez www.choisisseznissan.ca
ou votre concessionnaire Nissan du Québec participant pour tous les détails. Des conditions s’appliquent. © Nissan Canada inc., 2018.
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Caroline Plante
La Presse canadienne

QUÉBEC — Le chef du Parti qué-
bécois (PQ), Jean-François Lisée, 
veut rediriger les demandeurs 
d’asile irréguliers vers des postes 
frontaliers et bloquer l’accès au 
chemin Roxham à l’aide d’une 
clôture.

Il a tenu ces propos en impromptu 
de presse mercredi midi, à l’Assem-
blée nationale.

Le chef péquiste a de nouveau 
demandé la suspension de l’en-
tente des tiers pays sûrs, ce qui per-
mettrait aux migrants qui passent 
actuellement par le chemin Rox-
ham en Montérégie de se tourner 
vers les postes frontaliers réguliers.

« On a le chemin irrégulier le plus 
connu au monde, a-t-il déclaré. On 
dit écoutez, ce chemin-là qui a été 
construit, maintenant élargi et qui 
a des cabanes autour, on met une 
clôture, c’est tout. On dit, ne passez 
plus ici.

«   On a plusieurs  très  bons 
constructeurs de clôtures au 
Québec, donc on a l’embarras du 
choix », a-t-il poursuivi.

Selon lui, les demandeurs d’asile 
ont le droit de se présenter à la 
frontière, mais devraient le faire 
à différents postes frontaliers 
réguliers, en Colombie-Britan-
nique, en Ontario ou au Nou-
veau-Brunswick, des endroits 
« normaux » pour qu’ils soient 
«   mieux répartis   »  et  traités 
« humainement ».

Qui va payer pour cette clôture, 
a demandé un journaliste. « Les 
Mexicains », a répondu à la blague 
M. Lisée.

Plus tard en journée, le député 
de Rosemont a nuancé ses propos, 
d’abord sur Twitter.

«   Le PLQ admet qu’Ottawa 
devrait suspendre l’entente qui 
fait du chemin Roxham le pas-
sage le plus célèbre au monde. 
Les demandeurs entreront alors 
par les postes-frontière réguliers. 

Comment indiquer que Rox-
ham est fermé? Un panneau, une 
haie de cèdres, un policier? Peu 
importe », a-t-il écrit.

Il a tenu une deuxième mêlée de 
presse, pour préciser davantage 
sa pensée. Il ne s’agit pas pour lui 
de bloquer l’accès aux migrants; 
ce n’est qu’une fois avisé « qu’ils 
peuvent aller ailleurs  » que le 
chemin Roxham serait fermé à 
l’aide d’un « panneau, une haie de 
cèdres, un policier ».

Pourquoi donc avoir évoqué 
l’érection d’une clôture? « J’ai dit 
une clôture, moi, je pense à une 
petite clôture qu’on a dans les 
écoles, ça n’a rien à voir avec ce 
que certains voudraient bien que 
ça aille à voir », s’est-il défendu.

M. Lisée a assuré ne pas vouloir 
ériger un « signe d’exclusion ». 
« Il faudra trouver une façon, la 
plus banale possible, pour ne pas 
envoyer un signe d’exclusion, pour 
donner un signe d’information 
pour dire ce n’est plus l’endroit où 
il faut entrer », a-t-il affirmé.

L e  m i n i s t re  d e  l ’ I m m i g ra -
tion, David Heurtel, a rapide-
ment dénoncé la déclaration du 
chef péquiste, la qualifiant de 
« fâcheuse ». « C’est une solution 
simpliste qui ne s’applique pas », 
a-t-il tranché.

7000 entrées irrégulières
Par ailleurs, M. Heurtel a annon-

cé lors de l’étude des crédits de son 
ministère que depuis le 1er  jan-
vier 2018, 6797 demandeurs d’asile 
ont traversé la frontière canado-
américaine par le chemin Roxham.

C’est trois fois plus que l’an der-
nier, alors qu’un peu plus de 
2000 migrants irréguliers fran-
chissaient la frontière durant cette 
même période.

L’accueil des migrants a néces-
sité des dépenses d’environ 146 
millions $ l’an dernier. Si le gou-
vernement Couillard a déjà envoyé 
la facture à Ottawa, il est toujours 
incapable aujourd’hui de la venti-
ler par secteurs, comme cela lui a 
été demandé.

DemAnDeurs D’Asile

lisée veut une clôture en montérégie

GAtineAu — l’Office des trans-
ports du Canada (OTC) dit lancer 
une enquête sur certains vols de 
Sunwing de la mi-avril à la suite de 
plus de 80 plaintes de passagers. 
l’organisme affirme que les 
plaintes émanent de 23 vols en pro-
venance, ou en route, pour l’aéro-
port international Pearson de To-
ronto entre le 14 avril et le 18 avril. 
elles concernent des retards de 
vols, des annulations, des retards 
sur l’aire de trafic, et des bagages 
perdus, retardés et endommagés. 

l’OTC a indiqué par communiqué 
que son enquête s’attardera à dé-
terminer si la compagnie aérienne a 
respecté ses obligations envers les 
passagers durant les perturbations 
et si ce n’est pas le cas, quels 
genres de correctifs devraient être 
ordonnés. les renseignements 
préliminaires laissent croire à des 
« problèmes systémiques » pou-
vant avoir touché les vols de Su-
nwing à la mi-avril. Sunwing a dit se 
réjouir de coopérer avec l’OTC.  
La PREssE CanadiEnnE

80 plaintes pour des vols de sunwing

5298589  
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Jean-François GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — La relation qu’entre-
tiennent les policiers avec les adoles-
cents n’est pas toujours excellente, 
où qu’on se trouve dans la région. Un 
match de hockey amical entre des 
élèves de l’école secondaire de la 
Ruche, à Magog, et des membres de 
la Régie de police Memphrémagog 
pourrait cependant aider à accroître 
la qualité du dialogue entre les deux 
groupes.

Le match en question aura lieu à 
l’aréna de Magog vendredi à comp-
ter de 19 h. Les policiers affronte-
ront l’équipe de hockey juvénile des 
Carnicas, le nom que portent toutes 
les formations sportives issues de 
l’établissement magogois. Les pro-
fits qui seront amassés, grâce à cet 
événement, seront remis à la maison 
des jeunes L’Exit, justement située à 
proximité de la Ruche.

L’idée d’organiser cette rencontre a 
été proposée par des élèves du cours 
de sensibilisation à l’entrepreneuriat 
de l’établissement scolaire. La Régie 
de police Memphrémagog a sauté sur 
l’occasion offerte.

« On fait beaucoup d’efforts pour 
changer la perception qu’a la popu-
lation des policiers, reconnaît sans 
difficulté le directeur de la Régie de 
police Memphrémagog, Guy Roy. On 
obtient de bons résultats en organi-
sant différentes activités ou en s’im-
pliquant de diverses façons dans la 
communauté. Et c’est toujours payant 
d’aller vers l’intérêt des jeunes. »

« On fait beaucoup 
d’efforts pour 
changer la perception 
qu’a la population des 
policiers. »  

 — Guy Roy, directeur de la Régie de 

police Memphrémagog

M. Roy rappelle qu’un policier 
attaché à son service de police, en 
l’occurrence José Gosselin, travaille 
en permanence à la Ruche. « On est 
dans les rares à avoir ça. Ce policier 
intervient beaucoup pour faire évo-
luer les perceptions des jeunes. D’ail-
leurs, les élèves instaurent souvent 
des rencontres avec lui alors que la 
situation était tout autre au début », 
explique-t-il.

Pour sa part directeur de l’école de 
la Ruche, Martin Riendeau admet 
qu’il se sent choyé d’être à la tête d’un 
établissement scolaire dans lequel un 
policier œuvre au quotidien.

« Il a créé une relation avec les 
jeunes, souligne M. Riendeau. Il est 
en réalité une ressource additionnelle 

pour les élèves. C’est une bonne per-
sonne et il est accessible en plus. 
D’après moi, son travail a pour effet 

de réduire les méfaits au centre-ville. »
Le directeur de l’établissement 

scolaire ajoute par ailleurs que les 

activités permettant de rapprocher 
policiers et adolescents continuent 
d’avoir leur place. « C’est bon pour les 

jeunes de réaliser que les personnes 
en autorité sont à la base des êtres 
humains », note-t-il.

un match policiers-élèves à Magog 

5291172  

Les véhicules illustrés peuvent être dotés d’équipements offerts en option. Les concessionnaires peuvent vendre ou louer à prix moindre. Ces offres s’adressent à des particuliers admissibles uniquement, sur approbation du
crédit par Crédit Ford. Pour obtenir tous les détails, consultez votre concessionnaire Ford, ou appelez le Centre des relations avec la clientèle Ford au 1 800 565-3673. Pour les commandes à l’usine, un client admissible peut se
prévaloir des primes/offres promotionnelles de Ford en vigueur soit au moment de la commande à l’usine, soit au moment de la livraison, mais non des deux.

* Du 20 au 29 avril 2018, recevez [7 000 $ / 7 500 $ / 9 000 $ / 9 500 $ / 10 500 $ / 11 500 $] en valeur totale à l’achat ou à la location d’une version neuve du F-150 2018 parmi les suivantes : [XL 4x2 à cabine simple] (moteur à es-
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JULIEN ARSENAULT

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Lorsqu’il aura offi-
ciellement pris les commandes de 
la C Series plus tard cette année, 
le géant Airbus exigerait que cette 
famille d’avions développée par 
Bombardier depuis le début des 
années 2000 adopte rapidement 
son nom.

Selon l’agence Bloomberg, qui 
cite des sources anonymes, l’avi-
onneur européen opterait pour la 
famille « A200 ». Les noms « A210 » 
et « A230 » pourraient ainsi rem-
placer les CS100 et CS300 — les 
deux versions de la C Series.

Un tel changement permettrait 
à la multinationale établie à Tou-
louse, en France, d’harmoniser 
son portefeuille de produits. Les 
C Series se trouveraient tout juste 
sous la gamme d’avions monocou-
loirs A320 d’Airbus.

Par courriel, une porte-parole de 

l’avionneur européen n’a pas voulu 
s’avancer sur un échéancier, mais 
elle a néanmoins laissé entendre 
qu’un changement de nom ris-
quait d’être envisagé.

De son côté, un porte-parole de 
Bombardier, Simon Letendre, a fait 
savoir que l’entreprise n’avait pas 
d’annonce à faire à ce sujet « pour 
l’instant », ajoutant que l’alliance 
avec Airbus allait apporter une 
« immense valeur » au programme.

En vertu de l’alliance annoncée 
l’automne dernier, Airbus devien-
dra l’actionnaire majoritaire de 
la C Series, qui a coûté environ 6 
milliards $ US à développer, sans 
avoir à verser un seul sou. La part 
de Bombardier passera à 31 pour 
cent. Celle du gouvernement qué-
bécois — qui a injecté 1 milliard $ 
US en 2015 — passera à environ 19 
pour cent.

En échange, l’avionneur québé-
cois pourra miser sur la force de 
vente de son partenaire et son ser-
vice après-vente pour convaincre 
les acheteurs potentiels.

Les deux avionneurs s’affairent 
toujours à finaliser leur alliance, 
qui, selon certains observateurs, 
devrait être annoncée à temps 
pour le Salon aéronautique de 
Farnborough, qui se déroulera en 
juillet au Royaume-Uni.

Bien conscient que la pilule pour-
rait être difficile à avaler pour les 
contribuables québécois, Richard 
Aboulafia, de la firme américaine 
Teal Group, croit qu’un change-
ment de nom constitue une option 
tout à fait logique.

« Une des principales raisons 
pour le faire est de rassurer le mar-
ché en indiquant que la C Series 
a derrière elle un partenaire qui 
sera là longtemps », a expliqué 
l’analyste.

M.   Ab oulaf ia  ant ic ip e  une 
annonce rapide dès qu’Airbus 
aura pris le contrôle de la famille 
d’appareils de Bombardier.

En plus d’un changement de 
nom, Airbus pourrait serrer la vis 
aux fournisseurs québécois dans le 
but de rentabiliser son partenariat.

un nouveau nom  
pour la c series ? quÉBeC — Les producteurs agri-

coles sont de plus en plus pris à 
la gorge.

« En 2019, ils devront payer 30 mil-
lions $ de plus en taxes foncières 
agricoles », indique le président 
de l’UPA, Marcel Groleau. « Pour 
les années 2017 et 2018, la somme 
était de 20 millions $ de plus que 
les années précédentes. »

Tel est le résultat de la vertigi-
neuse hausse de la valeur des 
terres et, par conséquent, des taxes 
foncières agricoles.

Pour les années 2017 et 2018, le 
fardeau fiscal agricole avait connu 
une hausse de 9,5 % et de 11 %.

Selon M. Groleau, les augmen-
tations attendues en 2019 et 2020 
seront de l’ordre de 10 % et de 7,5 %.

«   Po u r  l e s  p ro d u c te u rs  d e 
céréales et les maraîchers — des 
cultures qui nécessitent de grandes 
superficies —, la facture des taxes 
foncières représente maintenant 
plus de 20 % des coûts de produc-
tion. C’est beaucoup étant donné 
qu’elle est généralement de 7 % à 
8 % », informe-t-il en soulignant 
que le prix des terres n’est plus 

déterminé par leur rendement, 
mais bien par la spéculation. Le 
président de l’UPA donne raison 
à ceux qui soulignent qu’un pro-
ducteur profitera de la hausse de 
l’évaluation foncière au moment 
où il vendra sa propriété. « C’est 
vrai. Nous sommes ouverts à dis-
cuter de la possibilité, par exemple, 
de payer une taxe au moment de la 
transaction. »

Chose certaine, l’UPA veut faire 
bouger les choses à l’approche 
des élections provinciales du 
1er octobre. « C’est l’une de nos 
priorités », insiste Marcel Groleau.

En clair, l’UPA réclame l’aboli-
tion immédiate du plafond des 
dépenses au Programme de cré-
dit de taxes foncières agricoles qui 
est fixé à 5 %. Le syndicat agricole 
milite également en faveur de l’im-
position d’une limite des valeurs 
taxables des terres à 20 000 $.

L’UPA demande la création d’une 
table de travail regroupant le gou-
vernement du Québec, les unions 
municipales et le monde agricole 
pour trouver des solutions à long 
terme à cet enjeu crucial pour l’in-
dustrie. Le SOLeiL

terres Agricoles

les taxes foncières 
en hausse de 30 millions $

5299851  
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Sherbrooke — Des investisse-
ments records de 210 M$ ont été 
faits en 2017 dans les entreprises 
des filières-clés de Sherbrooke 
Innopole, révèle le rapport annuel 
de l’organisme dévoilé, mercre-
di, à l’hôtel de ville. et malgré la 
rareté de la main-d’œuvre qui se 
fait sentir dans à peu près tous les 
secteurs d’activités, une hausse de 
637 emplois a été observée dans 
l’ensemble des 653 entreprises 
des filières-clés pour atteindre 
18 803 emplois, un sommet depuis 
la création en 2009 de l’organisme 
paramunicipal dédié au développe-
ment économique de la ville. 

« Ce sont de très bonnes nouvelles. 
On parle d’un bond énorme de 
42 pour cent comparativement 
aux 147 M$ investis en 2016. Beau-
coup de choses ont été mises 
en place au cours des dernières 
années pour favoriser ces investis-
sements records telles que Espace-
Inc, Espace Labz, le Parc industriel 
régional », a souligné la directrice 
générale de Sherbrooke Innopole, 
Josée Fortin.

L’ancien record datait de 2015 avec 
187 M$, soit 13 pour cent de moins 
que les sommes investies en 2017. 

« Aussi, la rareté de main-d’œuvre 
force les entreprises à utiliser leur 
imagination. Plus de 50 pour cent 
des investissements ont été faits 
en machinerie et équipements. 
Un autre 30 pour cent en inno-
vation. Les entreprises s’automa-
tisent pour moins dépendre de la 
main-d’œuvre », ajoute Mme For-
tin, précisant qu’en 2017, plus de 
400 entreprises des filières-clés ont 
fait des investissements, encore un 
record.

En termes d’emplois, les entre-
prises des filières-clés ont mieux 
performé que l’ensemble du Qué-
bec avec une croissance de 3,5 pour 
cent comparativement à 2,2 pour 
cent.  La filière-clé Industrie manu-
facturière et fabrication de pointe 
(toujours la plus importante avec 
372 entreprises et 10 042 emplois) 
et la filière-clé Technologies de 
l’information (qui représente 
105 entreprises et 2087 emplois) 
sont les deux qui ont créé le plus 
d’emplois avec respectivement 
252 et 245 nouveaux postes. « En 
proportion, c’est vraiment la filière 

des TI qui a observé le plus grand 
gain », note Mme Fortin. 

Effectivement le bond d’emplois 
représente 13,3 pour cent dans la 
filière TI et 2,6 pour cent pour la 
filière Industrie manufacturière.

« Sherweb et CGI sont les deux 
employeurs qui ont embauché le 
plus de nouveaux employés », a 
souligné le président sortant du 
conseil d’administration, Pierre 
Tremblay, qui a terminé son man-
dat de trois ans mardi.

Il sera remplacé par l’ancien vice-
président du c.a., Alexandre Nault, 
directeur des opérations chez The 
Color Group.

sciences de la vie
«  Du côté des Sciences de la 

vie, qui représente 51 entreprises 
et 2774  emplois, 47  nouveaux 
emplois ont été créés en 2017, 
Soundbite a procédé à la majorité 
des embauches avec sa trentaine 
de recrues », a souligné M. Trem-
blay, ajoutant que dans la filière-
clé Micro-nano technologie, qui 
représente huit entreprises et 
903 emplois, Tekna est l’entreprise 
qui a le plus contribué à la hausse 
de 78 emplois.

Sherbrooke Innopole a pré-
senté son bilan annuel suivant 
les trois volets de son plan straté-
gique, soit Faciliter, Accompagner, 
Communiquer. 

Dans le  volet  Faci l i ter,  les 

professionnels de l’organisme ont 
travaillé sur 76 projets, dont 34 ont 
été finalisés en 2017. Parmi ceux-
ci, notons le lancement du projet 
J’adopte l’Estrie visant la rétention 
des étudiants internationaux, issu 
d’une collaboration avec le minis-
tère de l’Immigration, de la Diver-
sité et de l’Inclusion du Québec.

Dans le volet Accompagner, 

l’équipe a effectué 503 interventions 
auprès des entreprises sherbroo-
koises pour les aider dans leurs pro-
jets de démarrage, d’implantation 
et de croissance. De ce nombre, 188 
ont été complétées en 2017, géné-
rant des investissements de plus de 
139 M$ et la création ou consolida-
tion de 707 emplois.   

Au chapitre du financement, 2,2 

M$ ont été investis dans les projets 
de croissance ou d’innovation de 
20 entreprises sherbrookoises par 
l’entremise de l’un ou l’autre des 
six fonds de Sherbrooke Innopole, 
pour des retombées globales frôlant 
les 125,4 M$. Chaque dollar investi 
a ainsi généré 56,11 $ en investisse-
ment du milieu – un sommet iné-
galé par le passé.  

rapport annuel 2017 de sherbrooke innopole

L’année de tous les records

le rapport annuel 2017 de sherbrooke innopole a été présenté par pierre tremblay, président sortant du c.a., Josée 

Fortin, dg de l’organisme, en présence du maire steve lussier. —  photo  Spectre média, jeSSica Garneau
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Ils sont à peine majeurs et voient 
leur vie changée à jamais par un 
terrible drame. À travers les défis 
qu’ils auront à relever, les jeunes 
patients de la série quotidienne 
Clash développeront une forte 
amitié, animés par une urgence 
de vivre.

L’œuvre prévue pour l’automne 
marque le retour de Chantal Fon-
taine dans une dramatique quo-
tidienne. Il s’agit d’une première 
collaboration entre Bell Média et 
Aetios Productions, qui a l’exper-
tise en matière de quotidiennes, 
avec Virginie, 30 vies et District 31. 
Les studios de Clash sont d’ailleurs 
situés tout près de ceux de la série 
de Luc Dionne, chez Mels à Saint-
Hubert. Après quelques semaines 
d’arrêt, l’équipe technique de Dis-
trict 31 a pris le relais sur Clash, 
tout comme le réalisateur Simon 
Barrette, il y a à peine quelques 
jours, jusqu’en juillet.

Martine D’Anjou, qui a été de 
l’équipe d’auteurs de O » en plus 
d’avoir signé la minisérie Sur-Vie à 
Séries+, a écrit les 48 demi-heures 
de cette quotidienne pour jeunes 
adultes. La série sera d’abord dif-
fusée en bloc de quatre épisodes 
à Super Écran, le samedi à 19 h 30 
dès septembre. VRAK, qui a habi-
tué son public à des dramatiques 
de qualité comme Le chalet et Jéré-
mie, reprendra Clash à un rythme 
quotidien en novembre, dans une 
case à déterminer. La seconde 
moitié de la série sera diffusée cet 
hiver.

La série Clash a comme princi-
pal décor un centre de réadap-
tation pour patients ayant vécu 
divers traumatismes, nommé 
l’Atrium. Robin, Jasmine et Chris-
tophe, âgés de 19 à 21 ans, ont 
survécu à un grave accident de 
voiture, les deux garçons désor-
mais en fauteuil roulant, et Jas-
mine, qui s’en est sortie indemne, 
mais avec un fort sentiment de 
culpabilité. Bien entendu, cette 
tragédie compromet brutale-
ment les ambitions et les rêves 
de ces jeunes joueurs de soccer 
— tout un « clash » avec leur vie 
passée. Alexandre Nachi joue 
Robin, Alex Godbout, qu’on peut 
voir dans L’heure bleue, incarne 
Christophe, et Ludivine Reding, 
l’héroïne de Fugueuse ,  hérite 
du rôle de Jasmine. Les trois 
autres personnages principaux 
ont été attribués à Félix-Antoine 

Cantin, Rose-Marie Perreault 
et Marie-Evelyne Lessard. L’un 
des patients est aphasique, une 
autre a été victime de brûlures 
importantes.

L e s  p ro d u c t e u r s  Fab i e n n e 
Larouche et Michel Trudeau 
retrouvent Chantal Fontaine, 
qui jouera la travailleuse sociale 
responsable de l’Atrium, et qu’on 
n’avait pas vue comme actrice 
depuis la f in de Yamaska  en 
2016. Fabienne refuse de parler 
de réconciliation, puisqu’elles 
s’étaient déjà reparlé depuis leur 
différend de 2008, et que Chan-
tal était revenue sur le plateau de 
Virginie pour la dernière semaine 
d’enregistrement, il y a déjà plus 
de huit ans. Au départ, l’actrice 
ne devait avoir qu’une présence 
réduite, mais on a combiné deux 
personnages pour lui donner 
plus d’espace. Au fait, saviez-vous 
que Jean L’Italien gagnait plus 
que Chantal Fontaine au début 
de Virginie ? Fabienne Larouche 
avait défendu son héroïne pour 
remédier à cette injustice.

Ave c Clash ,  la  pro ductr ice 
parle d’une série rassembleuse, 
qui devrait intéresser les 10 à 30 

ans, mais aussi les plus vieux. La 
série compte sur une distribution 
de feu, réunissant entre autres 
Sébastien Huberdeau, Réal Bos-
sé, Lucie Laurier, Joey Scarpel-
lino, Jessica Barker, Catherine 
Proulx-Lemay et Pier Gabriel 
Lajoie. Guillaume Cyr, le frère du 
héros dans L’imposteur, incarne 
quant à lui un criminel impliqué 
dans l’accident de voiture du 
jeune trio.

Quelques temps après avoir 
entrepris l’écriture de la série, 
Martine D’Anjou a elle-même 
été victime d’un accident à che-
val, s’en sortant avec un ligament 
déchiré et des contusions, mais 
devant tout de même se dépla-
cer en fauteuil roulant durant 
une courte période. « Ça change 
le point de vue sur la vie. On sent 
une espèce de sentiment d’infé-
riorité, que le regard des gens 
change à notre endroit », raconte-
t-elle. Or, Clash restera une série 
lumineuse malgré le drame. À 
travers les défis qu’ils auront à 
relever, les jeunes patients déve-
lopperont une forte amitié, ani-
més par une urgence de vivre.

Étant seule dans la catégorie 

des séries dramatiques quo-
tidiennes,  District   31  pourra 
tout de même participer aux 
Gémeaux, aux côtés des séries 
a n n u e l l e s  c e t t e  a n n é e .  Ç a 
risque de changer l’an prochain, 
puisque Clash s’ajoutera comme 
quotidienne. C’est dire que deux 
productions d’Aetios seront l’une 
contre l’autre, le temps du gala.

STÉPHANE LANGDEAU 
BRISE LE SILENCE

Dimanche à Tout le monde en 
parle, l’ex-animateur de L’anti-
chambre, Stéphane Langdeau, fera 
sa première apparition publique 
depuis sa démission de RDS. Le 
mois dernier, l’ancien animateur 
de radio Gary Daigneault avait 
porté plainte à la Sûreté du Qué-
bec pour « s’être senti menacé » 
par Stéphane Langdeau au cours 
d’un appel téléphonique, avait 
relaté Le Journal de Montréal. 
Aussi sur le plateau de Guy A. 
Lepage : Pauline Marois, Yolande 
James, Pascale Navarro, Ricardo 
Trogi, Jean-Carl Boucher, Louise 
Richer, Marc Brunet, Louis Moris-
sette et Dany Boon.

Clash : la fureur de vivre

RICHARD THERRIEN

rtherrien@lesoleil.com

La série Clash, produite par Fabienne Larouche, marque le retour de Chantal Fontaine dans une dramatique quotidienne. 

— PHOTO LA PRESSE, MARTIN CHAMBERLAND
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Valcourt — Depuis la nuit des 
temps, les êtres vivants s’adaptent 
à leur environnement afin d’optimi-
ser leur fonctionnement. le Musée 
de l’ingéniosité J. armand Bombar-
dier s’en est inspiré dans sa nouvelle 
exposition temporaire intitulée Na-
ture inspirante, Techno inspirée : le 
biomimétisme et le transport. Pré-
sentée en grande première cana-
dienne mercredi, cette initiative du 
Musée demeurera un an à Valcourt 
avant de sillonner le pays.

Pour la première fois, le Musée 
de l’ingéniosité et le Musée de la 
nature et des sciences de Sher-
brooke mettent leurs forces res-
pectives en commun, soit  la 
technologie et la nature, pour 
offrir aux visiteurs une expérience 
unique en son genre. 

« Comment s’inspirer de la nature 
qui évolue et s’adapte depuis 
des milliards d’années? Voilà le 
thème abordé et transposé sur des 
moyens de transport actuels. Nous 
avons des choses à apprendre sur 
l’économie d’énergie et le souci de 
diminuer la pollution engendrée 
par nos déplacements », explique 
Élisabeth Warren, responsable, 
collections et expositions au 
Musée de l’ingéniosité J. Armand 
Bombardier.

L’exposition s’adresse aux 9 à 
12 ans, mais la découverte de ce 
nouvel univers intéressera assu-
rément les gens de tous les âges. 
Les visiteurs découvriront que 
les structures d’alvéoles d’abeilles 
sont utilisées pour les ailes d’avions 
où on préconise un minimum de 
matériaux pour un maximum de 
solidité, qu’un verre très résistant 
s’inspire de coquillages et que le 
système de propulsion d’une moto-
marine s’inspire de celle du calmar.

Les visiteurs seront à même de 
constater de quelle façon certaines 
technologies innovatrices en trans-
port s’inspirent de concepts pré-
sents depuis des milliers d’années 
chez certains animaux. C’est ce 
qu’on appelle le biomimétisme. 

Approchée dans le processus de 
cette aventure hors du commun, 
la fondatrice de l’Institut du bio-
mimétisme de Montréal Moana 
Lebel s’émerveille de toutes ces 
similitudes dont l’humain pourrait 
s’inspirer dans la création et l’éla-
boration de nouvelles technologies.

« Le biomimétisme est de s’ins-
pirer du génie extraordinaire de 
la nature pour innover, intégrer la 

notion de développement durable 
et changer nos façons de faire », 
explique la biologiste de forma-
tion et formée également en déve-
loppement durable. Moana Lebel 
est aussi l’auteure du premier 
livre québécois sur le thème du 
biomimétisme.

Pour la directrice du Musée, 

l’exposition rejoint certainement 
le côté innovateur présent dans 
les expositions de l’établissement 
muséal.

 « Cela apporte de la variété et 
une façon différente de voir le 
transport. L’exposition transmet un 
message que l’on souhaite partager 
qui est d’axer nos actions vers le 

développement durable et de faire 
attention à la façon dont on uti-
lise les ressources autour de nous. 
La nature innove et continue de 
s’adapter. C’est ce que les humains 
doivent faire pour perdurer. Le 
biomimétisme est une notion qui 
gagnerait à être connue d’un plus 
grand nombre de personnes », 
déclare Carole Pauzé, directrice du 
Musée de l’ingéniosité J. Armand 
Bombardier en ajoutant qu’« on 
gagnerait à prendre exemple sur la 
nature ».

Une douzaine d’exemples du 
genre avec près d’une trentaine de 
spécimens naturels et technolo-
giques sont présentés aux visiteurs 
qui sont invités à participer à des 
essais interactifs pour comprendre 
réellement en quoi consistent les 
similitudes entre les objets.

La visite se termine par une créa-
tion personnelle mariant nature et 
technologie, s’inspirant de l’exposi-
tion en cours. 

Au Musée de l’ingéniosité J. ArMAnd BoMBArdier

le biomimétisme au 
service de la technologie

le Musée de l’ingéniosité J. Armand Bombardier présente sa nouvelle exposi-

tion Nature inspirante, Techno inspirée en première canadienne. sur la photo, 

on aperçoit Moana lebel (fondatrice de l’institut du biomimétisme), élisabeth 

Warren (responsable, collections et expositions), et carole pauzé (directrice 

du Musée de l’ingéniosité). — Photo la tribune, julie luPien
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voilà! votre soirée de télévision 

 ̽ Résidence de cRéation au casJB

des mots d’la dynamite, une compagnie montréalaise de créations interdisciplinaires, est la gagnante de la pre-
mière résidence de création offerte par le Centre des arts de la scène jean-Besré (CasjB), en partenariat avec 
la Fabrique culturelle — télé-Québec estrie-Montérégie. la compagnie s’installera donc sur la rue du dépôt 
en février 2019 pour peaufiner la production de son plus récent spectacle jeunesse, C’est ma sœur!, qui sera 
présenté à la Maison théâtre de Montréal le mois suivant. l’équipe aura accès, le temps de la résidence d’une 
semaine, aux ressources matérielles et humaines du CasjB. audrey southière (au centre) a reçu la clé des mains 
d’andré Gélineau, artiste du CasjB, et de Myriam leblond, de la Fabrique culturelle, mercredi soir à l’occasion 
d’un 5 à 7 soulignant les dix ans du CasjB. — photo Fournie, antoine plourde.

en BreF

le chanteur chicagolais shawn 
james fera halte au Musi-Café de 
lac-Mégantic vendredi à 21 h, sa 
seule prestation québécoise à 
l’occasion de son passage au Ca-
nada, après toronto et Kingston. 
le chanteur, compositeur et mu-
sicien mélangeant blues, folk et 
soul viendra donner un concert 
intime composé de ses plus 

récents succès et d’extraits de 
ses trois albums solos. Quelques-
unes de ses chansons ont d’ail-
leurs été reprises sur CBs, hBo 
et dans la deuxième version du 
jeu vidéo The Last of Us, à pa-
raître en 2018. les billets, au coût 
de 20 $, sont en vente sur le site 
québécois www.epasslive.com et 
au Musi-Café. steve BeRgeRon

shawn James au Musi-café

AsBestOs — l’écrivaine québé-
coise d’origine vietnamienne Kim 
thuy donnera une conférence 
vendredi dès 19 h à la biblio-
thèque d’asbestos. dans Du 
Vietnam au Québec, elle fait par-
tager son parcours littéraire, de-
puis son premier livre, Ru, suivi 
de À toi, Mãn et finalement Vi, 

qui ont tous connu un vif succès. 
l’événement, au coût de 15 $, 
s’inscrit dans le cadre de la 
60e semaine du livre. le chan-
teur de loco locass, Biz, était 
d’ailleurs de passage à la biblio-
thèque d’asbestos lundi afin de 
souligner aussi l’événement.  
stéphanie giRaRd

Kim thuy à Asbestos

5289909  
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Sherbrooke — Mathieu Larin 
prendra le chemin du pénitencier 
sans voir son dossier alourdi d’une 
condamnation d’intimidation der-
rière les barreaux.

L’a g r e s s e u r  s e x u e l  P a s c a l 
Montembeault qui aurait été 
pris  en grippe par  le  proxé-
nète Mathieu Larin a refusé de 

témoigner, mercredi, au procès 
qui était à l’horaire au palais de 
justice de Sherbrooke.

Après avoir rencontré la victime 
alléguée au bloc cellulaire du 
palais de justice de Sherbrooke, 
la procureure aux poursuites cri-
minelles Me Geneviève Crépeau 
s’est rendu à l’évidence qu’elle ne 
pourrait pas se décharger de son 
fardeau de preuve.

Étant donné que Montembeault 
a refusé de témoigner pour sou-
tenir l’accusation d’intimidation, 

la poursuite a mentionné qu’elle 
n’avait plus de preuve à offrir. 

Ma t h i e u  L a r i n  a  d o n c  é t é 
acquitté par le juge Paul Dun-
nigan de la Cour du Québec qui 
devait entendre le procès pour 
voies de fait et pour avoir uti-
lisé la violence ou la menace 
pour forcer Montembeault à se 
rendre à un endroit spécifique le 
21 décembre 2017 au Centre de 
détention de Sherbrooke.

À moins de dix jours de recevoir 
sa peine pour divers dossiers de 

proxénétisme, Mathieu Larin 
avait vu une nouvelle accusation 
être portée contre lui. Son avocat 
Me Alexandre Fleurent de l’aide 
juridique avait fixé le procès à 
mercredi.

Montembeault avait reconnu sa 
culpabilité, dont leurre informa-
tique, contact sexuel et produc-
tion de matériel de pornographie 
juvénile.

L es deux individus étaient 
détenus dans le secteur de la 
protection.

Mathieu Larin a reconnu sa 
culpabilité en ce qui concerne les 
chefs d’accusation de proxéné-
tisme et de prostitution juvénile 
pour une victime adolescente 
entre octobre et novembre 2014. 

En 23 octobre 2017, Larin avait 
plaidé coupable d’avoir amené 
trois autres femmes à offrir des 
ser vices sexuels  moyennant 
rétribution entre décembre 2016 
et juin 2017.

Il a été condamné à 66 mois de 
prison la semaine dernière.

intimidAtion derrière les bArreAux

Montembeault refuse  
de témoigner contre Larin

RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Éric bergeron 
de L’Avenir qui est accusé de ten-
tative de meurtre à richmond 
entend subir un procès devant 
juge et jury.

Bergeron est accusé d’avoir tenté 
de tuer le nouveau conjoint de son 
ex-conjointe en le projetant en bas 
du pont de fer de Richmond.

Les événements seraient surve-
nus le 3 octobre dernier sur la rue 
Bridge.

Devant la juge Hélène Fabi de 
la Cour du Québec, mercredi, il a 
fixé son enquête préliminaire au 
13 août prochain.

Quatre témoins seront enten-
dus lors de cette étape des procé-
dures préalable au procès. Quatre 
heures ont été retenues devant le 
tribunal au palais de justice de 
Sherbrooke.

L’a v o c a t  d e  l a  d é f e n s e  M e 
Renaud Blanchette a annoncé 
qu’il ne contestera pas la citation 
à procès.

Lors des événements, Éric Ber-
geron aurait menacé la victime 
de lui en asséner un coup de 
barre à clous.

Des accusations de voies de 
fait armées et de voies de fait ont 
aussi été déposées lors de ces 
événements. 

Après avoir menacé la victime, 
Bergeron aurait pris la fuite. Il 
a été localisé puis arrêté par les 

policiers de la Sûreté du Québec.
En plus des accusations de ten-

tative de meurtre et de voies de 
fait, Bergeron a aussi été accusé 
de menaces de mort envers son 
ex-conjointe, le conjoint de celle-
ci ainsi que de menaces de brûler 
leur résidence.

Au cours des derniers mois, 
Éric  Bergeron a entamé des 
démarches auprès d’organismes 
de la région de Drummondville à 
la suite de ces événements.

Après quelques jours de déten-
tion, Éric Bergeron a été remis en 
liberté après s’être engagé à res-
pecter plusieurs conditions très 

restrictives.
L’individu de 40 ans a obtenu 

certaines modifications à ses 
conditions de remise en liberté.

Il ne peut pas se trouver dans 
le district judiciaire de Saint-
François sauf dans le cadre de 
sa cause criminelle. Bergeron 
ne peut pas non plus entrer en 
contact avec la victime alléguée.

Il est soumis à un couvre-feu. 
Bergeron doit aussi se présen-
ter au poste de la police de la 
SQ de Drummondville toutes les 
semaines. 

Me Nathalie Robidoux repré-
sente le ministère public dans 

tentAtive de meurtre à richmond

éric bergeron veut  
un procès devant jury

RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — De nouvelles 
preuves sont attendues dans le 
dossier du père de 19 ans accusé 
d’avoir secoué à mort son bébé de 
six semaines

Le nom de l’individu accusé d’ho-
micide involontaire coupable était 
de retour, mercredi, au palais de 
justice de Sherbrooke.

Cependant, sa présence au tribu-
nal n’était pas exigée.

Une ordonnance de non-publi-
cation empêche de divulguer le 
nom de l’accusé notamment pour 
protéger l’identité d’un témoin 
dans cette affaire, en l’occurrence 
la mère de l’enfant.

Le dossier a été reporté au 7 juin 
le temps que la nouvelle preuve 
soit disponible afin que le dossier 
puisse évoluer.

Le père avait d’abord été accusé 
de voies de fait graves. L’accusation 
d’homicide involontaire coupable 
a été portée à la suite du décès de 
l’enfant le 26 février 2018.

La poursuite ne s’était pas oppo-
sée à cette remise en liberté.

De sévères conditions de remise 
en liberté avaient été imposées 
lors de la remise en liberté de 
l’individu à la suite de l’accusation 

de voies de fait graves d’abord 
déposée.

Ces mêmes conditions ont été 
maintenues à la suite de dépôt de 
l’accusation d’homicide involon-
taire coupable.

L’accusé ne peut communiquer 
avec la mère de l’enfant ainsi que 
sa famille immédiate. Il ne pour-
ra se trouver seul en présence de 
mineurs et devra respecter un 
couvre-feu de 22 h à 7 h.

Le bureau du coroner a reçu le 
mandat d’étudier le dossier.

C’est un signalement fait par les 
autorités médicales qui a mené à 
une enquête du Service de police 
de Sherbrooke, puis au dépôt des 
accusations. 

Une perquisition avait eu lieu 
au domicile de l’accusé dans 
l’arrondissement de Brompton. 
Plusieurs témoins avaient été 
interrogés par les policiers de 
l’escouade des enquêtes crimi-
nelles du Service de police de 
Sherbrooke, dont des membres 
de la famille du jeune père, qui 
n’était pas connu des services 
policiers.

Tout indique que la mère du 
poupon n’a rien eu à voir avec le 
tragique événement.

L e  b a m b i n  p r é s e n t a i t  d e s 
séquelles «  très graves  ». Des 
hématomes au cerveau ont été 
trouvés. 

homicide involontAire coupAble  
d’un enfAnt de six semAines

nouvelle preuve 
attendue dans 
le dossier

éric bergeron a été remis en liberté sous de sévères conditions. — Photo la tri-

bune, rené-charles quirion
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Jean-François GaGnon jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca MAGOG — Magog technopole et la communauté des technologies de 

MAgog

le secteur des tic prend de l’ampleur
l’information et des communica-
tions (TIC) de la région magogoise 
ont connu beaucoup de succès en 
2017, ce que tend à démontrer 
le plus récent rapport annuel de 
l’organisme de développement 
magogois.

Le directeur général de Magog tech-
nopole, André Métras, apparaît des 
plus satisfaits des résultats atteints 
par son organisation en 2017 ain-
si que du dynamisme affiché par 
la communauté TIC de Magog et 
sa région. « Ça s’avère une année 
tremplin qui confirme le potentiel 
de notre modèle d’affaires misant 
sur les collaborations, l’innovation 
et la qualité de l’accompagnement 
avec nos partenaires », lance-t-il.

Selon les données contenues dans 
le rapport annuel de l’organisme, les 
entreprises du secteur des TIC de 
la région magogoise possédaient 
ensemble un chiffre d’affaires 
cumulé supérieur à 16 M$ l’an der-
nier. La croissance n’a pas cessé, de 
sorte que le cap des 20 M$ aurait été 
franchi récemment et qu’on verrait 
approcher celui des 30 M$.

« Je ne croyais pas, 
au départ, qu’on 
aurait autant de 
succès. »

 — André Métras, directeur général 

de Magog technopole 

« À mon arrivée à la tête de Magog 
technopole, il fallait revoir le modèle 
qui avait été choisi, qui misait sur 
l’installation de la fibre optique 
jusqu’aux maisons de tous résidants 
de la ville, relate André Métras. On 
a alors inventé un nouveau modèle 
de développement. Et, personnelle-
ment, je ne croyais pas, au départ, 
qu’on aurait autant de succès. Le 
potentiel m’est apparu surtout dans 
les trois dernières années. »

En outre, M. Métras souligne que 
quatre ministres du gouvernement 
provincial sont venus à la rencontre 
de la communauté des TIC de 
Magog ces derniers mois. Comme 
quoi sans doute le modèle dévelop-
pé attire les regards.

Contrairement à l’année précé-
dente, Magog technopole a complé-
té 2017 avec un excédent. L’excédent 
de l’organisme, au terme de son der-
nier exercice financier, se chiffre à 
45 744 $.

«  On a coloré nos revenus de 
manière pas mal plaisante, je trouve, 
en faisant en sorte que plusieurs 
entreprises du milieu deviennent 
des partenaires financiers. Et c’est 
certain que la Ville de Magog 
demeure un solide appui pour nous 
au plan monétaire. »

5270972  
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

IMMOBILIER
LOCATION

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

1½ - 3½ - 4½ - 5½
PROMOTION chauffés, eau chaude,
superbe vue. photos à www.gipb.ca

819 345-8640 ou 819 342-4237.

1½, 397 BRUNO DANDENAULT, chauffés,
eau chaude, éclairés, poêle, réfrig.

Tél. : 819 563-0290 ou le 819 822-1600.

2½ - 3½ tout inclus
semi-meublé. 819 342-4237

photos à www.gipb.ca

3½ - 4½ - 5½ PROMOTION Chauffés, eau
ch., près Galeries 4-Saisons, CHUS, Cégep,
Centre 24-Juin. 819 416-0949.

3½ PROMOTION chauffé, eau ch., près des
services. 819-640-2825 ou 819 349-4651
photos à www.gipb.ca

4½ - 3½ CHAUFFÉS, eau ch., près CHUS,
Cégep, Centre 24-Juin. 819 416-0949,
photos à www.gipb.ca

4½- 3½ tout inclus
PROMOTION. Animaux acceptés.

photos à www.gipb.ca 819 349-4651 ou
819 640-2825

4½ - 5½ PROMOTION, chauffés, eau ch.,
près CHUS, Cégep, Centre 24-Juin. Tél: 819
342-4237. photos à www.gipb.ca

4½ - 719 RUE CHALIFOUX,
2e étage, chauffé, 2 ch. à c., eau
ch., entrées lav.-séch., 1 stat. Pas
d’animaux. Endroit tranquille.
Libre imm. 819 933-4808

4½ TOUT INCLUS, PROMOTION,
près des services, cul-de-sac, parc.

819 640-2825.

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

Gestion immobilière Dynamic offre des services de gestion immobilière professionnels,
confidentiels et personnalisés adaptés aux besoins et aux attentes des propriétaires.

www.gestiondynamic.comLOCATION 873 200-5400 / 873 200-5406
VISITES 7 JOURS SUR 7 - JOUR/SOIR info@gestiondynamic.com

1405, 1415, 1425,

12e Avenue Nord

4½, 640 $, tout inclus

541, rue Coquelicot 

5½, luxueux, 799 $/mois
juillet 2018

680, 12e Avenue Nord
4½, 575 $/mois, ch., eau ch.,

internet inclus

1285, rue King Ouest
3½, eau ch.,465 $/mois

juillet 2018

469, 475, rue Vimy
3½, 535 $/mois
4½, 635 $/mois

434, rue Vimy
3½, 515 $ ch., eau ch., juillet 

Buanderie gratuite
4½, 685 $ ch., eau ch., juillet 
Entrée laveuse + sécheuse

SECTEUR EST

SECTEUR EST SECTEUR NORD SECTEUR CENTRE-VILLE

631, 639, rue Victoria 
2½ 495 $ tout inclus

3½, 540 $/mois tout inclus
buanderie gratuite dans l’imm.

180, rue Ontario
3½, 595 $/mois, ch., eau ch.,

entrée indépendante 
entrée laveuse-sécheuse,

balayeuse centrale

263, boul. Queen Victoria
3½ ch., eau ch., 580 $/mois

2172, rue Bachand 
chambre meublée, câble, Internet,
350 $/mois (étudiant seulement)

950 , rue Des Blés
3½ à partir de 535 $, juillet

4½ à partir de 576 $,
imm, mai, juillet

Service de conciergerie sur place
Eau ch. incluse (Poss. tout inclus $$$)

955, rue Des Blés
3½, 495 $, imm., juillet

4½, 595 $, juillet 
Chauffage, eau ch. inclus

870, rue Woodward
4½, 650 $/mois, tout inclus

900, rue Després
4½, ch., eau ch.

625 $/mois
33, 12e Avenue Nord 

3½, 375 $/mois

Agents de location : Dominique 873 200-5400; Sandra 873 200-5406

S

3½

2 mOIS
GRATUITS

3½, 515 $ ch., eau ch., juillet 

4½
E

2 mOIS
GRATUITS

1

4½, 640 $, tout inclus

1er mOIS
GRATUIT

680, 12
4½, 575 $/mois, ch., eau ch.,

1er mOIS
GRATUIT

469, 475, rue Vimy

1er mOIS
GRATUIT

1er mOIS
GRATUIT

1er mOIS
GRATUIT

1er mOIS
GRATUIT

109, rue Wellington Nord

3½, 465 $/mois, tout inclus

4½, 635 $/mois, tout inclus

300, rue Brooks

3½, 500 $/mois

182, rue Aberdeen

4½, 530$/mois

197, 207, rue Gillespie

4½, 625 $/mois, tout inclus

5248, 5270, rue de Gaspé
3½, 515 $, juillet
4½, 606 $, juillet

5½, à partir de 677 $ mai +
juillet 2018

Service de conciergerie sur
place, aspirateur central, eau

ch. incluse
(poss. tout inclus $$$)
1397, rue Magellan
5½ ch., eau chaude

695 $/mois

, 625 $/mois,

5248, 5270, rue de Gaspé

SECTEUR ROCK FOREST

internet inclus

SECTEUR NORD

2172, rue Bachand 

SECTEUR OUEST

SECTEUR OUEST

APPELEZ-NOUS POUR CONNAÎTRE NOS PROmOTIONS

2520, rue Bonin

3½, chauffé, eau chaude, semi-

meublé, Internet, 575$/mois

1676, rue De Courville

4½, chauffé, eau chaude,

575$/mois

285, rue Short

4½, 5½, tout inclus,

à partir 595$/mois

594, rue Victoria
(grands logements)
4½, 760 $, imm.
5½, 870 $, juillet
6½, 930 $, août

Logements chauffés, eau chaude

1er mOIS
GRATUIT

Eau ch. incluse (Poss. tout inclus $$$)
955, rue Des Blés
3½, 495 $, imm., juillet

1er mOIS
GRATUIT

3½, 595 $/mois, ch., eau ch.,

entrée laveuse-sécheuse,
2 mOIS

GRATUITS

5
(g

2 mOIS
GRATUITS

52

5½

52

2 mOIS
GRATUITS

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

1555 Dorval, libre imm. et
1er juillet, 3½, 4½, 5½, rénovés
tout inclus, pas de chien, 819 679-8833.

1½ chauffé, eau chaude, béton,
toit terrasse, piscine intérieure, ascenseur.
819 943-2185. photos à www.gipb.ca

3½, 4½ - 5½ NEUFS
1296 L’ESCARPE

Près centre-ville, style condo,
climatisé, 2 stat.. Tél.: 819 569-4977.

3½ - 4½ - STYLE CONDO
1282, RUE L’ESCARPE

Libre juillet. Climatisé
Réservation : 819 569-4977

4½ BIENVENUE AUX ANIMAUX, 1er juil.,
pl., bois franc, balcon, à partir de 495, rien

d’inclus. Bruno : 819 578-8325.

4½, chauffé, eau ch., éclairé,
entrée lav.-séch. 1480 Larocque.

Tél. : 819 563-0290 ou 819 822-1600.

4 ½ tout inclus dans petit immeuble,
tranquille, face au parc. Bienvenue!
819 565-4786 photos à www.gipb.ca

5½, 2 ÉTAGES, dans petite maison,
infor : 819 434-2044

OUEST
1345 RUE CHOQUETTE, 4½

2 balcons, intercom, grand stat., rangement
intérieur et sous-sol.

819 572-1766, 819 569-1689

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

1 MOIS GRATUIT, LIBRE ET JUILLET:
4½: 2630 Prospect et 4½: 615 McGregor

4½: 135 Candiac. 819 437-8088.

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

TRÈS grand 4½ rénové, très calme, près du
carrefour, libre, 1er juillet, 819 437-8782

5746 Logementsà louer
Autres secteurs

BISHOPTON, 1, chemin Hooker, 4½, juil.,
465$, pas d’animaux, rien d’incl., plancher
flottant et céramique, 819 821-0784.

COOKSHIRE - 4½ : 1er mai et 5½ : 1er juil-
let. Nouveau développement, construction
2012, quartier tranquille, 819-875-3489.

5762 Maisonsà louer

NORTH HATLEY, 2 étages, chauffage
bois/électrique, bord de la rivière, secteur
tranquille, idéal pour couple, références,
660$, non ch. Après 17h au: 819-842-2958.

SERVICESET
EXPERTS

5787 Argentàprêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca
Tél. : 1 866 482-0454

5788 Servicesprofessionnels
etdivers

BALAYAGE DE COURS ET DE PELOUSE
À CONTRAT. Abattage d’arbres nuisibles

ou dangeureux. Estimation gratuite.
Tél.: 819 572-9761

5795 Réparation, rénovation
et construction

LL BÉTON DÉTÉRIORÉ? L

Remise à neuf de béton; solages, escaliers,
trottoirs, planchers, etc. Enduit acrylique, cré-
pis, stuc, etc. Choix de couleurs. Entrepre-
neur RBQ, 32 ans d’exp. 819 571-0652 -
Voir photos à : stuccosherbrooke.com

5796 Toitures

LES SPÉCIALISTES DEPUIS 30 ANS
Toiture bardeaux, élastomère. 819 574-5458,
Meilleur service. RBQ : 5692-8351

5797 Paysagementet
servicesextérieurs

NETTOYAGE, à pression Sherbrooke, bois,
vinyl, brique, graffitis, monument, flotte de
véhicule, prix très compétifif, 30 ans d’exp.,
819-820-6522 Charles.

SERVICE D’ENTRETIEN JOSÉ
Taille de arbres, arbuste et cèdre et déssou-
chage, muret trottoir aménagement paysager
819-822-2895

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

100% INDÉPENDANTES
NOUVELLES SEXY

24H reçoivent et déplacent.
Discrétion. 819 570-1466

MASSAGE
LLASIAN SPALL

819 919-9219
9 h-24 h, 7/7

213 Dufferin, Sherbrooke

5819 Messagespersonnels

MASSAGE SENSUEL JOSÉE
SPÉCIAL

Du lundi au vendredi. 819 569-3529

PAMELA NOUVELLE
Belle chaude princesse.

Reçoit / se déplace. 24 h 819 212-7079

SEXY ANNIE, BLONDE ET JOLIE, de 8h à
22h30, du lundi au dimanche. 819 620-8198.

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

ASPHALTEK.COM
VENDEURS recherchés, travailleurs autono-
mes, bienvenue aux retraités, rémunération à
commission seulement. Contactez :

Jean-Pierre Gingras, 418-222-7069.

ASSISTANTE dentaire dynamique et moti-
vée recherchée pour se joindre à une
équipe bien établie dans une clinique den-
taire de Sherbrooke.
Poste temps plein 3 jours/semaine (27h)
aucun soir ni de fin de semaine.
C’est peut-être l’emploi idéal pour vous!!
Merci d’envoyer votre candidature au :

dentiste5481@gmail.com

Avant le 29 avril recherche 19 personnes
désirant perdre 9 à 29 livres d’ici 30 jours

ww.régimesplus.net, 819-548-5752

Bus girl-boy, réceptionniste, temps partiel soir
et fin de sem., au Pot-au-Feu 819-620-6201

COCO FRUITI
OUVERTUREÀVENIR BIENTÔT

BESOIN de personnel : Gérant (e), chef-
cuisinier (ière), cuisinier(ière), hôtesse,
plongeur, aide-serveur, serveur(euse), venez
porter votre CV au Coco Fruiti, Rockforest

819 345-8062

CONCIERGERIE, recherche couple sérieux,
disp., capable d’effectuer des travaux mi-
neurs, envoyer CV à l’adresse courriel :
josee@gdion.ca - Tél. : 819 820-1681.
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SOLUTION

1Gantgauchedel’astronautedegauchepluspetit.2Tuyau
pluscourtderrièrelecasquedel’astronautedegauche.3Une
barretteenmoinssurl’antenneTV.4Cratèrepluslargederrière
l’astronautedegauche.5Lefrontdel’astronautededroiteest
indiqué.6Arrièredesoncolnonindiqué.7Lasemelledesa
botteestincomplète.8Basdesonréservoirincomplet.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

5834 Offresd'emploi

Camelot demandé
pour le journal
La Tribune

secteur Est, rue
des Émeraudes,

ch. Galvin, rue des
Topaz.

Travail tôt le
matin.

819 564-5450
poste 5772 (PAD)

5834 Offresd'emploi

Camelot motorisé
demandé

pour le journal
La Tribune
à Magog,

pour les rues
Maisonneuve,
Percy, Rivard et

Beaudoin.
Doit posséder
petit véhicule.
Travail tôt le

matin.
819 868-3614 (SC)

IMMEUBLE DE PRESTIGUE
RECHERCHE couple avec expérience pour
effectuer différents travaux et l’entretien.
Doit demeurer sur place, bel app. disponible.
tel: 819-820-1681

LIVREUR(SE), temps partiel, soir et fin de
sem.Restaurant Pot Au Feu

Tél. : 819 620-6201.

TRANSPORT AÉROPORTUAIRE
Aéronavette est à la recherche de
chauffeur(euse)s pour des postes de jour,
soir et fin de semaine. Horaire selon vos
disponibilités et pas d’heures coupées.
Permis de conduire classe 4B requis.
Envoyez CV à : padesbiens@aeronavette.ca

TRANSPORT MICHAEL DUFF INC.
CHAUFFEUR classe 1

Local et U.S., temps plein, bon dossier de
conduite. 450-539-3983.

5834 Offresd'emploi

TU AS UN DOSSIER JUDICIAIRE
ETTUTE CHERCHES UN EMPLOI ?

DE + en + d’employeurs vérifient si tu
as un dossier judiciaire. À OPEX,
on obtient un emploi parce qu’on te
réfèreAU BON ENDROIT. Il est possible
aussi d’avoir une subvention. Enfin, on
peut t’aider dans tes démarches pour
avoir ton PARDON.

SERVICES GRATUITS
Centre de main-d’oeuvre Opex

819 565-1866
(Sherbrooke-Windsor-Asbestos)

819 868-4133
(Magog-Coaticook-East-Angus)

VÉHICULES

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.net

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.net

MARCHANDISES

5873 Diversàvendre

1er CHOIX - PNEUS USAGÉS
Pose et balancement à partir de 30$

Info ou rendez-vous 819-846-4753 / 571-0201

FOIN à vendre, balles carrés aussi balles ron-
des enrobées, 819-562-2086.

PICKETS DE CÈDRE À VENDRE,
819-845-0042 après 17h

PLANCHER FLOTTANT ENVINYLE CLIC
1ère qualité, liquidation1.90$ PI.CA., rég.
2.30$. Installation 1$/pi.ca. 819 574-5458,

TRÈS beaumanteau fourrure renard, 14-16
ans, prix à discuter. 819 835-5368 message

5875 Ventesgarage
Fleurimont (Est)

VENTE INTÉRIEURE : vaisselle, lampes,
outils, articles de pêche, cassettes, CD,

Plystation 2 avec jeux, casse-tête, appareils
ménagers, un peu de tout,

3000, 12e Avenue Nord, face au CHUS,
27, 28 et 29 avril, de 9h à 17h.

5877 Ventesgarage
Mont-Bellevue (centre-ville)

MÉGAVENTE garage intérieure -école du
Triolet, le 28 avril 2018 de 8 h à 15 h.Cantine
sur place, plus de 80 tables.

5882 Meubleset
électroménagers

MOB. CUISINE EN BOIS, table 60 x 38 et
rallonge de 20 po., 6 chaises dont 1 capi-
taine. Buffet 50 po. large x 16 prof. x 77 haut,
couleur aubergine et coquille. 500$. Roger:
819 572-1802.

5895 Avis publics

ENCAN
Pour M. Jules Desruisseaux situé au
150, Route 251 à Johnville, J0B 2A0.

La vente aura lieu le dimanche
29 avril à 10 h 30.

SERONT VENDUS : ensemble laveuse et
sécheuse; réfrigérateur; mobilier de chambre
complet; causeuse et chaise; bureaux ; tables;
chaises; bancs de comptoir; micro-ondes;
vaisselle; etc.
ANTIQUITÉS : meubles de tous styles; vais-
selier bombé de coin; 2 vaisseliers à pattes
de lion; secrétaire en chêne; mobilier salle à
manger avec 6 chaises; meuble d’entrée pour
parapluies; armoire; horloge; miroirs; tableaux;
coffre avec coutellerie; collection de lampes à
l’huile (environ 150); bibliothèque à section;
téléphone; lampe à cou; desserte; paravent;
outils; vaisselle; etc.
DIVERS : compresseur à air; soudeuse
électrique Lincoln; génératrice; scie à chaîne;
outils de toutes sortes; extensions; perceuse
sur colonne; étau; annexe à l’huile avec réser-
voir; vélo de montagne; pelles; râteaux; etc.
Beaucoup d’autres articles trop nombreux à
être énumérés.
CONDITIONS : argent comptant, débit, Visa,
MasterCard.
Cantine sur les lieux.
P.-s. : C’est une très belle vente à ne pas manquer.

Les Enchères A/B Sherbrooke
Le Boss des enchères

Alain, Gaston Brousseau
819 572-1279 ou 819 846-3510

www.encheres-ab.com
Disponibles pour tous genres d’encans.

5895 Avis publics

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Suite au décès de monsieur Maurice DUPUIS,
survenu à Sherbrooke le 23 février 2018, un
inventaire des biens a été dressé conformément
aux articles 794 et suivants du Code civil du
Québec. Cet inventaire peut être consulté par les
personnes intéressées à l’étude Gagnon & Gagnon,
notaires, situé au 2630, rue King Ouest, bureau 105,
Sherbrooke (Québec) J1HJ 2H1.

ENCAN ANNUEL
DE MACHINERIES ET D’OUTILLAGE

chez ROSS BENNETT
4585, route 108 Est,

COOKSHIRE-EATON, J0B 1M0
Le samedi 19 mai à 10h

Quiconque veut consigner à cette vente,
appelez l’encanteur avant le 10 mai.

Ross Bennett • 819 563-2020 • 819 572-5609
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1 6 3

4 5 7

2 3

3 9 1 6

5 7

9 4

8 6 5

7 9 3 8

4 9 5

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen
4429

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
TadWilliams
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Charles-Augustin
Sainte-Beuve : Il faut tou-
jours casser la glace qui se
forme autour du bateau.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Ils ont quatre pattes.

2 Se dit d’une étoffe d’une
seule couleur – Qui est
à toi – Continent qui
abrite plus d’un tiers de la
population du globe.

3 On le pique dans un
gigot – Absences de
bruit.

4 Exposé pour la vente
– Préposition qui marque
l’absence.

5 Après tu – Celle de
Robinson Crusoé était
déserte – Grande
étendue d’eau salée.

6 Sur la couverture d’un
livre – Terrain planté
d’arbres fruitiers.

7 Réduire en petits
fragments – Enlevé.

8 Groupement religieux
dirigé par un gourou
– Ne pas partir.

VERTICALEMENT

1 Vertus, aptitudes.
2 Où règne l’entente – Elle

sert à arrondir les ongles.
3 Membre assurant

le vol d’un oiseau
– Mouvement nerveux
involontaire.

4 Petit cube utilisé pour
divers jeux – Petit trait
horizontal dans un texte.

5 État de ce qui n’est pas
propre.

6 Qui rend service.
7 Se dit d’un teint peu

coloré – Il a le corps et
mou et n’a pas de pattes.

8 Maman.
9 Remuer d’une manière

rythmée.
10Il a une coquille et

avance très lentement.
11 Qui est à lui – C’est la

saison chaude.
12Débarrasser le linge

de l’eau dont il est
imprégné.

B A L L E R I N E O R E

I D E A L O C A N C A N

S O N O F A I T O A M E

E O T I E N O T A P E R

O F I N O G R E C S O V

P I L O T E E O T U B E

R E L U E O V E I L L E

O R E I L L E O F E E S

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT
1. Célèbre cimetière parisien.

2. Projectile - Mettre en
contact avec un liquide.

3. Battre (quelqu’un) violem-
ment - Cache des dents.

4. Cuivre - Décapite - Copulatif.

5. Lentilles d’une variété four-
ragère - Compositeur russe
- Nom commun à la badiane.

6. Attachas - Ne sont pas
toutes bonnes à dire.

7. Amateur de course de tau-
reaux.

8. A des aiguilles - Chez nous -
Fournit des marchandises à.

9. Petit homme - Court -
Armée irlandaise.

10. Préposition - Que l’on doit -
Partie antérieure de la face
de certains animaux.

11. Confectionner en entrela-
çant des brins - Titre britan-
nique.

12. Phobie - Se dit d’une noix -
Exclamation.

VERTICALEMENT
1. Produit céramique.
2. Renversante.
3. S’enjambent facilement -
Capucin - Il a un petit lit.

4. A la forme d’une lettre -
Diviser.

5. A la fin d’une énumération -
Romains - Les Etats-Unis.

6. Certains y boivent - Pas à
toi.

7. Calcium - Possessif - Fiel du
boeuf et des poissons.

8. Partie du foie - Dissipe les
craintes de.

9. La pierre a le sien - Secours.
10. Dénombrés.
11. Enchâssée - Moyen de trans-
port.

12. Point de départ d’une chro-
nologie - Plus vers le sud
que vers l’est - Halo visible
aux seuls initiés.
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MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
AGNEAU
AGNELET
AGOUTI
ALPAGA
ANON
ATELE

BALEINE

CABIAI
CARLIN
CERVIDE
CHACAL
CHEVAL
COATI
COB
COLLEY
CORNE

DAIM
DINGO
DOGUE

EDENTE
ELAND
EPAULARD

FAON
FENNEC

GAYAL
GNOU
GRISON
GRIZZLI

HASE
HYENE

ISARD
ISATIS

KOALA

LAIE
LAMA
LEROT
LIEVRE
LOIR
LOUP

LOUVE
LYCAON

ONCE
OTARIE
OVINE

PELAGE
PORC
RENARD
RENNE

SAIGA

SINGE
SLOUGHI
SOURICEAU

TAPIR
TARSIER

TAURE

UNAU

YAK

Solution du dernier numéro : SHÉRIF 26-04-2018
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VOTRE HOROSCOPE

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Vu que la Lune en Vierge arrivera ce soir en Balance, face au Bélier, il pourrait
s’agir d’une soirée plus émotionnelle lors de laquelle la communication sera
cruciale, mais pas évidente à établir. Pourquoi ne pas faire part immédiatement
de ce que vous ressentez à la personne concernée plutôt que d’en parler à de
tiers partis qui risquent de se mêler de ce qui ne les regarde pas?

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

Étant donné que Neptune en Poissons favorise l’introspection, voici le temps
de faire un bilan afin de poser un nouveau regard sur les circonstances qui
régissent votre quotidien. Vous avez parcouru pas mal de chemin, et certaines
notions ne s’appliquent peut-être plus à votre situation actuelle. En supprimant
une contradiction, vous augmenterez l’efficacité d’un plan d’action.

Alors que la Lune et le Soleil sont en Signes de Terre, amis du vôtre, un
revirement de situation inattendu pourrait vous avantager. Saisissez l’occasion
promptement, car toute hésitation de votre part risquerait d’être mal
interprétée. Et si votre niveau d’assurance intimide une personne de votre
entourage, une simple parole suffirait pour dissiper le malaise...

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Tandis que Vénus se promène en face de votre Signe, en Gémeaux, vous
constaterez que les gens vous apprécient pour qui vous êtes et non pour ce
que vous faites. Nul besoin de devenir servile pour vous mériter la sympathie
d’autrui. Paradoxalement, une attitude apparemment désintéressée pourrait
susciter davantage de curiosité et d’intérêt envers vous.

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Le passage du Soleil actuellement en Taureau, face au Scorpion, devrait plutôt
vous favoriser. On pourrait retirer un poids qui pesait sur vos épaules, vous
procurant un certain soulagement. Les gens vous contactent dans la mesure
où vous entretenez vos relations. De bonnes occasions pourraient vous être
offertes, mais il faudrait aider les autres à se souvenir de vous.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

L’arrivée ce soir de la Lune pour deux jours en Balance devrait vous être
favorable, mais vous devrez peut-être agir avec retenue afin de ne pas
basculer dans la démesure, même si le comportement irrationnel de certaines
personnes vous en donne l’envie. Les paroles pourraient dépasser les pensées.
Alors prenez ce que vous entendrez avec un grain de sel.

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

Étonnant, mais le climat actuel pourrait éveiller en vous un penchant pour
l’impulsivité. Les autres vous attribueront volontiers le rôle de meneur de
foule, et en société c’est vous qui mènerez le bal. Il suffira de prendre
conscience de l’influence que vous avez sur autrui pour l’exercer à bon escient
sans dépasser les bornes. Une force accrue est profitable si bien canalisée...

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Le climat astral actuel devrait vous permettre de comprendre différents points
de vue et d’envisager une nouvelle approche. Il n’est jamais trop tard pour
poser un nouveau regard sur une situation et ceux qui la composent. Vous
avez le droit de changer d’avis, mais ne vous laissez pas influencer par la
réaction des autres. Et vous aurez le sens de la répartie...

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

En face de votre Signe, le duo Mars-Pluton en Capricorne pourrait raviver les
passions, ou en faire naître de nouvelles. Cet aspect est également capable
d’apporter un climat de mystère ou de secret. Il est donc probable que certains
développements aient à demeurer sous silence pour le moment, ou encore
qu’ils gagneraient à demeurer sous le couvert de l’anonymat...

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

Avec le Soleil en Taureau, les échanges et les affaires financières semblent
favorisés actuellement. Quelqu’un pourrait même vous faire part d’une
occasion irrésistible. Toutefois, méfiez-vous des gens qui exercent une pression
excessive sur vos décisions. Les individus qui n’ont que votre intérêt à coeur
vous présentent les opportunités, mais vous laissent y réfléchir sans interférence.

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

Un concours de circonstance pourrait vous aider à déterminer sur quelles
personnes vous pouvez réellement compter. Inversement, un petit sacrifice
que vous consentirez à faire pour le bien commun ne passera pas inaperçu et
sera récompensé dans un futur rapproché. Il est également possible qu’un de
vos soupçons soit finalement confirmé sans l’ombre d’un doute.

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Grâce à l’influence actuelle de Vénus en Gémeaux, il vous sera possible de
vivre des expériences que vous n’auriez même pas osé imaginer il y a peu de
temps. L’insécurité et la timidité constituent les pires entraves à la réalisation
d’un rêve. Alors sachez entretenir un haut niveau d’assurance et posez les
gestes nécessaires afin de vous rapprocher de votre objectif.

DU 21 MAI AU 21 JUIN

2
6
-0
4
-2
0
1
8

5895 Avis publics

Avis d’Appel d’offres public

Ajout d’un système de feux
de circulation intersection

des boulevards
st-Joseph et des chutes

Appel d’offres no dr18-pub-017

La Ville de Drummondville sollicite le marché pour
des travaux d’implantation d’un nouveau système
de feux de circulation à l’intersection des boulevards
St-Joseph et des Chutes.

À compter du jeudi 26 avril 2018, les documents
relatifs à cet appel d’offres peuvent être obtenus
en s’adressant au Système électronique d’appel
d’offres (SEAO) en communiquant avec un
de ses représentants par téléphone au
1 866 669-7326 ou au 514 856-6600, ou en
consultant le site Web www.seao.ca en stipulant
le numéro de référence DR18-PUB-017. Les
documents sont disponibles au coût établi par le
SEAO. La facturation pour l’impression et la livraison
seront effectuées par le SEAO. Les plans et devis
sont non remboursables.

La Ville n’encourt aucune responsabilité du fait que
les avis écrits ou documents quelconques véhiculés
par système électronique soient incomplets ou
comportent quelque erreur ou omission que ce
soit. En conséquence, tout soumissionnaire doit
s’assurer, avant de présenter son offre, d’obtenir
tous les documents reliés à cet appel d’offres.

Toute soumission, pour être conforme, doit être
accompagnée d’une garantie de soumission dont le
montant est égal à dix pour cent (10 %) du montant
de la soumission.

Seuls sont admis à soumissionner ceux qui ont
leur principal établissement d’affaires dans les
territoires visés par l’Accord de commerce et de
coopération entre le Québec et l’Ontario, l’Accord
de libéralisation des marchés publics du Québec
et du Nouveau-Brunswick et qui ont obtenu par
l’intermédiaire du SEAO,à leur nom, les documents
d’appels d’offres émis par le maître de l’ouvrage.
Les soumissions scellées devront parvenir au
bureau du maître de l’ouvrage à l’attention de
Me Mélanie Ouellet, greffière, avant 14 h, le jeudi
17 mai 2018. L’ouverture des soumissions se
fera publiquement immédiatement après l’heure
prévue pour leur réception à la salle du conseil
de la Ville de Drummondville sise au 415 de la rue
Lindsay à Drummondville.

Pour toute information supplémentaire, veuillez
communiquer avec monsieur Gabriel Arteau, chef
de division à la Division de l’approvisionnement,
par courriel au garteau@drummondville.ca
ou par téléphone au 819 850-1975 pour le
volet administratif et avec monsieur Clyde
Crevier, ing., M. Ing., PMP, surintendant au
Service des travaux publics, par courriel au
ccrevier@drummondville.ca ou par téléphone
au 819 474-8926 pour le volet technique.

La Ville de Drummondville ne s’engage à accepter
ni la plus basse ni aucune des soumissions
reçues, ni à encourir aucuns frais ou obligations
d’aucune sorte envers le ou les soumissionnaires.

Me Mélanie Ouellet, greffière
Ville de Drummondville

5895 Avis publics

ENCAN
Pour la succession de M. Jules Blanchette
de Granby. La vente aura lieu le samedi
28 avril 2018 à 9 h 30, à la salle A/B

au 333, route de Windsor, Sherbrooke.
SERONTVENDUS:mobilier cuisine; bureaux;
divan-lit; tables; chaises; TV écran plat;
système de son; etc.

ANTIQUITÉS : meubles de tous styles;
jouets; vaisselier; armoire; table en chêne
avec pattes de lion; ensemble de 4 chaises
en chêne; buffet; vaisselier bombé; mobilier
de cuisine; coffres; valises; banc; machine
à coudre; téléphone en bois avec cornet;
brouette; bronze; horloge; petit gramophone;
jeu de hockey; cartes de hockey; argente-
rie; miroirs; lampes à l’huile; collection de
monnaies; photos; cruches de marchand;
objets de collection; annonces; scie à chaîne;
raquettes; caisse de bois; bijoux; canard de
bois; fanal; poupée; vieux « cash »; appareils
photos; outils; vaisselle; Carnival; jouets; etc.

DIVERS: ensemble de patio; outils de toutes
sortes; scie radiale DeWalt; perceuse à
colonne 8 po; chargeur à batterie; banc de
scie 10 po; tondeuse à traction Toro; fouet
à essence; coupe-branche; réservoir à air;
articles de jardin; chaises Adirondack;
échelle et escabeau aluminium; etc. Beau-
coup d’autres articles trop nombreux à être
énumérés.

CONDITIONS : argent comptant, débit, Visa,
MasterCard.

Cantine sur les lieux.

N.B. : Prenez note que nous commençons à
l’extérieur avec les outils et gros morceaux.

Les Enchères A/B Sherbrooke
Le Boss des enchères

Alain, Gaston Brousseau
819 572-1279 ou 819 846-3510

www.encheres-ab.com
Disponibles pour tous genres d’encans

À TOUS LES INTÉRESSÉS,
AVIS PUBLIC est donné par la soussignée, greffière adjointe
de la Ville de Sherbrooke

QUE lors d’une séance ordinaire tenue le 19 mars 2018,
le conseil municipal de la Ville de Sherbrooke a adopté le
Règlement n°1200-15 modifiant le Règlement n°1200 de
zonage et de lotissement de la Ville de Sherbrooke afin :

- d’ajouter l’usage suivant aux usages déjà autorisés dans
la zone C0898 et y prescrire les normes de lotissement,
les normes relatives au bâtiment principal et les normes
d’implantation applicables :

C-605 Gymnase et club athlétique sans appareils de
musculation exclusivement;

- de ne plus autoriser, dans la zone C0898, les usages de la
classe « Industrie légère (1-3) » et d’abroger les normes
applicables;

- de prévoir, dans la zone C0898, une disposition spécifique,
applicable à l’usage « C-605 Gymnase et club athlétique
sans appareils de musculation exclusivement », afin
d’exiger la plantation d’arbres dans la marge avant
secondaire située en bordure de la rue Saint-Jean-Baptiste;

QUE le Règlement n°1200-15 est réputé conforme au
Schéma d’aménagement et de développement révisé de la
Ville de Sherbrooke;

QUE l’original dudit Règlement est conservé dans les
archives municipales, au bureau de la greffière, 191, rue du
Palais, à Sherbrooke, où il peut être consulté en tout temps;

QUE le Règlement n°1200-15 est en vigueur depuis le
24 avril 2018.

DONNÉ À SHERBROOKE, ce 26e jour d’avril 2018.
Me Line Chabot
Greffière adjointe

RÈGLEMENT NO 1200-15
ARRONDISSEMENT N°1

5895 Avis publics

À TOUS LES INTÉRESSÉS,

AVIS PUBLIC est donné par la soussignée, greffière adjointe
de la Ville de Sherbrooke

QUE lors d’une séance ordinaire tenue le 19 mars 2018,
le conseil municipal de la Ville de Sherbrooke a adopté le
Règlement n°1200-13 modifiant le Règlement n°1200 de
zonage et de lotissement de la Ville de Sherbrooke afin de :

- modifier, dans la zone P1391, les normes d’implantation
d’un bâtiment relatives à la hauteur et aux marges pour
l’usage H-114 Résidence privée pour aînés, afin de
permettre la construction d’une résidence pour aînés
autonomes de 5 étages, comprenant 208 logements;

- modifier, dans la zone P1391, les normes d’implantation
d’un bâtiment relatives aux marges pour l’usage H-115
Maison d’institutions religieuses;

- permettre, dans la zone P1391, l’implantation d’une aire
de stationnement dans la marge et dans la cour avant, à
certaines conditions, notamment concernant le nombre
de cases et l’obligation d’aménager un écran végétal;

QUE le Règlement n°1200-13 est réputé conforme au
Schéma d’aménagement et de développement révisé de
la Ville de Sherbrooke;

QUE l’original dudit Règlement est conservé dans les
archives municipales, au bureau de la greffière, 191, rue du
Palais, à Sherbrooke, où il peut être consulté en tout temps;

QUE le Règlement n°1200-13 est en vigueur depuis le
24 avril 2018.

DONNÉ À SHERBROOKE, ce 26e jour d’avril 2018.

Me Line Chabot
Greffière adjointe

RÈGLEMENT NO 1200-13
ARRONDISSEMENT N°2

IN MEMORIAM

DESFOSSÉ (RAYMOND)
81 ans, Richmond
DRAPEAU (GUY)
72 ans, Asbestos
LAMBERT MARCEL)
91 ans, Coaticook
LETARTE (ROGER)
62 ans, Asbestos

LETENDRE (YVES)
97 ans,Windsor
MIOTTO (LÉO)
87 ans, Sherbrooke

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées
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LÉOMIOTTO
(1931 - 2018)

Au CSSS-IUGS Pavillon St-Joseph de Sherbrooke, le 24
avril 2018, à l’âge de 87 ans, est décédé Léo Miotto,
fils de feu Caterino Miotto et de feu Romana Avilini, et
époux de Pauline Therriault, demeurant à Sherbrooke,
QC.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire
Steve L. Elkas (601 rue du Conseil, Sherbrooke), le
vendredi 27 avril 2018 de 14 h à 16 h et de 19 h à
22 h et le samedi 28 avril 2018 de 10 h 30 jusqu’au
départ du salon à 13 h. Les funérailles seront
célébrées le samedi 28 avril 2018, en Paroisse
Nativité-de-Jésus, église St-Boniface (75 rue Morris,
Sherbrooke). Suivra l’inhumation au Cimetière
St-Michel de Sherbrooke à une date ultérieure.

Outre son épouse, M. Miotto, laisse dans le deuil les
enfants de Pauline : Claudine Bisson (Claude Loubier)
et Pierre Bisson (Shirley Dancause); ses petits-enfants:
Louis-Philippe Loubier, Catherine Loubier, Sarah

Loubier, Stéphanie Bisson, Vanessa Bisson et leurs conjoint(e)s; ses arrière-petits-enfants :
Hector Thibault et Henri Thibault; sa soeur : Gina Miotto (feu Lionel Boudreau). Il était aussi le
frère de feu Joseph, feu Lisa, feu Primo, feu Secondo, feu Doris. Il laisse aussi dans le deuil
ses belles-soeurs : Rollande Therriault (Roland Tremblay), Monique Therriault (André Bisson),
Diane Therriault, ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines autres parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel du Pavillon St-Joseph (4e étage) pour les bons
soins prodigués à M. Miotto.

En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER ESTRIE, 740 Galt-Ouest, bureau
112, Sherbrooke, QC, J1H 1Z3, seraient grandement appréciés.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

RAYMONDDESFOSSÉS
(1937 - 2018)
À Sherbrooke, le 21 avril 2018, est décédé à l'âge de 81 ans, M. Raymond Desfossés, époux
de dame Jeannine Rainville, demeurant à Richmond.

La famille vous accueillera au Centre funéraire Yves Houle, 198 Adam, Richmond, le samedi
28 avril de 12 h 30 à 16 h. Les funérailles auront lieu le samedi 28 avril à 16 h 30, en l’église
Ste Bibiane de Richmond et de là au crématorium Yves Houle.

M. Raymond Desfossés laisse dans le deuil, outre son épouse Mme Jeannine Rainville ses
enfants : Laurent (Valérie), Sylvie, Lucie (Pierre), Luce (Yves) et Linda (Jacques); ses petits-
enfants : Stéphane,Michael, Marie-Pier, Sean, Chad,Adam, David, Lawrence,Audrey, Camille
et Justin; son arrière-petite-fille Laury; ses frères et soeurs : Georgette (Valmon)), Mariette
(feu Roger), Réjeanne (Réal), Marie-Claire (feu Jean-Claude), André (Claire), Yvon (Lucie),

Noëlla (Claude), Jean-Pierre (Diane),Angèle (Robert); ses beaux-frères et belles-soeurs : feu Philippe (Ginette), André,
Laurent (Suzanne) et Georgette (Bernard); neveux , nièces et plusieurs autres parents et amis.

Des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER seraient appréciés.

Centre funéraire Yves Houle
198, rue Adam
Richmond (Québec) J0B 2H0

Tél.: 819 826-3747
Téléc.: 819 826-3001
Info. décès: 1 800 405-4777

GUYDRAPEAU
(1946 - 2018)

Au CSSS des Sources le 17 avril 2018, est décédé M. Guy Drapeau à l'âge de 72 ans,
fils de feu Blanche Chabot et de feu Edgar Drapeau, demeurant à Asbestos.

La famille recevra les condoléances au Centre funéraire Dupuis, 550, 1re avenue,
Asbestos, Qué J1T 3X4, le 5 mai 2018 à compter de 13 h, jusqu’à une cérémonie
d’adieu qui sera célébrée à 16 h au salon même. Il y a eu crémation et les cendres
seront inhumées au cimetière d’Asbestos à une date ultérieure.

Monsieur Drapeau laisse dans le deuil ses frères : Jacques (Luce Beauchemin), Pierre
(Irène Simoneau) et Alain (Johanne Benoît), ses neveux et nièces, François (Hélène
Giroux), Sébastien (Brigitte Trépanier), Isabelle (Steve Fluet), Mathieu (Myrian Deslandes)

et Samuel. Il laisse aussi dans le deuil de nombreux autres parents et amis.

En guise de sympathie des dons à L’ASSOCIATION PULMONAIRE DU QUÉBEC, 855, rue Ste- Catherine Est,
bur. 222, Montréal, Qué H2L 4N4, seraient grandement appréciés de la famille.

Centre funéraire Dupuis
550, 1re avenue
Asbestos (Québec) J1T 3X4
www.salonsdupuis.com

Tél.: 819 879-2424
Téléc.: 819 879-4406
Pierre Dupuis, président
Jean-Guy Dupuis, directeur

YVES LETENDRE
(1er juillet 1920 - 17 avril 2018)
Le 17 avril 2018, à l’âge de 97 ans, est décédé monsieur Yves Letendre, époux de
Rina Hamel (décédée en 2015). Autrefois de St-Georges de Windsor puis de
Windsor.

Il laisse dans le deuil ses enfants et petits-enfants ainsi que leur conjoint : Lisette
(Florent Rousseau – Mélanie, Alexandre, Andrée-Anne), Françoise (Roger Boulay –
Jean-Sébastien, Marie-Ève, Jérôme, Magalie), Johanne (Michel Caya – Mathieu,
Émilie Cantin), Bruno (Eluza Gomes – Marc-André, Marie-Josée,Antoine), Georges
(Line Desmarais – Evelyne, Philippe, Emmanuelle), Suzanne (Normand Rouillard –
Christophe, Simon, Mélodi), Martin; son gendre, Réjean Chartier (Jean-François,
Frédéric, Étienne) ainsi que 22 arrière-petits-enfants. Outre son épouse, il est parti
rejoindre sa fille Michèle, sa bru Suzanne Lacroix et son petit-fils Guillaume
Letendre.

Il laisse également dans le deuil sa belle-soeur Rosa Hamel (Irénée) seule
survivante des familles Letendre et Hamel. Aussi, il rejoint les membres de la

famille de Joseph Letendre et Clara Proulx,Arzélia (Émilien Durocher),Alma (Oscar Corriveau), Orise, Cécile (Viau
Hamel), Irène (Clément Richard),Monseigneur Gérard, Elzéar (Angèle St-Pierre),Armand (Jeanne-Eva Fréchette),
Vianney (Yvette Roulx), Éméril (Laurence Fréchette) et ceux de la famille de Joseph Hamel et Albertine Laflamme,
Eddy (Fleur-Ange Provencher) et Madeleine (Rémi Lussier).

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l’Estrie (64, 3e avenue,Windsor), le vendredi 27 avril
de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h et le samedi 28 avril de 10 h à 11 h 30. Le service religieux aura lieu le
samedi 28 avril à midi (12 h) à l’église St-Philippe deWindsor. Suivra l’inhumation au cimetière de St-Georges
de Windsor.

Coopérative funéraire de l’Estrie
Maison A. Boisvert
64, 3e Avenue,Windsor, Qc J1S 1X9
819 845-3992 – Téléc.: 819 845-3007

François Fouquet, directeur général
Lionel Turgeon, directeur
info@coopfuneraire.com
www.coopfuneraire.com

MARCEL LAMBERT
(1926 - 2018)
Au Centre de Santé de la MRC de Coaticook le 20 avril 2018, est décédé M. Marcel Lambert
à l'âge de 91 ans, époux de feu Jeanne d’Arc Langevin, fils de feu Joseph Lambert et de feu
Clara Provencher, demeurant à Coaticook autrefois d’Asbestos.

La famille recevra les condoléances au Centre funéraire Dupuis, 550, 1re avenue, Asbestos,
Qué J1T 3X4, le samedi 28 avril 2018 de 13 h jusqu’à la cérémonie d’adieu qui sera
célébrée à 14 h au salon même. Il y a eu crémation et les cendres seront inhumées au
cimetière d’Asbestos à une date ultérieure.

Monsieur Lambert laisse dans le deuil sa soeur Irène, son cousin Gilles et sa conjointe, ses
filleules Lyne Hinse et Nancy Maillot, son filleul Marco Fréchette de même que de nombreux
neveux, nièces et autres parents et amis.

Sincères remerciements et profonde reconnaissance à M. Gilles Hardy, au docteur Steven Bartlett ainsi qu’à toute
l’équipe soignante du CHLD de la MRC de Coaticook.

« Ne pleure plus celui que tu as perdu, remercie de l’avoir connu. »

Centre funéraire Dupuis
550, 1re avenue
Asbestos (Québec) J1T 3X4
www.salonsdupuis.com

Tél.: 819 879-2424
Téléc.: 819 879-4406
Pierre Dupuis, président
Jean-Guy Dupuis, directeur

ROGER LETARTE
Au CIUSSS-Installation des Sources d’Asbestos le 19 avril 2018, est décédé M. Roger
Letarte à l’âge de 62 ans. Il était le fils de feu Renald Letarte et de feu Marie-Jeanne
Thibodeau et demeurant à Asbestos.

La famille recevra les condoléances des parents et amis au salon des Résidences
funéraires Fréchette, 560, 1re Avenue, Asbestos, le samedi 28 avril 2018 à compter de
12 h. La cérémonie d'Adieu suivra à 15 h au salon funéraire.

Il y a aura crémation et les cendres seront déposées au cimetière d'Asbestos à une date
ultérieure.

M. Letarte laisse dans le deuil ses frères et soeurs : Raymond (Lina Maurice),
St-François-Xavier, Réjean (Pauline Fréchette), Asbestos, feu Marie-Ange, Diane (Guy

Delisle), Asbestos, Francine, Sherbrooke, feu Normand (Johanne Rockefeller), Ontario, feu Marcel, Nicole
(Réjean Simoneau), Sherbrooke, Suzanne,Asbestos, Christiane (François Therrien), Victoriaville, Daniel (Carole),
Bromptonville, sa fille Audrey Dubé et son amie Lisette Boisvert. Il laisse également dans le deuil ses neveux
et nièces de même que plusieurs autres parents et amis.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113
Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice
deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.
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ISABELLE MATHIEU
imathieu@lesoleil.com

QUÉBEC — Alexandre Bissonnette 
capable d’empathie? On peut en 
douter après avoir entendu une 
déclaration récente faite par le 
meurtrier, qui se désolait de la sur-
vie miraculeuse d’Aymen Derbali, 
devenu paraplégique après avoir re-
çu sept balles à la Grande Mosquée.

Au début de février 2018, Alexandre 
Bissonnette regardait un reportage 
traitant d’Aymen Derbali et de la 
campagne de financement organi-
sée pour le père de famille.

«  L’esti, je ne peux pas croire 
qu’après sept balles, il ne soit pas 
mort! » aurait lancé Bissonnette à 
un codétenu de l’Établissement de 
détention de Québec. Le meurtrier 
aurait ensuite manifesté sa colère 
à l’idée que le survivant de la tuerie 
allait avoir une maison adaptée à son 
lourd handicap. « Moi, mes parents 
n’auront rien! » aurait ajouté Bisson-
nette. La police a été mise au courant 
de cette déclaration à la fin février. 
Le codétenu n’a pas témoigné et la 
déclaration n’a pas été déposée en 
preuve, mais évoquée mercredi par 
la Couronne.

Questionnée par le procureur de 
la Couronne Me François Godin, la 
psychiatre de la défense Marie-Fré-
dérique Allard a indiqué que cette 

déclaration montrait à quel point 
l’empathie manifestée par Bisson-
nette pouvait être « fluctuante ».

Devant une objection de la 
défense, le juge François Huot a 
décidé de ne pas retenir cette décla-
ration de Bissonnette ni la réponse 
de la psychiatre.

Dans son rapport, la Dre Allard rap-
porte qu’Alexandre Bissonnette lui a 
dit que ses victimes étaient des gens 
comme tout le monde et qu’il était 
affecté par les dommages qu’il leur 

avait causés.

JUGE SCEPTIQUE
Le juge François Huot de la Cour 

supérieure s’est montré sceptique 
face à l’empathie du tueur, qui a 
plaidé coupable à six meurtres et six 
tentatives de meurtre. « J’ai enten-
du des témoignages des proches 
de victimes qui étaient à glacer 
le sang, a souligné le juge. Je vous 
dirais qu’en écoutant ces témoi-
gnages, d’après mes observations, 

M. Bissonnette demeurait d’une 
impassibilité pratiquement totale 
alors qu’à peu près tout le monde 
dans la salle d’audience était ému. 
J’ai de la difficulté à voir une pro-
gression de l’empathie. »

Alexandre Bissonnette a souvent 
pleuré en salle de cour lorsqu’il était 
question de la peine infligée à ses 
parents. On l’a vu en larmes seule-
ment durant le témoignage de la 
fille de l’épicier Azzeddine Soufiane.

La psychiatre convient que les 

progrès du meurtrier ne sont pas 
énormes. « Mais si on mise sur un 
potentiel de 25 ans [la période mini-
male d’incarcération], je pense qu’il 
est capable de s’ouvrir sur autre 
chose », affirme-t-elle.

La défense a terminé sa preuve 
sur la peine en déposant une 
analyse du contenu de l’ordina-
teur d’Alexandre Bissonnette qui 
démontre que le jeune homme 
consultait une foule de pages Web, 
outre celles sur les armes, l’islam et 
les tueurs de masse, ciblées dans la 
preuve de la Couronne.

Dans les jours avant la tuerie, 
Bissonnette a notamment fait des 
recherches sur un club de soccer du 
Portugal, des groupes d’aide contre 
l’alcoolisme, les voyages, des recettes 
culinaires. Il écoutait souvent de la 
musique, des vidéos de Star Wars et 
de l’émission Family Guy.

La défense a aussi déposé un texte 
poétique écrit par Alexandre Bis-
sonnette et traitant de la mort.

Les avocats d’Alexandre Bisson-
nette tentent de convaincre le juge 
Huot d’imposer la période minimale 
de 25 ans d’inadmissibilité à une 
libération conditionnelle. En vertu 
de la disposition législative sur les 
peines consécutives, la Cour pour-
rait imposer une période d’inadmis-
sibilité allant jusqu’à 150 ans.

Le psychiatre de la Couronne, 
Dr Gilles Chamberland, devait ren-
contrer Bissonnette en après-midi 

tuerie à lA grAnde mosquée de québec

des railleries pour derbali

MARC ALLARD
mallard@lesoleil.com

QUÉBEC — La salle était bondée 
pour le retour d’Audrey Gagnon au 
palais de justice de Québec, mer-
credi matin. Mais aucune nouvelle 
accusation n’a été portée contre la 
mère de la petite Rosalie, poignar-
dée à mort la semaine dernière à 
Charlesbourg.

Gagnon, 23 ans, devait revenir en 
cour en matinée pour qu’un juge 
décide si elle pouvait être libérée 
ou devait rester détenue. Norma-
lement, l’enquête sur remise en 
liberté doit se tenir dans les trois 
jours suivant la comparution. Mais 
la mère a consenti à ce que celle-ci 
soit reportée à vendredi.

La procureure de la Couronne, 
Mélanie Dufour, a expliqué que 
la police de Québec continuait 
à enquêter sur la mort de Rosa-
lie Gagnon. « L’enquête n’est pas 

terminée, a dit Me Dufour. C’est la 
raison pour laquelle on a reporté 
le dossier à vendredi ».  

Seule suspecte dans cette affaire 
de meurtre, Audrey Gagnon fait 
pour l’instant face à des accu-
sations de méfait, d’entrave au 
travail des policiers et de non-res-
pect d’un engagement. D’autres 
accusations pourraient toutefois 
être portées contre elles. Elle reste 
détenue jusqu’à nouvel ordre. 

L’ENQUÊTE CONTINUE
Cyndi Paré, porte-parole du 

Service de police de la Ville de 
Québec (SPVQ), confirme que 
les policiers continuent toujours 
à enquêter une semaine après la 
découverte du corps de Rosalie, 
2 ans, dans le bac à ordures d’une 
résidence de l’avenue de Gaulle, 
dans Charlesbourg. 

Le SPVQ a déployé un poste 
de commandement, vendredi et 
samedi, dans le quartier où s’est 
joué le drame. Les enquêteurs ont 

récolté divers indices, confirmant 
notamment la provenance du bac 
à ordures dans lequel l’enfant a 
été abandonnée.

Deux couteaux ont aussi été 
trouvés en quelques heures dans 
des « secteurs d’intérêt » de l’en-
quête sur le décès de la petite 
Rosalie Gagnon. L’un d’eux a vrai-
semblablement été déposé same-
di soir sur l’avenue de Gaulle, à 
côté des centaines de peluches 
laissées à la mémoire de la fillette. 
L’autre a été trouvé par un citoyen 
dimanche matin sur un terrain de 
l’avenue Champfleury, à l’angle de 
la rue Désilets, dans Limoilou.

Des expertises médico-légales 
ont été pratiquées sur les cou-
teaux, mais on ignore pour le 
moment s’ils sont liés à la mort 
de Rosalie Gagnon. 

Mardi soir, des centaines de 
personnes ont participé à une 
marche silencieuse à la mémoire 
de la fillette dans les rues de 
Charlesbourg.

mort de lA petite rosAlie

Toujours pas de nouvelles accusations

Au début de février 2018, Alexandre bissonnette regardait un reportage traitant d’Aymen derbali et de la campagne 
de financement organisée pour le père de famille. le meurtrier aurait ensuite manifesté sa colère à l’idée que le survi-
vant de la tuerie allait avoir une maison adaptée à son lourd handicap. — Photo le Soleil, jean-Marie villeneuve

la procureure de la couronne, mélanie dufour, a expliqué que la police de québec 
continuait à enquêter sur la mort de rosalie gagnon. — Photo, le Soleil



laTribune  JEUDI 26 AVRIL 2018 SPORTS   29

 J’
aurais aimé vous 
confirmer que la 
glace ne sera pas 
une entrave au lac 
Massawippi pour 

l’ouverture de la prochaine saison 
de pêche sportive, vendredi. En 
fin de journée mercredi, cette cer-
titude n’était toutefois pas encore 
acquise. Par contre, c’est mainte-
nant de bon augure.

 Les pêcheurs ne pouvaient 
d’ailleurs espérer mieux que des 
pluies abondantes avec des tem-
pératures au-dessus du point 
de congélation de nuit comme 
de jour pour achever le travail. 
Les planètes sont tellement bien 
alignées qu’un dégagement est 
prévu au cours de la soirée de 
jeudi, avec le retour du soleil et 
des températures confortables de 
18 degrés pour vendredi.

« La glace a changé de couleur 
rapidement. Elle est fissurée et 
de grands pans sont détachés. 
Les précipitations devraient lui 
donner le coup de grâce d’ici 
l’ouverture. Chose certaine, nous 
sommes prêts et les pêcheurs 
peuvent prendre pour acquis que 
nous serons ouverts vendredi 
matin » affirme Alex Marcotte, de 
la Marina Massawippi.

Cet endroit est toujours très 
achalandé lors du matin attendu 
de l’ouverture. Les propriétaires 
d’embarcations sont nombreux 
à utiliser cette rampe de mise à 
l’eau et la demande est également 
forte pour le service de location 
de chaloupes et de moteurs. 

Les habitués du lac Memphré-
magog, eux, devront se résigner à 
pêcher à gué.

« Il y a un secteur découvert 
dans la baie Sargent, mais il n’y 
a pas de descente assez dégagée 
pour y accéder. Ailleurs, oubliez 
ça! Nous en avons probablement 
pour au moins une semaine à 
devoir pêcher en rivière », rap-
porte Michel Giroux, un de mes 
éclaireurs printaniers du secteur 
de Magog.

« Vendredi, les pêcheurs seront 
effectivement confinés à la baie. 
On ne répétera jamais assez aux 
pêcheurs peu familiers avec le lac 
qu’il vaut mieux être patients que 
téméraires. Ceux qui prendront 
des risques pourraient le regretter 
comme ce fut le cas pour d’autres 
dans le passé », insiste quant à lui 
Stéphane Pouliot de la Marina de 

Fitch Bay.
D’une superficie d’un peu 

moins de 19 km², le lac Mas-
sawippi a la configuration 
d’une banane tandis que le lac 
Memphrémagog court sur 45 km 
dans un axe quasi droit du nord 
au sud, sur une superficie de 
95 km². Un vent qui change de 
direction en cours de journée n’a 
pas la même prise ni la même 
force sur le premier que sur le 
second, pour pousser des amon-
cellements de glace pouvant 
rendre des pêcheurs captifs en un 
rien de temps, bien que ceux-ci 
aient pris le large sans menace 
apparente.  

La page Facebook du Club de 
conservation du lac Massawippi 
s’avèrera une bonne source 
d’information pour suivre l’évo-
lution de la fonte des glaces d’ici 
vendredi matin ainsi que pour 
connaître toutes les modalités du 
tournoi de pêche inaugurant la 
saison. Il sera également possible 
de communiquer avec la Marina 
Massawippi (819 838-4873) à 
compter de 6 heures vendredi 
matin pour vérifier si tous les ser-
vices réguliers y seront bel et bien 
offerts dès la première journée, 
tel qu’anticipé.

Le site www.navigationque-
bec.com recense d’autre part 
tous les points de service sur les 
principaux plans d’eau du Qué-
bec et il s’avère un bon raccourci 
pour trouver les coordonnées 
des rampes de mises à l’eau ou 
des entreprises de locations 
d’embarcations pour les pê-
cheurs ou les plaisanciers du lac 
Memphrémagog.

UN GRAND BÉNÉVOLE 
HONORÉ

Coup de chapeau à l’Estrien 
Alain Bisson, qui a été proclamé 
samedi dernier membre à vie de 
la Fédération des chasseurs et pê-
cheurs du Québec (FédéCP) pour 
son engagement sur plusieurs 
années.

En plus d’avoir été administra-
teur et président de la branche 
estrienne de la Fédération, M. Bis-
son est parmi les instructeurs les 
plus chevronnés au Québec pour 
dispenser les cours de certification 
pour chasser ou pour former les 
moniteurs effectuant ce travail au-
près de la relève. Cette reconnais-
sance est pleinement méritée.

Des espoirs réalistes au lac Massawippi
LUC 
LAROCHELLE
COUREUR DES BOIS
luc.larochelle@latribune.qc.ca

Les zones dégagées prennent peu à peu le dessus sur la glace morcelée au lac Massawippi augmentant ainsi les chances 

de pouvoir pêcher à l’eau libre dès le début de la saison, vendredi. La Marina Massawippi, d’où cette photo a été prise 

en après-midi mercredi, sera accessible pour l’ouverture. Ailleurs en région, le matin d’ouverture sera plutôt de glace. 

— PHOTO LA TRIBUNE,  LUC LAROCHELLE  
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le vendredi 18 mai 2018, la tribune publie son

cahier promotionnel sur l’environnement.

Ce type de projet vous intéresse?

réservez
vOTre espace
pubLIcITaIre!
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LhJMQ - deMi-finaLes 

association de L’est
Tampa Bay (1) vs. New Jersey (QA2)
Jeudi 12 avril
New Jersey 2 Tampa Bay 5
Samedi 14 avril
New Jersey 3 Tampa Bay 5
Lundi 16 avril
Tampa Bay 2 New Jersey 5
Mercredi 18 avril
Tampa Bay 3 New Jersey 1
Samedi 21 avril
New Jersey 1 Tampa Bay 3

Boston (2) vs Toronto (3)
Jeudi 12 avril
Toronto 1 Boston 5
Samedi 14 avril
Toronto 3 Boston 7
Lundi 16 avril
Boston 2 Toronto 4
Jeudi 19 avril
Boston 3 Toronto 1
Samedi 21 avril
Toronto 4 Boston 3
Lundi 23 avril
Boston 1 Toronto 3
Mercredi 25 avril
Toronto 4 Boston 7

Washington (1) vs. Columbus (QA1)
Jeudi 12 avril
Columbus 4 Washington 3 (P)
Dimanche 15 avril
Columbus 5 Washington 4 (P)

Mardi 17 avril
Washington 3 Columbus 2 (P)
Jeudi 19 avril
Washington 4 Columbus 1 
Samedi 21 avril
Columbus 3 Washington 4 (P)
Lundi 23 avril
Washington 6 Columbus 3

Pittsburgh (2) vs Philadelphie (3)
Mercredi 11 avril
Philadelphie 0 Pittsburgh 7
Vendredi 13 avril
Philadelphie 5 Pittsburgh 1
Dimanche 15 avril
Pittsburgh 5 Philadelphie 1
Mercredi 18 avril
Pittsburgh 5 Philadelphie 0
Vendredi 20 avril
Philadelphie 4 Pittsburgh 2
Dimanche 22 avril
Pittsburgh 8 Philadelphie 5

association de L’ouest
Nashville (1) vs. Colorado (QA2)
Jeudi 12 avril
Colorado 2 Nashville 5
Samedi 14 avril
Colorado 4 Nashville 5
Lundi 16 avril
Nashville 3 Colorado 5
Mercredi 18 avril
Nashville 3 Colorado 2
Vendredi 20 avril

Vegas (1) vs. Los Angeles (QA1)
Mercredi 11 avril
Los Angeles 0 Vegas 1
Vendredi 13 avril
Los Angeles 1 Vegas 2 (2P)
Dimanche 15 avril
Vegas 3 Los Angeles 2
Mardi 17 avril
Vegas 1 Los Angeles 0

Anaheim (2) vs San Jose (3)
Jeudi 12 avril
San Jose 3 Anaheim 0
Samedi 14 avril
San Jose 3 Anaheim 2
Lundi 16 avril
Anaheim 1 San Jose 8
Mercredi 18 avril
Anaheim 1 San Jose 2

séries éLiMinatoires - huitièMes de finaLe (Quatre de sept)

nBa
huitièMes 
de finaLe 
(Quatre de sept)
Toronto (1) vs. Washington (8)
Vendredi 20 avril
Toronto 103 Washington 122
Dimanche 22 avril
Toronto 98 Washington 106
Mercredi 25 avril
Washington à Toronto, 19h
(Toronto mène la série 3-2)
Vendredi 27 avril
Toronto à Washington, h. à dét.

Cleveland (4) vs. Indiana (5)
Vendredi 20 avril
Cleveland 90 Indiana 92
Dimanche 22 avril
Cleveland 104 Indiana 100
Mercredi 25 avril
Indiana 95 Cleveland 98
(Cleveland mène la série 3-2)
Vendredi 27 avril
x- Cleveland à Indiana, h. à dét.

Boston (2) vs. Milwaukee (7)
Vendredi 20 avril
Boston 92 Milwaukee 116
Dimanche 22 avril
Boson 102 Milwaukee 104
Mardi 24 avril
Milwaukee 87 Boston 92
(Boston mène la série 3-2)
Jeudi 26 avril
Boston à Milwaukee, h. à dét.

Philadelphie (3) vs. Miami (6)
Jeudi 19 avril
Philadelphie 128 Miami 108
Samedi 21 avril
Philadelphie 106 Miami 102
Mardi 24 avril
Miami 91 Philadelphie 104
(Philadelphie gagne la série 4-1)

Houston (1) vs. Minnesota (8)
Mercredi 18 avril
Minnesota 82 Houston 102
Samedi 21 avril
Houston 105 Minnesota 121
Lundi 23 avril
Houston à Minnesota, 20h
(Houston mène la série 2-1)
Mercredi 25 avril
Minnesota à Houston, 21h30
Vendredi 27 avril
x- Houston à Milwaukee, h. à dét.

Oklahoma City (4) vs. Utah (5)
Mercredi 18 avril
Utah 102 Okl. City 95
(Série égale 1-1)
Samedi 21 avril
Okl. City 102 Utah 115
Lundi 23 avril
Okl. City à Utah, 22h30
(Utah mène la série 2-1)
Mercredi 25 avril
Utah à Okl. City, 21h30

Golden State (2) vs. San Antonio (7)
Jeudi 19 avril
G. State 110 San Antonio 97
Dimanche 22 avril
G. State 90 San Antonio 103
Mardi 24 avril
San Antonio 91 G. State 99
(G. State gagne la série 4-1)

Portland (3) vs. Nouvelle Orléans (6)
Samedi 21 avril
Portland 123 La N.-Orléans 131
(La N.-Orléans gagne la série 4-0)

soccer

BasketBaLL

hockey

coLLégiaL
finaLe (3 de 5)
Vendredi 13 avril
A.Laurendeau 3 L.-Groulx 1
Dimanche 15 avril
L.-Groulx 2 A.-Laurendeau 3
(A-Laurendeau gagne la série 3-1)

LhJaaaQ
FINALE (4 de 7)
Vendredi 13 avril
Longueuil 3 Terrebonne 2
Dimanche 15 avril
Longueuil 4 Terrebonne 1
Mercredi 18 avril
Terrebonne 4 Longueuil 3
Vendredi 20 avril
Terrebonne 2 Longueuil 6
Dimanche 22 avril
Longueuil 8 Terrebonne 5
(Longueuil gagne la série 4-1)

Lnah
deMi-finaLes
(Quatre de sept)
Thetford VS. Sorel-Tracy
(Sorel-Tracy gagne la série 4-3)
Vendredi 6 avril
Thet. Mines 3 Sorel-Tracy 7
Samedi 7 avril
Thet. Mines 4 Sorel-Tracy 3
Vendredi 13 avril
Sorel-Tracy 2 Thet. Mines 4
Samedi 14 avril
Sorel-Tracy 3 Thet. Mines 5
Jeudi 19 avril
Thet. Mines 1 Sorel-Tracy 2
Vendredi 20 avril
Sorel-Tracy 3 T. Mines 0
Samedi 21 avril
Thet. Mines 2 Sorel-Tracy 5

Rivière-du-Loup VS. Jonquière
(R.-du-Loup gagne la série 4-2)
Vendredi 6 avril
Rivière-du-Loup 3 Jonquière 2
Dimanche 8 avril
Jonquière 1 Rivière-du-Loup 5
Vendredi 13 avril
Rivière-du-Loup 2 Jonquière 3
Samedi 14 avril
Jonquière 2 R.-du-Loup 3 (P)
Jeudi 19 avril
R.-du-Loup 2 Jonquière 5
Vendredi 20 avril
Jonquière 0 R.-du-Loup 1

finaLe
(Quatre de sept)
Rivière-du-Loup VS. Sorel-Tracy
Vendredi 27 avril
R.-du-Loup à Sorel, 20h
Samedi 28 avril
Sorel à R.-du-Loup, 19h30
Vendredi 4 mai
R.-du-Loup à Sorel, 20h
Samedi 5 mai
Sorel à R.-du-Loup 19h30

MarQueurs
NOTE:en date du 25 avril.
 MJ B A Pts
Batherson, B.-B. 12 7 13 20
Alain, B.-B. 12 11 8 19
Abramov, Victoriaville 12 9 6 15
Truchon-Viel, Bathurst 13 9 6 15
Galipeau, Bathurst 13 4 11 15
Barré-Boulet, B.-B. 9 8 6 14
Alexandrov, Charl. 14 6 8 14
Katerinakis, B.-B. 12 6 8 14
Teasdale, B.-B. 12 6 8 14
Hardie, Charl. 14 3 11 14
Kosorenkov, Victo. 13 3 11 14
Phelan, Moncton 12 9 4 13
Aquin, Charl. 14 8 5 13
Morand, Bathurst 13 5 8 13
Getson, Charl. 14 9 3 12
Crossman, Bathurst 13 8 4 12
Zadina, Halifax 9 5 7 12
Durandeau, Halifax 9 5 7 12
Welsh, Moncton 12 3 9 12
Gentile, Charl. 14 6 5 11
Veleno, Drum. 10 5 6 11
Lafrance, Victoriaville 13 4 7 11
Parent, Halifax 9 4 7 11
Beaudin, Drum. 10 3 8 11
McKenna, Moncton 12 1 10 11

B.-Boisbriand vs Charlottetown

Vendredi 20 avril

Charlottetown 1 B.-Boisbriand 3

Samedi 21 avril

Charlottetown 0 B.-Boisbriand 1

Mardi 24 avril

B.-Boisbriand 2 Charlottetown 

3 (P)

Mercredi 25 avril

B.-Boisbriand 3 Charlottetown 

4 (P)

(La série est égale 2-2)

Vendredi 27 avril

Charlottetown à B.-Boisbriand, 

19h30.

Dimanche 29 avril

B.-Boisbriand à Charlottetown, 

18h.

Mardi 1er mai

x- Charlottetown à B.-Boisbri-

and, 19h.

A.-Bathurst vs Victoriaville

Vendredi 20 avril

Victoriaville 3 A.-Bathurst 6

Samedi 21 avril

Victoriaville 3 A.-Bathurst 7

Mardi 24 avril

A.-Bathurst 2 Victoriaville 1

Mercredi 25 avril

A.-Bathurst 4 Victoriaville 3

(A-Bathurst gagne la série 4-0)

MLs
est
 MJ V D N BP BC Pts
New York City 8 5 1 2 16 9 17
Atlanta 7 5 1 1 17 8 16
Orlando 7 4 2 1 14 12 13
N.-Angleterre 7 3 2 2 12 8 11
Columbus 8 3 3 2 11 9 11
New York 6 3 3 0 14 8 9
Chicago 6 2 3 1 9 10 7
Montréal 7 2 5 0 9 17 6
D.C. United 6 1 3 2 6 10 5
Philadelphie 6 1 3 2 3 8 5
FC Toronto 5 1 4 0 4 11 3

ouest
 MJ V D N BP BC Pts
Kansas City 8 5 1 2 20 11 17
Los Angeles FC 6 4 2 0 16 13 12
FC Dallas 6 3 0 3 9 3 12
Los Angeles Gal. 7 3 3 1 8 10 10
Salt Lake 7 3 3 1 9 14 10
FC Vancouver 8 3 4 1 8 17 10
Houston 6 2 2 2 14 9 8
Colorado 6 2 2 2 9 8 8
Portland 7 2 3 2 12 14 8
Minnesota 7 2 5 0 9 15 6
San Jose 6 1 3 2 11 13 5
FC Seattle 5 1 3 1 5 8 4
Dimanche 22 avril
Minnesota 1 FC Seattle 3
New York City 0 Portland 3
Vendredi 27 avril
Salt Lake au FC Vancouver, 
22h30.
Samedi 28 avril
Montréal à Atlanta, 13h.
Chicago au FC Toronto, 15h.
D.C. United à Philadelphie, 
15h30.
San Jose à Columbus, 19h30.
Kansas City en N.-Angleterre, 
19h30.
Houston à Minnesota, 20h.
New York à Los Angeles Gal., 
22h30.

MarQueurs
NOTE: en date du 24 avril.
 B A Pts
Guentzel, Pit 6 7 13
Crosby, Pit 6 7 13
Pastrnak, Bos 4 7 11
Kucherov, TB 5 5 10
Couturier, Phi 5 4 9
Carlson, Was 1 8 9
Ovechkin, Was 5 3 8
Kuznetsov, Was 4 4 8
Backstrom, Was 2 6 8
Marner, Tor 2 6 8

Colorado 2 Nashville 1
Dimanche 22 avril
Nashville 5 Colorado 0

Winnipeg (2) vs Minnesota (3)
Mercredi 11 avril
Minnesota 2 Winnipeg 3
Vendredi 13 avril
Minnesota 1 Winnipeg 4
Dimanche 15 avril
Winnipeg 2 Minnesota 6
Mardi 17 avril
Winnipeg 2 Minnesota 0
Vendredi 20 avril
Minnesota 0 Winnipeg 5

Quarts de finaLe 
(Quatre de sept)

association de L’ouest
Vegas (1) vs. San Jose (3)
Jeudi 26 avril
San Jose à Vegas, 22h

Nashville (1) vs. Winnipeg (2)
Vendredi 27 avril
Winnipeg à Nashville, 20h

association de L’est
Pittsburgh (2) vs. Washington (1)
Jeudi 26 avril
Pittsburgh à Washington, 19h

Boston (2) vs. Tampa Bay (1)
Samedi 28 avril
Boston à Tampa Bay, 15h

BaseBaLL MaJeur

Ligue aMéricaine
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj ab p cs Moy.
Gregorius N.Y.Y. 22 77 20 28 ,364
Lowrie Oak 24 102 13 37 ,363
Machado Bal. 23 90 13 32 ,356
Betts Bos. 20 76 24 27 ,355
Smith T.B. 19 62 9 22 ,355
Judge N.Y.Y. 22 84 22 29 ,345
Correa Hou. 24 88 19 30 ,341
Castellanos Det. 20 86 15 29 ,337
Altuve Hou. 25 102 14 34 ,333
Cabrera Det. 20 76 12 25 ,329
Points produits — Gregorius, 
N.Y.Y., 29; Haniger, Sea, 24; 
Lowrie, Oak, 24; Davis, Oak, 21; 
Correa, Hou., 19; Trout, L.A.A., 
18; Sánchez, N.Y.Y., 18.
Circuits — Trout, L.A.A., 10; Gre-
gorius, N.Y.Y., 9; Haniger, Sea, 8; 
Machado, Bal., 8; Ramírez, Cle., 
7; Betts, Bos., 7; Judge, N.Y.Y., 
7; Gallo, Tex, 7.
Victoires — Carrasco, Cle., 4; 
Porcello, Bos., 4; Verlander, 
Hou., 4; Severino, N.Y.Y., 4.
Retraits au bâton — Cole, Hou., 
49; Verlander, Hou., 48; Sale, 
Bos., 41; Happ, Tor., 41; Bundy, 
Bal., 40; Hamels, Tex, 39; Kluber, 
Cle., 37; McCullers, Hou., 37.
Victoires protégées — Diaz, 
Sea, 10; Osuna, Tor., 6; Middle-
ton, L.A.A., 6; Kimbrel, Bos., 5.

Ligue nationaLe
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj ab p cs Moy.
Cabrera N.Y.M. 21 83 16 29 ,349
Pham Stl. 20 69 19 24 ,348
Arenado Col. 20 73 12 25 ,342
Herrera Phi. 21 80 12 27 ,338
Grandal L.A.D. 18 67 11 22 ,328
Hoskins Phi. 22 68 16 22 ,324
Winker Cin. 20 59 6 19 ,322
Dickerson Pit. 19 81 12 26 ,321
Martinez Stl. 22 81 7 26 ,321
Bryant Cubs 19 69 12 22 ,319
Points produits — Báez, Cubs, 
24; Céspedes, N.Y.M., 21; 
Harper, Wash., 19; Story, Col., 
19; Hoskins, Phi., 19.
Circuits — Harper, Wash., 8; 
Blackmon, Col., 8; Villanueva, 
S.D., 7; Thames, Mil., 7; Dejong, 
Stl., 7; Báez, Cubs, 7.
Victoires — Scherzer, Wash., 
5; Corbin, Ari., 4; Bettis, Col., 
3; Ríos, Phi., 3; Godley, Ari., 3; 
Mikolas, Stl., 3; Salas, Ari., 3; Ot-
tavino, Col., 3; Gsellman, N.Y.M., 
3; Wacha, Stl., 3.
Retraits au bâton — Scherzer, 
Wash., 57; Corbin, Ari., 48; Ray, 
Ari., 43; Degrom, N.Y.M., 40; 
Syndergaard, N.Y.M., 39.
Victoires protégées — Davis, 
Col., 9; Familia, N.Y.M., 9; Box-
berger, Ari., 6; Hand, S.D., 6.

Ligue aMéricaine
SECTION EST
 g p Moy. diff. Qas diff. 10 dern. série dom. ext.
Boston 18 5 ,783 — — 7-3 G-1 8-1 10-4
New York 14 9 ,609 4 — 8-2 G-5 10-5 4-4
Toronto 14 9 ,609 4 — 6-4 P-1 8-4 6-5
Tampa Bay 9 13 ,409 81/2 41/2 6-4 G-5 6-7 3-6
Baltimore 6 18 ,250 121/2 81/2 1-9 P-4 3-8 3-10

SECTION CENTRALE
 g p Moy. diff. Qas diff. 10 dern. série dom. ext.
Cleveland 13 9 ,591 — — 6-4 G-1 7-3 6-6
Detroit 10 11 ,476 21/2 3 6-4 G-1 6-7 4-4
Minnesota 8 11 ,421 31/2 4 3-7 P-6 5-3 3-8
Chicago 5 16 ,238 71/2 8 1-9 P-2 2-10 3-6
Kansas City 5 16 ,238 71/2 8 2-8 P-1 1-8 4-8

SECTION OUEST
 g p Moy. diff. Qas diff. 10 dern. série dom. ext.
Houston 17 9 ,654 — — 7-3 G-1 7-5 10-4
Los Angeles 16 9 ,640 1/2 — 4-6 P-1 5-7 11-2
Seattle 13 10 ,565 21/2 1 5-5 G-2 5-5 8-5
Oakland 13 11 ,542 3 11/2 8-2 G-4 8-6 5-5
Texas 8 17 ,320 81/2 7 4-6 P-2 3-12 5-5

Mardi 24 avril
Seattle 1 Chi. White Sox 0
Minnesota 3 N.Y. Yankees 8
Boston 3 Toronto 4 (10)
Oakland 3 Texas 2
L.A. Angels 8 Houston 7
Interligue
Chi. Cubs 10 Cleveland 3
Milwaukee 5 Kansas City 2
Mercredi 25 avril
Seattle 4 Chi. White Sox 3
L.A. Angels 2 Houston 5
Minnesota 4 N.Y. Yankees 7
Tampa Bay 8 Baltimore 4
Boston 4 Toronto 3
Oakland au Texas, 20h05.
Interligue
Chi. Cubs 1 Cleveland 4
Milwaukee à Kansas City, 20h15.
Jeudi 26 avril
Minnesota à Yankees, 13h05.
Seattle à Cleveland, 18h10.
Tampa Bay à Baltimore, 19h05.

Boston à Toronto, 19h07.
White Sox à Kansas City, 20h15.
Vendredi 27 avril
Detroit à Baltimore, 19h05.
Texas à Toronto, 19h07.
Seattle à Cleveland, 19h10.
Tampa Bay à Boston, 19h10.
Oakland à Houston, 20h10.
White Sox à Kansas City, 20h15.
Yankees à L.A. Angels, 22h07.
Interligue
Cincinnati au Minnesota, 20h10.
Samedi 28 avril
White Sox à Kansas City, 14h15.
Tampa Bay à Boston, 16h05.
Texas à Toronto, 16h07.
Seattle à Cleveland, 16h10.
Detroit à Baltimore, 19h05.
Oakland à Houston, 19h10.
White Sox à Kansas City, 20h15.
Yankees à L.A. Angels, 21h07.
Interligue
Cincinnati au Minnesota, 14h10.

Ligue nationaLe
SECTION EST
 g p Moy. diff. Qas diff. 10 dern. série dom. ext.
New York 15 6 ,714 — — 5-5 G-1 7-4 8-2
Philadelphie 15 8 ,652 1 — 7-3 G-1 10-2 5-6
Atlanta 13 10 ,565 3 1/2 5-5 G-1 8-4 5-6
Washington 11 14 ,440 6 31/2 4-6 G-1 3-7 8-7
Miami 6 17 ,261 10 71/2 2-8 G-1 3-9 3-8

SECTION CENTRALE
 g p Moy. diff. Qas diff. 10 dern. série dom. ext.
Milwaukee 15 9 ,625 — — 8-2 G-7 8-6 7-3
St. Louis 13 9 ,591 1 — 8-2 P-1 5-5 8-4
Chicago 11 10 ,524 21/2 11/2 5-5 P-1 3-4 8-6
Pittsburgh 12 11 ,522 21/2 11/2 3-7 P-5 5-5 7-6
Cincinnati 5 19 ,208 10 9 3-7 P-1 3-8 2-11

SECTION OUEST
 g p Moy. diff. Qas diff. 10 dern. série dom. ext.
Arizona 16 7 ,696 — — 6-4 P-1 9-3 7-4
Colorado 14 12 ,538 31/2 1 6-4 G-2 5-7 9-5
Los Angeles 11 11 ,500 41/2 2 7-3 P-1 7-7 4-4
San Fran. 11 13 ,458 51/2 3 5-5 P-1 5-5 6-8
San Diego 9 17 ,346 81/2 6 3-7 P-2 4-10 5-7

Mardi 24 avril
Atlanta 7 Cincinnati 9 (12)
Arizona 8 Philadelphie 4
N.Y. Mets 6 St. Louis 5 (10)
San Diego 0 Colorado 8
Miami 3 L.A. Dodgers 2
Washington 3 San Francisco 4
Mercredi 25 avril
San Diego 2 Colorado 5
Washington 15 San Francisco 2
Atlanta 5 Cincinnati 4
Arizona 3 Philadelphie 5
Miami à L.A. Dodgers, 19h35.
N.Y. Mets à St. Louis, 20h15.
Interligue
Detroit 13 Pittsburgh 10
Detroit à Pittsburgh, 19h35.

Jeudi 26 avril
Atlanta à Cincinnati, 12h35.
Arizona à Philadelphie, 13h05.
N.Y. Mets à St. Louis, 13h15.
Milwaukee à Chi. Cubs, 20h05.
Interligue
Detroit à Pittsburgh, 12h35.
Vendredi 27 avril
Milwaukee à Chi. Cubs, 14h20.
Arizona à Washington, 19h05.
St. Louis à Pittsburgh, 19h05.
Atlanta à Philadelphie, 19h05.
Colorado à Miami, 19h10.
N.Y. Mets à San Diego, 22h10.
L.A. Dodgers à San Francisco, 
22h15.
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FRÉDÉRIC DAIGLE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Les Alouettes de 
Montréal viennent de connaître 
une séquence de trois saisons 
difficiles, dont une atroce cam-
pagne 2017, avec une fiche de 3-15. 
Qu’à cela ne tienne : le directeur 
général Kavis Reed aborde 2018 
avec confiance.

« Premièrement, nous avons fait 
tout ce qui était nécessaire pour 
établir une ‘‘culture de la victoire’’. 
Les joueurs autonomes que nous 
avons embauchés, non seulement 
ils sont de bons joueurs à leur posi-
tion, mais ce sont des joueurs de 
caractère, qui démontrent du lea-
dership dans le vestiaire et dans la 
communauté.

« Dans une ligue à neuf équipes, 
nous savons qu’on peut faire 

tourner le vent rapidement. Nous 
sommes confiants en nos transac-
tions de l’hiver et nous croyons 
que notre personnel d’entraîneurs 
est de première qualité. Nous 
nous attendons à être une équipe 
gagnante très rapidement et à ce 
que la prochaine saison soit bien 
meilleure que l’an dernier. »

L’équipe revient tout juste d’un 
mini camp de trois jours en Floride 
la semaine dernière, où l’accent a 
été mis sur l’attaque.

« Le plus important était de nous 
assurer que les quarts-arrière par-
ticipent au plus grand nombre de 
répétitions possible, afin que l’on 
puisse identifier qui allait continuer 
avec nous, a indiqué Reed au cours 
d’un entretien avec La Presse cana-
dienne. Nous avons présentement 
sept quarts au sein de notre forma-
tion. Assurément, nous n’en aurons 
pas autant à l’ouverture du camp. 
Notre plan est de commencer la 

saison avec quatre quarts. »
Reed ne pouvait dire si quatre 

ou cinq quarts seraient invités 
au camp d’entraînement, qui se 
mettra en branle avec les tests 
physiques, le 19 mai prochain. Il 
se pourrait donc que les quarts 
présents à Montréal à cette date 
amorcent la saison avec le club.

Du lot, celui qui était davantage 
sous les feux de la rampe à Vero 
Beach est Josh Freeman, embau-
ché en janvier dernier.

« Il était un peu rouillé au début, 
mais on pouvait s’attendre à ça, a 
dit Reed du quart qui n’a pas joué 
au niveau professionnel depuis 
2015. Mais dès le deuxième jour, il 
était déjà bien meilleur et au troi-
sième jour, nous avons vu toute 
l’étendue de son talent. »

Cela ne signifie pas que le poste 
de quart no  1 lui sera acquis. 
Matthew Shiltz, que l’on a pu voir à 
l’œuvre dans quelques rencontres 

la saison dernière, a particulière-
ment impressionné.

« Nous sommes très heureux de 
ce que Matt a accompli, a admis le 
d.g. Premièrement, il a mis 15 livres 
de muscles sur sa charpente. Il 

était très mince et nous lui avi-
ons demandé de travailler là-des-
sus cet hiver. Il n’a pas chômé! Il a 
connu un excellent mini-camp. Il 
a démontré beaucoup de contrôle, 
une belle maîtrise de ses passes. Il 
se déplaçait aussi très bien et s’est 
immédiatement entendu avec 
notre groupe de receveurs. »

Bien que Shiltz n’a pas fait face 
aux défenses adverses,  Reed 
estime que certaines choses ne 
mentent pas.

« Il y a des statistiques pour déter-
miner qu’un quart a bien fait dans 
un mini-camp comme celui-là. Sa 
prise de décision, par exemple. 
Même s’il n’y a pas de poursuivant, 
il reste qu’il doit se battre contre un 
chrono pour trouver ses receveurs 
disponibles. Il a démontré qu’il 
était également en contrôle du 
livre de jeux. Nous sommes très 
encouragés par les aspects mental 
et physique de son jeu. »

ALOUETTES

Kavis Reed aborde 2018 avec confiance

Kavis Reed — Photo la Presse, archives

SÉBASTIEN LAJOIE
sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Depuis quelques 
mois, l’ancien spécialiste des re-
mises du Vert & Or de l’Université 
de Sherbrooke Maxime Latour a 
la NFL dans sa mire. Afin de se 
donner le maximum de chances 
de capter l’attention des forma-
tions de football américain, il s’est 
adjoint les services de l’agent de 
joueurs Sasha Ghavami.

Ce dernier est avantageusement 
connu comme étant l’agent du 
joueur de ligne offensive Laurent 
Duvernay-Tardif.

L’ancien membre des Redmen de 
McGill porte désormais les cou-
leurs des Chiefs de Kansas City 
dans la NFL où il occupe un poste 
clé sur le front offensif de l’équipe, 
à titre de partant.

L a t o u r  a v a i t  b e s o i n  d ’ u n 
a g e nt  aya nt  la  c e r t i f i cat i o n 

recommandée pour œuvrer auprès 
des formations de la NFL et Gha-
vami s’est dit emballé par ce nou-
veau défi.

«  Max est un bon ami d’Alex 

Gagné, un ancien coéquipier chez 
le Vert & Or. Je trouvais son dossier 
très intéressant et on s’est rencon-
tré. Il faut savoir qu’un spécialiste 
des longues remises, c’est une posi-
tion unique en soi. Les équipes de 
la NFL ont bien souvent des straté-
gies particulières pour leur recrute-
ment. Ce n’est pas la même chose 
que pour les autres positions », a 
dit l’agent de joueur.

Après sa carrière universitaire, 
Maxime Latour a participé à des 
camps d’essai, aux États-Unis, afin 
d’augmenter sa visibilité.

Son passage au Kohl’s Kicking 
College Elite Camp, à Phœnix, 
en Arizona, à la mi-février, lui a 
confirmé qu’il avait finalement des 
chances d’attirer l’attention d’une 
équipe de la NFL.

« Ce fut une belle façon de se 
faire un nom, de se faire connaître. 
Ensuite, on a dressé une liste des 
équipes qui seraient à la recherche 
d’un spécialiste des longues 
remises et de celles qui ne sont 

pas nécessairement satisfaites. Il 
faut comprendre que les équipes 
aiment sécuriser cette position 
pour longtemps; elles recherchent 
la constance. Ce n’est pas rare de 
voir des gars jouer pour la même 
équipe pendant longtemps », a dit 
Ghavami.

« Dans les dernières semaines, 
et surtout cette semaine, avant 
le début du repêchage, jeudi, j’ai 
contacté des clubs, je leur ai trans-
mis de l’info et des vidéos sur 
Maxime. J’essaie de générer de 
l’intérêt et il y en a, présentement. 
Je serais surpris de voir Maxime, ou 
un spécialiste des longues remises, 
être choisi lors des sept rondes du 
repêchage, mais ça pourrait déblo-
quer par la suite. On verra. »

La vitesse de la remise est un cri-
tère primordial dans l’évaluation 
des spécialistes de longue remise.

Dans la NFL, la moyenne se 
situe autour de 0,7 seconde entre 
le moment où le ballon quitte les 
mains du centre jusqu’à ce qu’il 

arrive dans celles du teneur. À ce 
chapitre, Latour a excellé, à Phœ-
nix, en réalisant des snaps de 
0,66 seconde.

« Max a une bonne vitesse, une 
bonne vélocité, mais il manque 
de constance quant à l’endroit 
où le ballon arrive. C’est ce qu’on 
a eu comme commentaires de la 
part de certaines équipes. Et c’est 
tout à fait normal. C’est impossible 
d’être parfait immédiatement » , a 
dit Sasha Ghavami.

« Je crois qu’il a le potentiel pour 
percer la NFL; mais ça prend plus 
que ça, ça prend d’autres facteurs; 
la bonne équipe, le bon coordon-
nateur des unités spéciales, le bon 
timing. Et s’il obtient un essai, ce 
sera à lui de saisir sa chance. »

Sasha Ghavami représente aussi 
les intérêts de Regis Cibasu et de 
Félix Ménard Brière, des Carabins 
de l’Université de Montréal.

« J’ai vraiment hâte à cette fin de 
semaine, et au repêchage de la 
NFL; c’est mon Super Bowl à moi! »

POUR SA CARRIÈRE NFL 

Maxime Latour se choisit un agent

Maxime Latour

5296199  
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JÉRÔME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Grâce à leur saison excep-
tionnelle avec les Volontaires, la joueuse de 
volleyball Emma Bergeron et le coureur de 
cross-country Perry MacKinnon ont été ré-
compensés mercredi soir lors de la 47e édition 
de la soirée Honneur aux sportifs du Cégep 
de Sherbrooke. 

Emma Bergeron a enfin pu célébrer à la toute 
fin du gala puisque lors des dernières soirées 
Honneur aux sportifs, Anabelle Dugal Ville-
neuve (basket-ball) remportait la palme dans 
l’une des plus importantes catégories.

« J’étais contente parce que j’ai perdu deux 
fois contre Anabelle, qui était en nomination 
dans la catégorie Athlète féminine de l’année, 
et cette fois je crois que les différents hon-
neurs remportés sur la scène pancanadienne 
cette saison m’ont permis de m’illustrer. Je le 
dois beaucoup à mes coéquipières, parce que 
même s’il s’agit d’un prix individuel, je pratique 
après tout un sport d’équipe », mentionne celle 
qui rejoindra le Vert & Or de l’Université de 
Sherbrooke.

Emma Bergeron a participé à toutes les 
manches de tous les matchs de son équipe, 
réussissant ainsi à se tailler une place sur la 
première équipe d’étoiles du RSEQ. Elle tenait 
d’ailleurs à rendre hommage à une personne 
bien appréciée au sein de la formation.

«  On savait que c’était probablement 
la dernière année de notre entraîneur 

Jean-Christophe Gagnon, puisqu’il attend 
un bébé. Je lui dois beaucoup, car il est mon 
entraîneur depuis la première année du secon-
daire avec le Séminaire de Sherbrooke. Il était 
avec moi avec l’équipe du Québec et avec 
mon équipe civile. C’était notre occasion de 
le rendre fier de nous et je tenais à profiter de 
mes derniers moments avec les Volontaires 
pour le remercier. »

Malheureusement pour la formation de vol-
leyball, les Volontaires ont raté leur objectif en 
ne participant pas aux Nationaux.

« On comptait sur beaucoup de recrues, mais 
aussi sur un bon noyau de vétérans. On n’a pas 
connu les performances espérées lors des Pro-
vinciaux en perdant en demi-finale. Les Volon-
taires avaient pourtant l’équipe pour se rendre 
aux Nationaux », estime l’athlète de l’année.

Aude Bourgelas de l’équipe de cheerleading 
complétait le trio de finalistes.

LE MEILLEUR DE L’HISTOIRE  
DES VOLONTAIRES

Après avoir terminé au premier rang 
du championnat de conférence avec son 
équipe, premier au championnat provin-
cial et deuxième au championnat cana-
dien, Perry MacKinnon a réalisé la meilleure 
performance individuelle de l’histoire des 
Volontaires.

« C’est un très grand honneur pour moi, 
souligne celui qui a été élu au sein de 
l’équipe étoile du Canada. Il y a beaucoup 
d’heures d’entraînement qui se cachent der-
rière ces exploits. Même si j’ai obtenu un prix 
individuel, je dois ceci à toute l’équipe de 

cross-country et aux gens qui m’appuient. »
Perry MacKinnon a aussi mérité le Tro-

phée Annie-Perreault, obtenant du même 
coup la Bourse Desjardins d’Alliance 
sport-études.

« Je suis très fier d’avoir gagné les Natio-
naux avec mon équipe. On n’avait pas 
l’équipe pour gagner, mais tout le monde 
s’est donné corps et âme pour remporter 
un troisième championnat de suite. Main-
tenant, je me dirige vers l’Université Cornell 

à New York et les sciences agricoles, concen-
tration business, afin de reprendre la ferme 
laitière familiale à Coaticook. Puis je veux 
évidemment continuer à courir! »

Jérémy Blier en badminton et Gabriel Four-
nier-Donahue étaient les autres finalistes de 
la catégorie Athlète masculin de l’année.

Au total, sept athlètes et une équipe spor-
tive ont été honorés lors de ce gala présenté 
au restaurant le Buffet des Continents (voir 
tableau). 

47e édition de la Soirée Honneur aux SportifS

Bergeron et MacKinnon en vedette

perry MacKinnon (cross-country) et emma Bergeron (volleyball) ont été désignés athlètes de 
l’année à l’occasion de la 47e soirée Honneur aux sportifs du Cégep de Sherbrooke. — Photo SPectre 

Média, andré vuilleMin

SHERBROOKE — L’équipe de cheerlea-
ding des Volontaires du Cégep de Sher-
brooke a terminé sa saison parfaite sur 
une bonne note en remportant les cham-
pionnats provinciaux présentés le 21 avril 
à Trois-Rivières.

Invaincues en saison régulière, les Volon-
taires ont par la suite obtenu l’or au Cham-
pionnat régional de la conférence Nord-Est 
pour finalement devenir la meilleure 
équipe au Québec, allant jusqu’à réaliser 
des figures dignes du niveau universitaire. 

« Ça fait longtemps que nous n’avions pas 
vécu ça, une saison parfaite. Notre dernier 
championnat provincial datait de 2014. On 
est vraiment fières! » admet l’une des deux 
entraîneuses, Frédérick Allain-Boisvert

Albert Lanctôt-Saumure et Melydia 
Dumont ont notamment livré une brillante 
performance en guidant l’équipe vers la vic-
toire, ce qui a valu aux deux membres de 
l’équipe le titre d’Athlète de la semaine chez 
les Volontaires.

« Depuis notre première compétition, on 
a perdu neuf athlètes. On a dû en ajouter de 
nouveaux afin de nous permettre de com-
pléter les chorégraphies. On a remodelé 
beaucoup de choses et on a opté pour une 
formule différente, ce qui a probablement 
permis à notre équipe de connaître une 
aussi belle saison », poursuit l’entraîneuse.

« On a toujours été talonnées par la for-
mation du Cégep de Lévis-Lauzon cette 
saison et encore une fois aux Provinciaux, 
notre rivale a bien failli nous battre, mais on 
a tenu le coup », explique l’entraîneuse Rosa-
lie Deschênes.

Finalistes au titre de l’équipe de l’année, 
les vingt athlètes-étudiantes de cheerlea-
ding et le seul garçon de l’équipe ont plutôt 
vu l’équipe de cross-country leur rafler le 
titre lors du gala de fin de saison. 
JéRôME GaudREau

Une équipe de cheerleading en or

l’équipe de cheerleading des Volontaires du Cégep de Sherbrooke est composée de laura forcier, 
audrey forcier, tammy Carrier, Jeanne fillion, félina Barros, Sabryna Côté, Barbara Courchesne, 
émilie lefebre, Mélydia dumont, aude Bourgelas, amélie lanneville, audrey-anne Martin, Véronika 
frydrych, nattacha niyukuri, Catherine Sammut, noémie Côté, Mégane Jalbert-richard, albert 
lanctôt-Saumure, Cassandre lebel, laura Cotnoir et Maude Caplette, les entraîneurs sont fré-
dérick allain Boisvert, rosalie deschênes et laurie lafontaine. — Photo fournie

Lauréats de la  
47e soirée Honneur  
aux sportifs
athlète féminine de l’année 
emma Bergeron,  
volleyball féminin division 1

athlète masculin de l’année 
Perry MacKinnon,  
cross-country masculin

Recrue féminine de l’année 
anne-Gaëlle létourneau, natation

Recrue masculine de l’année 
Gabriel royer, football division 2

Trophée Richard-Labonté 
 - équipe de l’année 
équipe de cross-country masculin

Trophée études 
olivier Grimard,  
soccer masculin division 2

Trophée Georges-Laurent 
louis-Philippe Sarrazin,  
volleyball masculin division 1

Leadership et engagement 
Gabriel fournier-donahue, 
football division 2

Trophée annie-Perreault 
(Bourse desjardins  
d’alliance sport-études) 
Perry MacKinnon, athlétisme
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SébaStien Lajoie
sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le premier tour 
éliminatoire vient de se terminer 
dans la LNH. Et mes prédictions, 
franchement, ne sont pas aussi 
mauvaises que je l’avais anti-
cipé au départ. Si j’ai pu prédire 
quatre séries parfaitement, je 
me suis gouré pour deux des 
quatre séries dans l’Ouest.

Sérieux? Las Vegas? Ben oui. Je 
doutais, encore, de leur réelle 
v a l e u r,  à  l ’a u b e  d e s  s é r i e s . 
L’équipe d’expansion a poursuivi 
son implacable domination en 
matraquant des Kings qui fai-
saient pitié.

Les Sharks aussi m’ont surpris; 
j’accordais la victoire à Anaheim, 
mais les Requins ont été là aussi 
dominants tout autant que les 

Ducks ont été décevants.
Quand même, j’ai vu juste pour 

Washington, Pittsburgh, Bos-
ton et Tampa Bay, avec le bon 
gagnant et le bon nombre de 
matchs. Alors que pour Nash-
ville et Winnipeg, j’ai eu le bon 
gagnant, mais raté le nombre de 
matchs de très peu.

Six bonnes prédictions sur huit, 
ça me va!

Maintenant que le lait est sépa-
ré de la crème, quel incroyable 
deuxième tour nous attend!

PittSburgh c. WaShington
D’abord, l’excellent duel entre 

Ovechkin et Crosby. Que deman-
der de mieux? Si les Penguins 

ont été égaux à eux-mêmes en 
première ronde, les Capitals ont 
démontré une résilience qu’on ne 
leur connaissait pas, en effaçant 
une déficit de 0-2. Tout de même, 
l’incertitude demeure devant les 
filets pour la bande à Ovechkin. 
Difficile. Très difficile de gager 
contre les doubles champions, 
encore une fois. 

Pittsburgh en 6

tamPa bay c. boSton
J’ai misé sur les Bruins en finale 

de la Coupe Stanley.  Soyons 
donc conséquents, ici. Une série 
serrée, qui portera la couleur de 

l’équipe locale; tantôt robuste à 
Boston, tantôt plus scientifique 
à Tampa. J’aime les virtuoses du 
Lightning, mais le style papier 
sablé des Bruins sera très diffi-
cile à stopper.

Boston en 7

WinniPeg c.  naShviLLe
La finale avant la finale, qu’on 

répète un peu partout. Et c’est vrai. 
La série la plus excitante du deu-
xième tour, à coup sûr. J’adore les 
Jets; polyvalents, incisifs, robustes 
quand il le faut. Mais les Préda-
teurs, c’est ça aussi, et un peu 
plus. Et surtout, Pekka Rinne est 
meilleur que Connor Hellebuyck. 

L’attitude, visiblement, ne fait pas 
défaut à Nashville...

Nashville en 7

LaS vegaS c.  San joSe
Encore une série solide, ici. Les 

Golden Knights m’ont brûlé les 
doigts en première, alors j’hé-
site beaucoup à les défier. L’ajout 
d’Evander Kane, l’ancien mal-aimé 
de Sabres, continue de porter ses 
fruits aux Sharks; leur fiche avec 
lui dans la formation? 16-6-1, sai-
son et séries comprises. Faque tsé? 
Mais bon, San Jose n’a pas battu 
les Knigths depuis l’acquisition de 
Kane avec une fiche de 0-2...

San Jose en 7

Séries LNh : place aux choses sérieuses

Boston bat 
Toronto 7-4  
et affrontera  
le Lightning

La Presse canadienne

BOSTON — Jake DeBrusk a dé-
noué l’impasse en enfilant son 
deuxième but de la soirée, à 5:25 
du troisième engagement, pour 
propulser les Bruins de Boston 
vers le deuxième tour des séries 
éliminatoires en vertu d’un gain 
de 7-4 devant les Maple Leafs de 
Toronto, mercredi, lors du sep-
tième match de la série.

Au prochain tour, les hommes 
de Bruce Cassidy affronteront le 
Lightning de Tampa Bay.

Moins de cinq minutes après 
que Torey Krug eut créé l’éga-
l i t é   4 - 4  a u  d é b u t  d u  t r o i -
sième vingt, DeBrusk a permis 
a u x  B r u i n s  d e  p r e n d r e  l e s 
devants  5-4. S’amenant rapi-
dement en territoire adverse, 
l’attaquant s’est moqué de Jake 
Gardiner, avant de déjouer Fre-
derik Andersen entre les jam-
bières. Davis Pastrnak a par la 
suite creusé l’écart 6-4, puis Brad 
Marchand a enfoncé le dernier 
clou dans le cercueil, portant la 
marque à 7-4 avec moins d’une 
minute à faire.

Un peu plus tôt dans la ren-
contre, DeBrusk, en avantage 
numérique, avait permis aux 
siens d’égaler la marque 1-1, tout 
juste après le but de Patrick Mar-
leau, en première période.

Patrice Bergeron a récolté un 
but et deux mentions d’assis-
tance, et Marchand s’est aussi 
fait complice de Pastrnak. Dan-
ton Heinen a également noirci la 
feuille de pointage. Tuukka Rask 
a pour sa part repoussé 20 des 
24 tirs auxquels il a fait face.

Marleau a fait bouger les cor-
dages à deux reprises pour les 
Maple Leafs, mais en vain. Kaspe-
ri Kapanen et Travis Dermott ont 
également touché la cible pour la 
formation torontoise. Andersen a 
réalisé 29 arrêts dans une cause 
perdante.

tenaceS
Les Maple Leafs avaient forcé 

la tenue d’un match ultime après 
avoir tiré de l’arrière 3-1 dans la 
série. Les hommes de Mike Bab-
cock ont remporté le cinquième 
m a t c h  4 - 3 ,  s a m e d i  d e r n i e r, 
grâce aux 42  lancers stoppés 
par Andersen et ont défait les 
Bruins 3-1, lundi, lors du sixième 
match.

Les Leafs tiraient également 
de l’arrière 3-1 lorsque les deux 
équipes s’étaient rencontrées lors 
des séries de 2013 et avaient pro-
longé le duel jusqu’à la limite des 
sept matchs. La formation toron-
toise avait laissé filer une avance 
de trois buts en troisième période 

pour finalement s’incliner. Les 
Bruins avaient comblé un déficit 
de 4-1 pour voler la victoire, 5-4, 
en prolongation.

L a  c h u t e  n ’a  p a s  é t é  a u s -
si abrupte cette fois-ci,  mais 
e l l e  a  n é a n m o i n s  é t é  a u s s i 
douloureuse.

Les visiteurs menaient 4-3 après 
40  minutes de jeu, avant que 
Krug ne crée l’égalité 70 secondes 
après le premier coup de sifflet 
au troisième engagement.

Tirant de l’arrière  3-2 après 
une première période rocam-
bolesque, les Leafs ont égalé la 
marque à 2:07 du deuxième tiers, 
lorsque Dermott a inscrit son 
premier but des séries.

Les Bruins ont par la suite pro-
fité de l’avantage d’un homme, 
mais Andersen a frustré Krug 
ave c  un ar rêt  exceptionnel , 
permettant du même coup à 
Kapanen de reprendre posses-
sion du disque pour s’amener à 
un contre un devant Rask, qu’il 
a par la suite déjoué de façon 
spectaculaire.

Marleau a ouvert la marque 
en supériorité numérique et 
a rappliqué quelques instants 
plus tard pour redonner les 
devants  2-1 aux Maple Leafs, 
après le premier but de DeBrusk.

Heinen a toutefois nivelé la 
marque 2-2, battant Andersen 
à 9:10 du premier vingt, et Ber-
geron a donné une avance d’un 
but aux Bruins avant que les deux 
équipes retraitent au vestiaire 
pour le premier entracte.

DeBrusk propulse les Bruins

L’attaquant des Bruins de Boston Jake DeBrusk jubile après avoir redonné les 
devants à son équipe en troisième période. c’en était fait des Maple Leafs. — 

Photo the associated Press, charles KruPa
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La Tribune

SUDBURY — Les Cantonniers 
invitent leurs partisans à assis-
ter à la joute de jeudi, à 19 h, les 
opposant aux Wolves de Sudbu-
ry, au Théâtre Magog. « Avec le 
succès qu’on a eu en séries éli-
minatoires, on a vu que l’engoue-
ment pour les Cantonniers est là, 
affirme le président et directeur 
général des Cantos, Renaud Lé-
garé. Les gens vont pouvoir voir 
l’équipe jouer et en gang, et non 
seuls devant leur ordinateur. »

L’entrée est gratuite, mais les par-
tisans sont invités à contribuer 
de façon volontaire. « Les gens 
donnent ce qu’ils veulent. On 
espère qu’ils seront aussi géné-
reux qu’un prix d’entrée à Magog, 
qui est de huit dollars. Ça va nous 
aider à payer le voyage à Sudbu-
ry. Jusqu’à présent, on a un bud-
get de 36 000 $ pour le tournoi. 
La Ligue Midget AAA et Hockey 
Canada nous donnent des sous, 
mais c’est un voyage qui va cer-
tainement coûter quelques mil-
liers de dollars. »

« On a besoin de l’aide des gens, 

poursuit M. Légaré. On n’a pas 
demandé d’aide, sauf l’événe-
ment de demain (jeudi)soir. Si 
ça va bien demain, il va y avoir 
trois autres journées, en espérant 
se rendre jusqu’à dimanche », 
résume-t-il. ToMMY BRoChU

Les Magogois invités  
à aller encourager leurs 
Cantonniers au théâtre

Magog 2
Notre dame 4
Première période
1 - Magog, Charles Beaudoin (Marshall Les-
sard, Zachary Cadorette) 10:19 (a.n.)
2 - Notre Dame, Nolan Renwick (Cordel 
Larson, Luke Mylymok) 13:58 (a.n.)
Pénalité(s) — Zach Plucinski, Notre Dame, 
8:49; Gabriel Fontaine, Magog, 13:25; William 
Villeneuve, Magog, 15:28; Nolan Renwick, 
Notre Dame, 18:29
Deuxième période
3 - Notre Dame, Quinn Schmiemann (Nolan 
Renwick) 6:56
Pénalité(s) — Aucune pénalité.
Troisième période
4 - Notre Dame,  Zach Plucinski (Ethan Ernst, 
Stanley Cooley) 4:29 (a.n.)
5 - Magog, Zachary Cadorette (Charles Beau-
doin, Gabriel Fontaine) 13:46
6 - Notre Dame, Coalson Wolford (Stanley 
Cooley, Brad Morrissey) 19:26 (FD)
Pénalité(s) — Cody Lehner, Notre Dame, 
00:00; Zachary Cadorette, Magog,1:18; 
Charles Beaudoin, Magog, 3:03; Ethan Ernst, 
Notre Dame, 8:57
Tirs au but
Magog  9 12 8 — 29
Notre Dame 7 13 13 — 33
Gardiens de but : Magog - Olivier Adam (1-
1); Notre Dame - Aaron Randazzo (2-0)
Avantages numériques : Magog 1 en 4, 
Notre Dame 2 en 4

 soMMaire

TOMMY BROCHU

tommy.brochu@latribune.qc.ca

SUDBURY – Les joueurs ne sont 
pas les seuls à se créer d’innom-
brables souvenirs au tournoi de la 
coupe Telus, présentée à Sudbu-
ry. Certains parents de l’équipe 
magogoise ont pris une semaine 
de vacances afin d’accompagner 
leur enfant dans ce qui pourrait 
faire partie de leurs plus beaux 
moments à vie.

Stéphane Dion, Éric Couture et 
Stéphane Cadorette voulaient 
vivre un voyage inoubliable. 
« Déjà, voir nos jeunes remporter 
la coupe Jimmy-Ferrari, ça a été 
toute une expérience. De vivre la 
continuité ici, c’est trippant. On 
a la chance de les voir jouer tous 
les jours », explique le géniteur de 
Jacob Dion.

Les trois hommes ont décidé de 
tourner le dos au travail le temps 
d’une semaine. « On a pris une 
semaine de vacances et ça ne 
nous dérange pas du tout! Mon 
gars, c’est sa dernière année mid-
get, donc on va voir de moins en 

moins de hockey. C’est très impor-
tant pour moi d’être ici », a assuré 
Éric Couture, papa du défenseur 
Zackiel Couture.

Le voyage ne coûtera pas trop 
cher aux trois amis. « On n’a pas 
encore calculé. Nous avons maga-
siné beaucoup. Durant les séries, 
on commençait déjà à regarder les 
appartements et les maisons. On 
économise un peu en se faisant à 
manger. 

«  On a loué un appartement 
à 10 minutes à pieds de l’aréna. 
C’est pourquoi c’est très raison-
nable au niveau du coût. Ce sont 
les 8 h 30 sur la route qui sont 
moins plaisante! L’appartement 
nous coûte 200 $ par personne 
pour la semaine! », a indiqué Sté-
phane Cadorette. 

« On a même amené la bière 
du Québec, car elle est moins 
chère qu’ici! », a lancé en blague 
M. Dion. 

Depuis mercredi, pères et mères 
des joueurs arrivent au compte-
goutte. La très grande majorité 
des parents des joueurs devraient 
être présents d’ici le weekend, afin 
de voir les derniers matchs de la 
saison des Cantonniers. 

Un voyage inoubliable pour les parents

Éric couture, stéphane Dion et stéphane cadorette assistent aux derniers matchs de la saison de leur fils à sudbury. 

— Photo la tribuNe, toMMy brochu

La Tribune

SUDBURY – Le plus grand parti-
san de Félix Potvin est à Sudbury. 
Jim Stefanko, un grand partisan 
des Maple Leafs de Toronto, a le 
visage de Potvin tatoué sur le bras 
depuis deux ans. Pour sa première 
rencontre avec le Chat, M. Stefanko 
a demandé à l’entraîneur des Can-
tonniers d’autographier son bras, 
et l’intense fan s’est fait tatouer la 
signature.

« Quand j’ai vu que son équipe 
midget se classait pour le tournoi à 
Sudbury, j’ai perdu la tête. J’ai tout 
de suite rassemblé mes articles et je 
suis venu voir les matchs! », a expli-
qué le grand partisan, qui affiche les 
couleurs de ses Leafs de la tête aux 
pieds.

L’ancien gardien aurait semblé sur-
pris lorsqu’il a vu le tatouage de Jim 
Stefanko. « Il a semblé un peu sous 
le choc quand il a vu mon tattoo!, 
ricane M. Stefanko. Il a ensuite souri 
en disant qu’il n’avait jamais rien vu 
de tel avant. C’est vraiment cool! » 

Félix Potvin a su créer une passion 
chez ce partisan. « Il est la raison de 
pourquoi j’aime le hockey, pourquoi 
je suis gardien de but et pourquoi je 
suis un grand partisan des Maple 
Leafs de Toronto aujourd’hui. J’aime 
le style de Potvin et le style de son 
équipement. C’est un bon gardien », 

assure M. Stefanko.
Étant enfant, le partisan des Leafs 

a eu la chance de voir son idole en 
vrai. « La seule fois où j’ai vu Félix 
Potvin en direct, je devais avoir 
environ une dizaine d’années. J’étais 
allé voir une partie au Maple Leafs 
Garden contre le Colorado. J’ai vu 
mes deux gardiens préférés : Patrick 
Roy et bien sûr, Félix Potvin », se 
rappelle-t-il. 

« J’aimerais bien le revoir dans 
le futur, poursuit l’homme d’une 

trentaine d’années. De le voir hier, 
ça fait partie des faits saillants de 
ma vie. Si j’ai la chance de le revoir, 
ce serait incroyable. »

De son côté, le Chat s’est rappelé de 
beaux souvenirs de ses années dans 
la Ville Reine. « Ce sont des choses 
que je voyais un peu à Toronto. J’ai 
joué beaucoup d’années ici. Person-
nellement, ça fait juste drôle. Ce n’est 
pas si flatteur, ça fait juste rappeler 
que j’ai joué ici, à Toronto », com-
mente-t-il. ToMMY BRoChU

Le chat tatoué... sur le bras

Jim stefanko a tellement aimé les années de Félix potvin avec les Maple Leafs 

de toronto qu’il a fait tatouer le visage de son gardien préféré sur son bras droit. 

et bientôt, le dessin sera accompagné de la signature du chat, qui n’a pu refuser 

son autographe à ce grand amateur de hockey. — Photo la tribuNe, toMMy brochu



laTribune  JEUDI 26 AVRIL 2018    35

SUDBURY — Les pénalités auront 
été coûteuses pour les Canton-
niers de Magog, mercredi après-
midi. Les Magogois ont dû s’avouer 
vaincus pour la première fois 
depuis le début du tournoi de la 
coupe Telus, et ce, face aux excel-
lents Hounds de Notre Dame qui 
ont compté deux buts avec un 
homme en plus. 

L’entraîneur-chef des Cantos, 
Félix Potvin, n’est pas déçu de la 
performance des siens. « Ça a été 
un match de hockey chaudement 
disputé entre les deux équipes. Ce 
soir, ils ont eu le dessus. On a bien 
joué et ils ont bien joué. C’était 3 à 
2 jusqu’à la fin, on s’est donné une 
chance de revenir dans le match, 
mais ça n’a pas fonctionné », a-t-il 
indiqué après la partie.

« Ce n’est peut-être pas une mau-
vaise chose d’avoir perdu, poursuit-
il. Ça faisait sept matchs en ligne 
qu’on gagnait. Ça nous ramène un 
petit peu sur terre. »

Les Cantos ont probablement 
joué leur meilleure première 
période du tournoi. Ce sont les 
Magogois qui ont noirci la feuille 
de pointage les premiers. En avan-
tage numérique, Charles Beaudoin 
a accepté une magnifique passe 
par-derrière de Marshall Lessard. 
Bien situé dans l’enclave, le numé-
ro 21 a déjoué Aaron Randazzo, 
marquant dans la partie supé-
rieure du filet. 

L’auteur du premier but de la 
partie sent que son équipe et lui 
ont échappé le match. « Ça aurait 

pu aller des deux côtés. Je pense 
qu’on aurait pu la gagner le match 
comme ils l’ont gagné. Il faut 
jouer du hockey plus physique. Ils 
auraient peut-être fait des erreurs 
et on aurait pu compter là-des-
sus », a-t-il analysé.

Les puissants Hounds ont pro-
fité d’un premier avantage numé-
rique quelques secondes plus 
tard. Laissé seul devant le filet, 
Nolan Renwick a démontré tout 
son talent, déjouant Olivier Adam 
à l’aide d’une superbe feinte droite 
gauche pour niveler la marque. 

À quatre reprises, les Cantonniers 

ont été chassés. « Les pénalités sont 
décernées de la même manière 
depuis le début du tournoi, assure 
Félix Potvin. Il faut savoir qu’ils ne 
tolèrent aucun coup à la tête et 
aucun coup après le sifflet. C’est à 
nous d’être brillants. »

«  On en parle avant tous les 
matchs : on ne veut pas prendre 
de punition, continue-t-il. Je n’ai 
pas senti qu’on a pris des tonnes de 
mauvaises punitions, je crois que 
ce sont des pénalités qui sont arri-
vées dans le jeu, mais c’est certain 
qu’il va falloir corriger ça. »

Notre Dame en a rajouté en 

début de deuxième période. Quinn 
Schmiemann, aidé de Nolan 
Renwick, a porté un dur coup aux 
Cantonniers. 

L’espoir est revenu sur le banc 
des Magogois en fin de troisième 
période, lorsque Villeneuve, bien 
campé dans la zone payante, a 
reçu une passe provenant du coin 
et n’a eu qu’à dégainer, réduisant 
l’écart 3 à 2. 

Coalson Wolford a planté le der-
nier clou dans le cercueil des Can-
tos, inscrivant un but dans un filet 
désert. 

UN GARDIEN EN PLEINE 
POSSESSION DE SES MOYENS

Olivier Adam, qui prenait place 
devant le filet pour une deuxième 
fois en autant de rencontres, n’a 
pas à rougir de sa performance. Le 
jeune gardien a arrêté 29 rondelles.

« J’aurais aimé faire un ou deux 
arrêts de plus pour permettre à 
l’équipe de gagner, je suis cou-
ci-couça avec ma performance, 
a commenté le gardien de but de 
15 ans au terme de la partie. Au 
début, je n’avais pas beaucoup 
de tirs, mais à un moment donné 
dans le match, disons que je me 
suis bien réchauffé. Il n’y avait plus 
de stress par la suite. » 

Les Cantonniers seront en action 
jeudi à 19 h. Ils affronteront les 
Wolves de Sudbury.

SUR LE WEB
latribune.ca

@LT_LaTribune

facebook/
quotidienlatribune

TOMMY BROCHU

tommy.brochu@latribune.qc.ca

LES CANTONNIERS À LA COUPE TELUS

Une première épreuve

EN BREF

Rémi Poirier prend du mieux, du 
moins, c’est ce qu’avance le pré-
sident et directeur général des 
Cantos, Renaud Légaré. « C’est 
au jour le jour dans son cas. Il 
se sentait mieux aujourd’hui, 
mais en principe, peut-être qu’il 
sera là au prochain match. On 
n’a pris aune chance pour ne 
pas aggraver sa situation », a-t-il 
commenté.

Auteur d’un but et d’une passe 
dans le tournoi, le jeune Patrick 
Guay et son équipe ne se laisseront 
pas intimider. « On se le disait dans 

la chambre, on va rejouer contre 
eux dans le tournoi. On va compé-
titionner plus qu’eux la prochaine 
fois. On veut les battre, ils nous 
ont un peu insultés aujourd’hui 
en criant. Ils étaient baveux, mais 
ce n’est pas grave, ça fait partie du 
hockey. On va répondre en comp-
tant des buts », a-t-il assuré.

Les Hounds de Notre Dame 
sont les seuls à pouvoir se vanter 
d’avoir une fiche parfaite après les 
trois premiers jours du tournoi. 
Comment rester parfait? « Il faut 
rester dans le moment, conseille 

l’entraîneur des Hounds, Devan 
Praught. On ne pense à rien de 
ce qui vient de se passer, on ne 
pense pas au futur. Nous serons 
prêts demain pour le match de 
demain. »

Les Cantonniers affronteront les 
hôtes du tournoi, les Wolves de 
Sudbury. Même s’ils jouent devant 
leurs partisans, les joueurs de cette 
équipe n’ont pas encore connu 
la victoire dans le tournoi de la 
coupe Telus. Les Young Nationals 
de Toronto n’ont pas encore goûté 
à la victoire non plus.

Les Cantonniers se sont battus jusqu’à la toute fin sans parvenir à niveler la marque. Les joueurs de Félix Potvin ont 

ainsi encaissé un premier revers dans le tournoi de la Coupe Telus. — PHOTO MATTHEW MURNAGHAN/HOCKEY CANADA IMAGES
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ÉDITION MINUIT
ÉDITION ÉVOLUTION

ÉDITION ÉVOLUTION HD

ÉDITION RALLYE 2

ÉDITION REALTREEMD

2 ANS OU 48 000 KM –
VIDANGES D’HUILE

GRATUITES4

5 ANS OU 160 000 KM –
GARANTIE SUR LE GROUPE

MOTOPROPULSEUR5

ConnexionOnStarMD4GLTE
avecpoint d’accèsWi-FiMD intégré
(3Go, essai de3mois)6MOTOPROPULSEU

LAPROTECTION

CHEVROLET
TOUSLESMODÈLES 2018

ADMISSIBLESSONT
COUVERTSPAR

LOUEZ POUR
L’ÉQUIVALENT DE

94$
/SEM. 48MOIS

COMPREND UN RABAIS DE 1 000 $ SUR DEMANDE DE LA CARTE VISA GM

SILVERADO15002018
ÉDITION ÉVOLUTION À CABINE DOUBLE

PENDANT

« MEILLEUR CHOIX 2018 » DANS SA CATÉGORIE SELON PROTÉGEZ-VOUS

MOTEUR V8 DE 5,3 L

COMPATIBILITÉ AVEC CARPLAYMD,1 D’APPLE ET ANDROID AUTOMC,2

CONNEXION ONSTARMD 4G LTE AVEC POINT D’ACCÈS Wi-FiMD INTÉGRÉ
(3 GO, ESSAI DE 3 MOIS) ET RADIO AM/FM STÉRÉO MYLINK DE CHEVROLET
AVEC ÉCRAN TACTILE 7 PO

CAISSE EN ACIER HAUTEMENT RÉSISTANT

PARE-CHOCS ARRIÈRE AVEC MARCHEPIEDS INTÉGRÉS

PHARES AVANT À DÉCHARGE À HAUTE INTENSITÉ (DHI) À FAISCEAU DE
PROJECTION ET FEUX DE JOUR À DEL DISTINCTIFS

SILVERADO 1500 2018 ÉDITION
ÉVOLUTION À CABINE DOUBLE ILLUSTRÉ


